
Israël au cœur
de l'actualité

Les idées et les liores

A

VEC l'affaire de Chypre, on as-
siste peut-être, «oins s'en ren-
dre compte encore, à inn ren-

versement des positions internationales
en Méditerranée. Russes et Arabes con-
juguent leurs efforts pour chasser les
Anglo-Saxons de la partie orientale du
vaste bassin. Et qu'elle est la position
de la France ? Sa passivité ou, plus
exactement, son neutralisme ont frap-
pé chacun. Se réserve-t-elle d'interve-
nir au moment opportun par des
moyens appropriés 7 On le souhaite.
Car, d'une port, son Influence trod'i-
t'ron'nelle a toujours été bénéfique ou
Moyen-Orient. D'autre part, il ne ferait
aucun doute qu'un succès arabo-sovié-
tlque dams l'est méditerranéen signi-
fierait un Isolement accru d'Israël, ce
qui serait un nouveau malheur pour
l'Occident dont les trois piliers sont
la civilisation grecque, lia civilisation
romaine et la olvillisatfon judéo-chré-
?ie-nine.

? » *

Et c'est précisément sur Israël, et
même sur les questions juives, que
nous allons « centrer » notre propos
de co jour. Non pas sous un aspect
politique, mois à la lumière de trois
ouvrages d'importance et de caractère
inégaux qui mous sont parvenus. Dams
les « Complices de Dieu » (1), c défi-
nition et mission d'Israël », M. Pati'l
GimTOV/ski, qui collabore à l'occasion
à ce journal, a écrit un livre qu» nous
estimons proprement paasl'on'namt, 'le
mot n'est pas trop fort. Non point que
mous puissions en partager toutes
'les thèses, loin de là ; mais parce que
l'auteur qui est un Israélite fervent
les soutient ove-c une fougue et une
rigueur implacables, nous obligeant à
'remettre en question trop de motions
toutes faites.

Contre-attaquant les chrétiens, le*
attaquant même, les heurtant dure-
ment parfois dams oe qu'ils ont de plus
cher, et souvent injustement à notre
avis, il les contraint de la sorte à la
réflexion et à reprendre l'objet de
leur méditation sur le problème ju'ilf.
Enfin , au plan de l'apport scientifique ,
nombre de ses précisions, tout autant
que sa documentation solide, seront les
bienvenus quant à ia signification de
certains symboles et rites juifs ignorés
du grand pub lit.

Bien entendu, c'est à la conception
du peuple juif, peuple déicide, si long-
temps entretenue en Occident, que M.
Giniewski en a le plus. Mais le con-
cile m'est-<iil pas en train de réviser
cette conception ? Cependant, l'auteur
exige davantage : il souhaite un acte
de repentonoe collective de la part de
la chrétienté, cor, selon lui, ce sont de
tels concepts qui sont à l'ori'glme des
atrocités d'Auschwitz. Or, c'est préci-
sément Ici, en se livrant à de telles
généralisations, que M. Giniewski nous
paraît exagérer à son tour. Ce sont des
païens, les naris, qui ont inventé les
chambres à gaz et si, dams l'histoire,
les juifs ont été à bien des reprises
persécutés par des princes chrétiens qui
ne l'étaient que de nom, ils ont été
protégés souvent aussi par le chris+ia-
mlsme authentique qui se devait de
les considérer comme des hommes . On
pourrait citer d'innombrables exem-
ples... jusqu 'à Pie XII qui les abritait
dans ses couvents. L'auteur commet Ici
la même erreur que les antisémites
qui font des juifs les boucs émissaire s
de tous les maux de l'humanité.

* * *
Autre point sur lequel un chrétien

de n'importe quelle confession ne pour-
ra qu 'être en désaccord avec l'écrivain
des « Complices de Dieu » : M. Giniew-
(ki oppose le judaïsme (et explique
olmsl son esprit i'nassi m fiable) qui se
tourne vers le « faire-» plutôt que vers
l'« être » , qui croit aux bienfaits de
l'Eternel sur cette terre même (et c'est
es qui est à l'origine de l'extraordi-
naire activité du petit Etat d'Israël ré-
sistant à des puissants voisins), à l'es-
prit des Béatitudes et du sermon sur
la montagne qui est un esprit de sou-
mission , voire d'abdication, le Christ
n'ayant prêché que pour son temps
alors que l'on croyait proche la fin
du monde. En outre, la tradition pau-
tinienne , reproche connu, aurait faus-
sé son vrai visaae.

René BRAICHET.

(Lire la suite en 2:,nie page )

( t )  Aux éditions de la Baconntère sur
les presses de l'Imprimerie centrale S. A.

Un avion américain abattu
en Allemagne de l'Est

Nouvel incident aérien

Il y avait trois hommes à bord
WIESBADEN (UPI). — Selon des informations non confirmées un avion

de l'armée de l'air américaine d'un type encore indéterminé aurait disparu
au-dessus du territoire de l'Allemagne de l'Est près de la frontière, dans
la province de Thuringe.

Un porte-parole du centre de secours
aérien de la base aérienne américaine
de Ramstein a déclaré qu'on essayait de
contacter l'avion par radio et par radar,
mais, à Wiesbaden, au quartier général
de l'air américain en Europe, on se refuse
à tout commentaire.

Selon certaines sources, l'avion amé-
ricain aurait été abattu alors qu'il se ren-
dait de Berlin à Wiesbaden , après
s'être égaré au-dessus du territoire de
l'Allemagne de l'Est.

Un peu plus tard , 1 etat-major en
Europe de l'armée de l'air américaine
annonçait qu 'un bombardier - RB 66 »,
en mission d'entraînement, est porté
manquant, « probablement abattu » en
territoire de l'Allemagne de l'Est.

L'appareil , qui n 'était pas armé, se
trouvait au moment de sa disparition
« près du couloir aérien principal de
Berlin ». On ignore le sort des trois
hommes d'équipago.

L'appareil appartenait à la base de
Toul-Rosières (France) : « U effectuait ,
dit l'état-major de l'armée de l'air
américaine, une mission d'entraînement
au-dessus de l'Allemagne de l'Ouest.
Il semble que l'équipage se soit perdu
et ait pénétré par erreur , dans l'espace
aérien de l'Allemagne de l'Est. »

Le <¦ RB 66 » est un avion de recon-
naissance et de bombardement dont
la vitesse dépasse 1125 km/heure.

La Grande-Bretagne penserait
convoquer bientôt à Londres
une conférence sur Chypre

La force des Nations unies se faisant trop attendre

LE GÉNÉRAL INDIEN GYANI RENTRE EN INDE
POUR UN MOTIF QUI N'A PAS ÉTÉ RÉVÉLÉ

LONDRES. (UPI). — Devant l'aggravation de la situation à Chypre et
craignant que la force de sécurité de l'ONU ne soit pas prête à intervenir
avant plusieurs semaines, le gouvernement britannique envisagerait de réu-
nir une conférence tripartite.  Grèce, Turquie et Grande-Bretagne, déclare-t-
on de source bien informée à Londres.

Naturellement , dit-on de mêmes sour-
ces, une conférence bipartite entre
Grecs et Turcs serait préférable, au
niveau des premiers ministres ou des
ministres des affaires étrangères , mais
cette conférence est diff ici le  à mettre
sur pied. C'est pourquoi la Grande-Bre-
tagne, afin de faciliter les choses, est
prête à s'y joindre .

A Londres, en effet , on pense qu 'unie
pression, exercée par les Grecs ©t les
Tores sur leurs compatriotes cypriotes,
pouinnaiLt rétaiblir le oalme diaims l'île,
car l'on' me voit pas d'autres solutiomis
Immédliaites en vue : la force de sécu-
rité de l'ONU me parait nais devoir être

Image des combats à Chypre . Voici
un détachement de soldats cypriotes
grecs en position près d'un village
turc.

(Photo Dailmas).

facilement conisitiiibuioe, les pays sollicités
me mo'nihrajnit pais beaucoup d'empres'sie-
ment à fournir um contingent et à par-
ti cipeir aux frais de l'opération.

Bn ouitire, les choses se sont encore
compliquées récemment en raison des
difficultés que rencanibre M. Thamt à
désigner un médiateur, et lies risquas
d'urne iinterveuiticm turque croissent
sanis cesse.

Nouveaux combats
NICOSIE (UPI). — Des Cypriotes

grecs ont ouvert ie feu hier matin sur

une école, du village de Trrodos occupée
pair des Cypriotes turcs malgré un ces-
sez-le-feu imposé à 5 heures.
(Lire la suite en 23nie page)

PHILOSOPHE A 14 ANS

David de Medalla , 22 ans, originaire
des Phil ippines , a pu exposer deux
de ses sculptures dans l'exposition
« Motivated Sculpture » à Londres.
Il a traduit cinq pièces de Shakes-
peare avant douze ans et à l'âge de
quatorze ans, il donnait des leçons
de philosophie à l'université des Phi-
lipp ines. A quinze ans, il était le
plus jeune étudiant non diplômé de
l'Université de Columbia aux Etats-
Unis. En 1960, il est venu à Londres
pour s'y établir et travailler comme
artiste, sculpteur et danseur. Le voi-
ci avec une de ses sculptures.

(Photo ASL).

L avion À-11
est un espion
qui connaîtra
le même sort

que celui de l'U-2

D'APRES LES IZVESTIA

MOSCOU (UPI). — Les «Izvestia»
s' inquiètent  des possibilités d'utili-
sation du nouvel avion supersoni-
que américain « A-Il » pour des mis-
sions d'espionnage au-dessus du ter-
ritoire soviétique.

Sous le titre « successeur de
T-U-2 ? » le jo urnal écrit :

— Le vol provocateur de «l'U-2 »
en mai 1960 a nui au prestige des
Etats-Unis. Le sort de l'appareil est
universellement, connu. H est dou-
teux que « l'A-11 » connaisse un sort
di f férent  si les champions  de la
guerre froide outre-Atlant ique ten-
tent de s'en servir pour des expé-
riences semblables à la peu glorieu-
se mission du pilote Francis-Gary
Powers ».

Khrouchtchev veut-il introduire
certaines « méthodes capitalistes »
dans l'agriculture soviétique ?

POUR ENCOURAGER LES KOLKHOZIENS

Parlant  devant les membres du
présidium du comité central du
parti communiste de l 'Union sovié-
ti que, les premiers secrétaires des
comités centraux des partis com-
munistes des diverses Républiques
de l'Union , les dirigeants responsa-
bles de l'agriculture du pays et les
princi paux plani f ica teurs , bref , au
cours d'une réunion d' importance
extraordinaire .  M. Khrouchtchev a
déclaré : « Une seule condition
manque au développement de
l'agriculture soviétique. Celle que le

paysan travail le .  » « Pour stimuler
le paysan — a dit encore M. « K »
— ie communism e ne suff i t  pas.
Nous devons utiliser aussi la gran-
de force du s timulant  matériel ,
payer mieux celui qui travaille
plus. »

L'appât du p r of i t  personnel...
Nikita Sergh éy évitch admettait

ainsi que l'app ât du profit person-
nel est indispensable  au déveJoppe-
ment de l'économie. Cette admis-
sion constitue le point essen tiel du

discours khrouchtchevien. Mais
elle contraste avec le m arx isme ri-
gide. Bt c'est probablement pour
atténuer l'effet de ce contraste que ,
sur l'ordre du président du conseil
de l'URSS, la presse soviéti que a
parl é dernièrement en termes élo-
gieux du NEP (nouvelle politique
économique) de Lénine. On faisait
ainsi comprendre que l 'économie
sociailiste peut parfois avoir besoin
d'une « cure capitaliste ».

M.-I. CORY.
\Lire la suite en I S m e  page)

11 y a 400 ans
naissait Galilée

CHRONIQ UE

D'une famille florentine cultivée, Ga-
lilei , dit Galilée, né à Pise, étudia
presque seul les mathématiques. Ses
découvertes le firent rapidement con-
naître . II fut nommé, à l'âge de vingt-
cin q ans, professeur de mathématiques
à l'Université de Padoue.

L'ensemble de ses travaux permet
de le considérer comme le véritable
fondateur de la méthode expérimen-
tale. Galilée a combiné le raisonne-
ment inductif , tel que le prati quait
l'Anglais Gilbert , avec la riédr iction
mathématique, et créé ainsi la méthode
de recherche unversellement utilisée
depuis lors en physique.

Il apparaît, notamment, comme le
fondateur de la dynamique. Rappelons
que, dès l'âge de 19 ans , observant
dans la cathédrale de Pise une lampe
qui se balançait sous la voûte , et re-
marquant que les oscillations en
étaient isochrones, c'est-à-dire de du-
rée égale, Galilée eut l'idée d'appli-
quer le pendule à la mesure du temps.
En 1602, il établit , grâce à son plan
incliné, les lois de la chute des corps,
puis, en 1638, le mouvement parabo-
lique des projectiles dans le vide,
énonçant également le princi pe de
l'inertie et la loi de composit ion des
vitesses. Il attribua les hauteurs des
sons à leurs fréquences, caractérisa
les intervalles musicaux par le ra p-
port de celles-ci, étudia les cordes vi-
brantes, la résonance et mit en évi-
dence les ondes stationnaires. On peut
encore signaler qu'il fut l'un des pre-
miers à employer les thermomètres à
liquides, qu'il donna la loi des vases
communicants et qu'il imagina la ba-
lance hydrostatique.
(Lire la suite en ISme page)

En vue de la p rép aration
des négociations da «Kennedy -round»

LES «SIX» ENGAGERONT
des consultations

avec les autres pays européens
( L I R E  EN D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S )

La Fondation Balzan
cpitre-attaque

Un j ournal suisse poursuivi pénalement
MILAN (ATS). — La Fondation international e Ballzan communique :
«Le président de la Fondation international e Balzan, le père Enrico

Zucca , parlant au nom du conseil directorial, oppose un formel démenti aux
nouvelles reproduites par différents journaux et revues italiens, suisses et
d'autres pays, selon lesquels le patrimoine de la Fondation aurait été accru
grâce au trésor de la République de Salo — dit «or de Dongo » — qui au-
rait été remis par Mussolini au père Zucca.

Il déclare également dépourvues de
tout fondement toutes les nouvelles qui
parlent  d'une prétendue remise de ca-
p itaux , de leur transfe rt k l'étranger,
ainsi que de toutes les autres opéra-
tions économiques ou de trafic de va-
leur.

Les démentis antérieurs du directeu r,
.M. Faust , membre du conseil de la di-
rection et ancien banquier  de confiance
d'Eugenio Balzan et de sa fi l le Lina ,
ainsi que ceux du secrétaire général et
mari de la fondatrice , colonel Danieli ,
n'ont pas réussi à mettre fin à la cam-
pagne de d i f famat ion .

Par consé quent , le professeur Gia-
como Delitala, avocat à Milan , a été
chargé de poursuivre p énalement les
journaux « L'Unita », « Paese Sera »,
« Avant i  », « Zu eche Worhe » et «La
Suisse ».

Hier soir au palais de Buckingham

LONDRES (UPI). — On a annoncé officiellement du palais de Buck-
ingham que la reine Elisabeth avait donné naissance hier soir à un garçon
à 20 h 20 G.M.T.

L entant, qui n était attendu que
le 17 mars, est le troisième clans la
lign e de succession après le prince
Chartes, 15 ans , et le prince Andrew,

4 ans. Sa sœur, la princesse Anne,
a 13 ans.

Le prince ' Philipp qui n'avait pas
quitté le palais de toute la joui -née,
a immédiatement téléphoné la nou-
velle de (la naissance à la princesse
Margaret , qui , elle aussi, attend un
enfant, au pj- ince Charles, et à la
princesse Anne.

Téléphones
LONDRES. (ATS-AFP). — Le com-

muniqué annonçan t  l'heureuse nais-
sance du quatrième enfant  de la
reine EÎUsabeth est signé par les
cinq médecins de la reine.

(Lire la suite en 23me page)

La reine Elisabeth
a donné naissance
à un petit prince

Nous vous en off rons  aujour-
d'hui dans deux pages : 6 et 15...
plus notre Dernière heure.

SPORTS

Désarmement à Genève :

ATMOSPHÈRE
« plus plaisante »

(Lire en dernières djpêches)



Importante fabrique de machines , en Suisse
allemande, cherche pour son département de vente'
(exportation dans tous les pays)

UNE STÉ NODACTYLOGRAPHE

habile, de langue maternelle française, ayant si
possible des notions d'anglais ou d'Italien.
Bon salaire, semaine de 5 jours. Possibilité d'ap-
prendre ou de se perfectionner dans la langue
allemande. Entrée à convenir.
Prière d'adresser offres de service détaillées sous
chiffres M 78341 à Publicitas, Saint-Gall.

i

FfàfààSS
cherche

mécaniciens
pour la préparation des commandes, établis-
sement du planning, coordination et surveil-
lance des délais.
Age minimum : 28 ans.
Certificat de capacité exigé.
Faire offres écrites ou se présenter à i

FAVAG
SA

NEUCH AT EL

Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01

VILLE DE Uf NEUCHATEL
SER VICES INDUSTRIELS

Engagements d'apprentis
Notre administration envisage encore l'en-

gagement, ce printemps, des apprentis sui-
vants :

a) appareilleur eau et gaz
durée de l'apprentissage : 3 H ans ;

b) serrurier
durée de l'apprentissage : 3 % ans ;

c) monteur-électricien
durée de l'apprentissage : 4 ans.

Exigences scolaires : avoir terminé avec
succès l'école primaire ou l'école secondaire.

Une rétribution intéressante est prévue dès
le début de l'apprentissage.

Adresser les offres jusqu'au 21 mars 1964
à la direction des Services industriels , Neu-
châtel, qui fournira volontiers tous rensei-
gnements complémentaires.

L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis
de Neuchâtel S. A. cherche, pour un de ses
employés, fo

appartement
de 2 à 3 chambres, confort. — Adresser of-
fres à la direction technique.
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I IMMEUBLE LOCATIF NEUF j
^p 

à, 
vendre en nom propre , ES

¦ 

situé dans le chef-lieu de district , à cmm
15 km du centre de Lausanne, compre- I!•' ;"!
nant 11 appartements et 5 garages. Tout I
confort et ascenseurs. Entièrement loué. B j
Rendement brut 6,03 %, Prix de vente : mW

® 
650,000 fr. à verser après hypothèque : j »,
270 ,000 francs. V$$

¦ 

S'adresser à W. Discrens S.A., Chaucrau 1 . ;]
3, Lausanne. Tél. 33 25 71. (Bureaux Wm
fermés le samedi.) "¦ j

-.MIGROS »
cherche

BOUCHERS
qualifiés

pour du travail de désossage , découpage, et au plot.

Nous offrons : places stables et bien rémunérées , avan-
tages sociaux d'une grande entreprise moderne,
semaine de cinq jours.

Adresser offres à la Société Coopérative MIGROS
NEUCHATEL, Case postale Neuchâtel 2-Gare, ou de-
mander une formule d'inscription au téléphone
No (038) 7 41 41.

SAINT - BLAISE
Locatif de 2 appartements, sans confort , un
atelier de 2 pièces, environ 30 mètres carrés,
en bordure de la route cantonale .

SAINT - BLAISE
1833 mètres carrés de terrain, zone villas,
service public à 200 mètres.

CORCELLES
Villa 5 pièces sur 2 étages. Construction mo-
derne de 1962.

LA CHAUX-DE-FONDS
Immeuble locatif de 5 appartements et un
magasin , terrain 270 mètres carrés.

S'adresser à

TBHMSIM®B
faubourg de l'Hôpital 22, tél. 4 17 17.

DAME
avec enfant de 9 ans,
cherche deux chambres
meublées pour deux ans
(études) . Pension dési-
rée. Si possible végéta-
rienne. Début de mai.

Adresser offres écrites
à P. S. 1033 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer, à l'ouest de
la ville, immédiatement
ou pour date à convenir,

appartement
de 3 pièces

tout confort. Loyer men-
suel, 300 fr. plus char-
ges. Tél. 5 76 72 pendant
les heures de bureau.

FM 
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Nos guichets sont ouverte au public

de 8 heures à midi et de 14 heures ]
à 18 heures.

D'autre part, tous nos bureaux peu-
vent être atteints par téléphone, le [j
matin dès 7 h 30.

Le samedi, l'entreprise est complète-
ment fermée.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues avant 10 heures

(grandes annonces avant 9 heures)
peuvent paraître le lendemain . Pour le
numéro du lundi , les grandes annon-
ces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 14 h 30 et les pe-
tites annonces. ïe vendredi également , i
avant 15 heures.

Les commandes pour des annonces
en couleur doivent nous être remises
quatre jours ouvrables d'avance f"as
spéciaux réservés).

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis ;
mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès cette heure et
jusqu 'à MINUIT , ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du jour-
nal située à gauche du bureau d'an-
nonces, 1, rue du Temple-Neuf.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir

jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et \
jusqu'à MINUIT, nous n'acceptons •
plus que des avis tardifs et des ré-
clames dont la hauteur totale est
fixée à 30 millimètres.

Les annonces prescrites pour une
date déterminée, mais qui nous par-
viennent trop tard pour être Insérées
à cette date, sont sans autre avis pu-
bliées dans le numéro suivant. En cas
de nécessité, le Journal se réserve le
droit d'avancer ou de retarder la pa-
rution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Nous déclinons toute responsabilité
pour les erreurs qui pourraient se pro-
duire en cas de transmission par
téléphone.

Délais pour les changements
d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain : la veillt avant

10 heures
Pour le , lundi : le vendredi avant \

10 heures • '

ADMINISTRATION DE LA
«FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

^- r

A louer

GARAGE
à la Coudre. Tél . B 67 44 ( Lire la suite des annonces classées en 10mp p?ae)

VILLE DE ffl NEUCHATEL
SERVICES INDUSTRIELS

. La direction des Services Industriels met
au concours deux postes de

machinistes
pour la centrale de Charap-Bougin.

Exigences : être en bonne santé : de toute
confiance, esprit éveilUé.

Traitement selon les capacités et l'activité
antérieure des candidats. Allocation de mé-
nage ; indemnité pour service d'usine ; caisse
de retraite. Places stables.

Les offres donnant toutes précisions sur
la formation et l'activité antérieures doivent
être adressées jusqu'au 16 mars 1964, à la
direction des Services industriels qui four-
nira tous renseignements.

S 
M Par suite de la demande de mise à la retraite du
|j) titulaire actuel,

ITJ la commune de Couvet (Ne)
cherche pour ses Services industriels (électricité et eau)

un chef technique
Titre demandé : technicien-électricien diplômé ou installateur-élec-

tricien diplômé, avec maîtrise fédérale.

Situation indépendante , stable , bien rétribuée, avec caisse de
retraite ; âge 30-45 ans. Entrée : à convenir.
Les candidats sont priés d' adresser leurs offres écrites, avec curri-
culum vitae, photo, copies de certificats et prétentions de salaire,
au Conseil communal. Le cahier des charges peut être obtenu au
secrétariat communal.

ENCHÈRES PUBLIQUES
Le greffe du tribunal du district de Neu-

châtel vendra par voie d'enchères publi-
ques,

le jeudi 12 mars 1964, dès 14 heures,
à la halle des ventes, rue de l'Ancien-Hôtel-
de-Ville, à Neuchâtel , les objets suivants
(provenant partiellement de successions) :

1 salon Louis XV composé de : 1 petit
canapé, 2 bergères et chaises ; 1 canapé
crapaud avec fauteuil assorti ; 3 chaises
Louis XIII, à flammes, avec tapisserie ; 1 lot
de meubles de styles Louis-Philippe et Bie-
dermeier, soit : 1 secrétaire, 1 canapé, 1 table
à jeu , 1 lit de repos, 1 table ovale à pied
central, plusieurs fauteuils et chaises ; 1 pen-
dule « Leuenberger & fils , Sumiswald >,
1 pendule d'officier , avec répétition et révei l,
cabinet ciselé ; 1 pendule cochère Louis XVI,
double face, mouvement neuchâtelois avec
sonnerie ; 1 pendulette avec boîte à musi-
que ; 1 pendule de cheminée ; 1 soupière en
étain (estampille neuchàteloise), 1 chaudron
cuivre (fribourgeois) , 1 poissonnièi-e cuivre ;
assiettes murales peintes ; 1 service à fumeur,
rustiqu e ; plusieurs tableaux anciens, bibe-
lots divers, vaisselle, lits , 1 petit piano noir,
1 potager à gaz Le Rêve, ustensiles de cui-
sine, une machine à laver Niagara , poussette-
pousse-pousse Royal avec accessoires, etc.

Conditions : paiement comptant , échutes
réservées.

Exposition : jeudi 12 mars 1964, de 13 h 45
à 14 heures.

Le greffier du tribunal :
ZIMMERMANN.

BON GAIN -
AVEC LA VENTE DE CIGARETTES!

La Stun-Company cède par région la vente automatique
de cigarettes. Nous offron s des automates à cigarettes
complètement installés à dames et messieurs qui ont la
possibilité de les surveiller et de travailler à la com-
mission pour notre société. Connaissance de la branche
pas nécessaire. Si vous disposez de quelques heures
par semaine et, selon l'importance de la région, d'un
capital de Fr. 8000.— à 20,000.—, veuillez envoyer votre
candidature à

STUN-COMPANY, Kirchgasse 4, Vaduz (FL).

i

A LOUER
à la rue de l'EucIuse, sur passage très fré-

quenté, emplacement pour

UN KIOSQUE
Adresser offres à case postale 31300, Neu-

châtel 1.

A LOUER
2 pièces, cuisine, salle
de bains, confort maxi-
mum, immeuble neuf ,
périphérie , 300 fr. tout
compris. — Tél. 4 07 22 ,
entre 10 et 11 helures.

RAVOIRE
sur Marti gny
altitude : 950 m,
vue, tranquillité,
pour vacances,

à louer 2 apparte -
ment meublés de 3
pièces, salle de bains-
W.-C, 5 lits (sur de-
mande, lit d'enfant) ,
tout confort , garage,
dans chalet neuf . Li-
bres tout de suite.

Location au mois
ou à l'année.

Pour tous rensei-
gnements, tél. (038)
8 34 35.

CERLIER
A louer tout de suite confortable

logement de 3 chambres
dans bâtiment neuf. — Se ' renseigner : tél. (032)
88 14 14.

On cherche pour le 15 avril

petit appartement
meublé ou non de 1 % chambre ou un

studio
pour deux dames. — S'adresser à case pos-
tale 141, Montreux.

•Au centre de la ville, à1 louer, pour le 1er avril,

studio
non meublé

Loyer 250 fr. -f- charges.
Tél. 5 76 72 pendant les
heures de bureau.

A LOUER
au centre, superbe

VILLA ANCIENNE
12 pièces spacieuses avec
cheminées, mazout, grand
jardin . Conviendrait poui
appartement et bureaux

Agence romande im-
mobilière, tél. 5 17 26.

Du 15 mars au 15 no-
vembre, à louer

meublé
2 pièces, tout confort
Immeuble moderne, cen-
tre de la ville.

Adresser offres écrite!
à E. S. 1047 au bureai
de la Feuille d'avis.

A louer, pour le 1er
avril ,

chambre
indépendante, à dame ou
demoiselle. Tél. 5 29 94.

Chambre gratuite con-
tre une heure d'aide par
Jour à une malade.

Ecrire sous chiffres F.
T. 1048 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer, pour le 1er
avril, chambres à un et
deux lits, confort. — Tél.
4 00 34 dès 10 heures.

A louer

j chambre
• meublée à monsieur. —
. Tél. 417 82.
, » ¦ 

Chambre à louer, con-
. fort. — Orangerie 4,

2me droite.

1er avril
Belle CHAMBRE à

. louer, près de la gare, à¦ dames ou demoiselles sé-
rieuses (en tout cas pour

! une année ou plus). Part
i à la salle de bains.

Tél. 5 31 50.

Couple solvable cher-
che

appartement
de 3 pièces, avec confort ,
de préférence dans le
haut de la ville. — Tél.
5 84 21 pendant les heu-
res de bureau.

On cherche

appartement
de 2 pièces, non meublé,
région Peseux , Auvernier,
Saint-Biaise. M. Schwab-
Etter, Altstadt 22 , Cer-
lier.

Famille suisse de trois
personnes tranquilles et
soigneuses cherche, pour
date à convenir,

appartement
de 3 à 4 pièces, avec ou
sans confort, à Neuchâ-
tel ou aux environs im-
médiats.

Adresser offres écrites
à L. Z. 1054 au bureau
de la Feuille d'avis.

URGENT
Jeune fille sérieuse

cherche chambre indé-
pendante , bien chauffée,
avec part à la salle de
bains ; libre tout de sui-
te. — Tél . 5 62 01, Mlle
J. Benguerel .

Jeune couple (solva-
ble) cherche studio ou
appartement de 1 à 2
pièces , avec bains et cui-
sine, en ville si possi-
ble, libre tout de suite
ou pour date à conve-
nir. — Tél. 5 4fi 47.

Jeune homme travail-
lant dans l'administra-
tion , cherche chambre
indépendante ou studio,
où il aurait la possibi-
lité de cuisiner. Quartier
bas de la ville, du cen-
tre â Serrières. — Faire
offres écrites à M. Wer-
meille, case postale 1137,
Neuchâtel 1.

Employé
communal

cherche, dans la région
de Neuchâtel, un loge-
ment de 3 pièces avec
salle de bains ; data à
convenir. Tél. 7 55 96.

Etudiant cherche cham-
bre indépendante à Neu-
châtel. — Ecrire à case
postale 801, Neuchâtel 1.

Je cherche

LOCAL
pour travaux de décora-
tion. — Moser, Areuse.
Tél. 6 34 19

Je cherche ou J'échan-
gerais

appartement
de 4 pièces, tout confort,
à Saint-Biaise ou Haute-
rive, contre similaire à
Neuchàtel-est. Faire of-
fres sous chiffres ZE
0951 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à louer le
plus tôt possible,

logement
ou

maison
avec ou sans confort, ré-
gion Vignoble ou Val-de-
Ruz. — Faire offres à
Alphonse Béguin , Grand-
Rue 18, Cormondrèche,
ou téléphoner au 5 10 31.

Nous cherchons pour notre bureau des traductions scien-
tifiques une

secrétaire-dactylographe
de langue française, capable de travailler avec soin et
exactitude. La préférence sera donnée aux candidates
ayant de bonnes notions d'anglais ou d'allemand. Condi-
tions de travail agréables, semaine de 5 jours.

Faire offres avec curriculum vitae, copies de certificats,
références , photo, au bureau du personnel de la maison
Dr A. Wander S. A., Berne.

1 ' j La manufacture de réveils

I LOOPING S. Â.
. CORCELLES (NE)

' j engagerait :

I MANŒUVRES
¦ " ¦ ! y ¦ ¦ ii pour des travaux sur presse ;

I POLISSEURS
f M  sur grandes pièces ;

I OUVRIÈRES
JH] pour le vissage et le remontage de pièces d'horlogerie ;

1 JEUNES FILLES
qui seraient mises au courant sur parties faciles.

Date d'entrée à convenir. — Tél. 816 03.

Importante fiduciaire de la place de Bienne
cherche, pour son secrétariat,

secrétaire-sténodactylo
de langue maternelle française, ayant si
possible des notions d'allemand.
Travail intéressant et varié. Semaine de
5 jours. Entrée à convenir.
Faire offres détaillées, avec curriculum vitae
et prétentions de salaire, sous chiffres
E. 21,375 U, à Publicitas S.A., Bienne ,
rue Dufour 17.

® 

Place

5 17 26

Val-de-Ruz
ouest, belle villa , 4 piè-
ces, hall , garage, tout sur
un étage, construction
récente, 800 m2 de ter-
rain.

Villa locatlve 3 apparte-
ments, salle de bains,
garage, 1000 m2 de ter- ,
rain.

Immeubles locatifs de 6
appartements et de 4
appartements.

Neuchâtel
Villa 5 pièces, 500 m2.

Neuchâtel
Villa ancienne, 2 ap-
partements 3 et 5 piè-
ces, jardin , 500 m2 , belle
situation, vue.

Vignoble
neuchâtelois

Maison de campagne,
magnifique situation , vue
sur le lac et les Alpes,
terrain 2000 m2.

A vendre de gre à gré,
dans village à proximité
de Neuchâtel

IMMEUBLE
de 4 appartements dont
un de 4 pièces, avec
salle de bains. Adresser
offres écrites à NT 0939
au bureau de la Feuille
d'avis .
¦ ———¦

Riviera vaudolse
A vendre belle par-

celle de terrain à bâ-

I

tir pour villa
(1100 m2 environ),
située au-dessus de
Lutry. Altitude 600
mètres environ. Belle
vue sur le lac et les
Dents-du-Mldi. Prix :
80 fr. le m2.

Faire offres sous
chiffres OFA 5886 L, I
à Orell Fiissli - An- I
nonces, Lausanne.

¦M.nwmil^imiBi I I I B W I I I W I I W I  nu "

Je cherche à acheter ,
aux environs de Neuchâ-
tel, Béroche ou Val-de-
Ruz , petit

TERRAIN
à bon marché, pour y
construire un rucher.

Adresser offres écrites
à D. R. 1046 au bureau
de la Feuille d'avis.

Week-end
2 chambres, confort , cuisine + écurie pour
2 à 4 chevaux. Bord du lac , région Yvonand.
Nécessaire pour traiter, 20 ,000 francs.

Faire offres sous chiffres A.S. 64 ,092 N.
aux Annonces Suisses S. A., Neuchâtel.
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Ca c'est à la Cité5

Cette très belle JUPE térylène,
écossaise , jupe entièrement dou-
blée, façon droite, est à vous pour

1980
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Place du Marché

A vendre saxo-ténor
et veste de cuir noire.
Tél . 4 02 02 aux heures
de bureau.

| GLAS ? |

BIBLIOTHÈQUE LOUIS XIII
en noyer , 1 rj orte vitrée, 5 rayons à crémaillères
d'époque , pewf aussi servir comme argentier. 750 fr.
Tél. (024) 7 52 81, depuis 19 heures.

Pour toutes belles
conf ections f lorales

Fleurs Robert Durner
Tél. gare 5 90 01

Place Pury 5 36 07
Maladière 5 32 30



LIVRES
DIVERS

L'Etoile Napoléon (1), d* Genn«'vlèv« Geonari, «art um roman
historique de la meilleure veine, gaie, rapide, prfcnesautière.
C'est l'époque où l'on se jette en avant, où rien n 'est impossible,
où l'amour et la guerre vont de pair, sans reproche et sans repen-
tance. Homme du nouveau régime, Maximilien s'attache à l'étoile
de Napoléon grâce à laquelle il fera une brillante carrière dans
les armées de l'Empire. Et Constance s'attache à lui, avec un
élan et une spontanéité qui l'auraient maintenue éternellement
jeune, si un jour son mari ne la trompait. Les souffrances,
les déchirements, la chute de Napoléon vont-ils faire s'évanouir
ces spleodides mirages ? Pas complètement, car tout cela, c'est
encore le jeu de ta vie, toujours ivre d'elle-même et de son pro-
pre rythme. Heureuse époque, où les passions ne pesaient pas
encore, où, légères, elles cachaient dans leur gracieux tourbillon
le remède aux maux qu'elles allument, où la vie même était
folle, où le pardon était tout près d» la faute et la faute même
une promesse de renouveau.

Jeux de vilains (2) , de Philippe Verteuil, commence de ma-
nière bien mystérieuse. Le ministre des beaux-arts, installé dans
son cabinet Louis XV, reçoit une lettre écrite sur un luxueux
papier bleu parfumé, qui l'invite à déposer une importante som-
me en lieu sûr. Faute de quoi, un malheur se produira. Simul-
tanément, dans diverses expositions, des tableaux valant des mil-
lions se mettent à brûler spontan ément... Mystère que la suite
du récit éclaircira. Temp ête sur le Yorkshire (3), de Jean-André
Rey, nous invite à suivre une ravissante jeune fille, qui , de
nuit , par le froid et la tempête, arrive à la Grange, propriété
où vont se passer d'étranges événements.

Avec Graziella et Lena (4) ,  Abel Verrlier porte un regard in-
discret sur les amours italiennes de Lamartine. On sait que le
poète aimait à enjoliver et à idéaliser son passé ; il est d'autant
plus intéressant, d'autant pdus piquant  de chercher à rétablir
la vérité. Avec la femme aimée, jeune fille innocente et gracieuse
ou femme mûre, déjà riche d'exp érience, Lamartine monta i t
dans les cieux , il en redescendait, il y remontait. Madame de
Larche, dite Lena , qui le remua très fortement, ne se retrou-
vera que là-haut ; elle était trop belle pour cette terre. Ce
genre d'effusions agaçait Flaubert qui disait : « Voilà un gail-
lard qui vit continuellement avec une femme qui l'aime et qu 'il
aime, et jamais un désir. Pas un nuage impur ne vient  obscurcir
ce lac bleuâtre. O hypocrite 1 S'il avait raconté l'histoire vraie,
que c'eût été plus beau. »

La grande et riche étude de G. Leprince, Présence de Wagner
(5), porte sur les rapports du maitre avec ses contemporains
ainsi que sur les aspects princi paux de l'esthétique wagné-
rienne. Elle fait voir comment le poète et le musicien s'unissent
pour créer une forme de lyrisme absolument originale, où l'élé-
ment musical coordonne les données dramatiques par l'intermé-
diaire des thèmes conducteurs ou leitmotive. Suit une analyse
minutieuse et approfondie de chaque opéra.

Dans la Révolution militaire de i960 en Turquie (ses origines) ,
(6),  Ali Fuad Basgil fournit une intéressante contr ibut ion à
l'étude de l'histoire politique intérieure de la Turquie contem-
poraine. Le Livre vert (7), de Mahd y Fouladvand , est un choix
de poèmes en prose et en vers , qui disent les enchan temnt s
et les ivresses, les retours et les désillusions.

Madrid (8), de Roger Corel ,
et Birmanie (9 ) ,  de Claude
Moisy, qui appartiennent à la
collection dirigée par Charles-
Henri Favrod , nous invitent  à
comparer le passé et le présent,
unis clans une vision pittores-
que et fugitive, tantôt cruelle
et tantôt  gaie. Les mœurs chan-
gent , mais l 'homme, au fond ,
change-t-il ? Tel sourire, tel re-
gard clair et mutin semblent
bien dire que non.

Enf in  Raymonde Noireaut-
Blanc, avocat à la Cour de Pa-
ris, expose ce que sont Tous
les droits de la f e m m e  (10).
On n 'aurait jamais cru qu 'il y
en avait autant. Mais ne nous
moquons pas. Les droits de la
femme, dans toutes les situa-
tions les plus embarrassantes
où elle peut se trouver, sont
expliqués ici avec clarté et ob-
jectivité.

P.-L. B.

(1) Pion .
(2) Librairie des Champs-Elysées.
(3) Librairie des Champs-Elysées.
(41 La Colombe.
(5) La Colombe.
(6) Perret-Gentil.
(7) Perret-Gentil.
(8) Rencontre.
(9) Rencontre.
(10) Union générale d'éditions

(Pion).

TROIS LIVRES POUR L'AME ET L'ESPRIT
ICI GENÈVE!

TroU ouvrages trèi divers nous sont of-
fert* par des auteurs genevois, ou résidant
à Genève ; l'un d'ordre psychologique,
L'Aventure de la vis, par le docteur Paul
Tournier ; le deuxième théologique, Gloire
au Père, au Fils, au Saint-Esprit, par M.
Gabr!el-Ph. Wldmer, docteur et professeur en
théologie à l'université ; en enfin une belle
plaquette illustrée du pasteur Daniel Bus-
carlet sur Les Stalles de la cathédrale Saint-
Pierre, à Genève.

« L'AVENTURE DE LA VIE »

Il est des livres qui n'attendent pas la
publicité pour partir en flèche : le nom de
l'auteur et le titre du livre suffisent à
assurer leur diffusion. Tel est sans aucun
doute le sort de L'Aventure de Ta vie. par
le Dr Paul Tournïer. M. Tournier, en effet,
l'est acquis, depuis une vingtaine d'années,
une très large audience ; ses livres sont
léédltés et traduits en de nombreuses lan-
gues et ne cessent d'éveiller l'intérêt de
ses lecteurs. Ce nouveau livre développe un
thème suggestif et fécond, celui de l'aven-
ture, cet instinct propre à l'homme, moteur
et saveur de sa vie.

M. Tournier se défend d'être un spécia-
liste i II avoue sa prédilection pour le tra-
vail d'amateur, précisément parce que ce
travail-là participe de l'esprit d'aventure. Il
ne se veut, ni philosophe, ni psycothé-
rapente, ni théologien —* mais il fait des
prospections dans ces domaines divers ; les
unit et les éclaire l'un par l'autre, les
Illustrant par les nombreux exemples tirés
de son expérience professionnelle. De là
le charme, l'intérêt humain, maïs aussi les
limites de ses ouvrages.

L'Aventure de la vie est un livre qui fait
aimer la vîe et auï, sans doute, redonnera
goût à l'existence à plusieurs. La vie ?
cette grande aventure qui en appelle à
toutes les ressources de la personne pour
être menée à bonne fin, cette gigantesque
partie que l'on ne joue qu'une fois, et dans
laquelle chaque coup porte. Il importe dès
Ibrs de discerner les lois, les exîqences et
les risques de toute aventure et les condi-
tions du succès. Encore faut-Il que l'aventure
soit valable I II ne s'agît pas de se lancer
dans n'importe quel bateau, mais de
discerner, de choisir, puis de s'enqaqer et
de poursuivre jusqu'au bout ; il s'agît en-
core de courir les risques, de surmonter les
échecs possibles — sachant que le succès
réel n'est pas toujours apparent et qu'un

échec peut conduire à une maturité plus
grande. Chaque âge peut être considéré
comme une aventure en sol, de même qu'il
y a des aventures jj ropres à chaque période
de la vie et qJ*M importe de savoir se
détacher de l'étape révolue afin d'être dis-
ponible pour la suivante, jusqu 'à « l'aventure
de la vieillesse >, avec toute sa valeur, dans
laquelle il ne s'agit plus de < faire » mais
c d'être >. Il s'agit enfin et essentiellement
de se mettre à l'écoute de Dieu, de situer
toute notre vie en Lui, de recevoir de Lui la
direction et de savoir qu'il est engagé avec
nous et pour nous dès la création du
monde et dans l'Evangile de son Fils, comme
il le fait encore pour chacun de nous per-
sonnellement, à travers même nos fautes et
nos échecs, dans la mesure où nous nous
abandonnons à Lui.

Le Dr Tournier excelle dans cette analyse
et la conduit à la fois en psychologue et
en chrétien ; il se donne lui-même et ne
craint pas de partaqer avec le lecteur des
expériences personnelles. Le témoignage du
chrétien conjoint à l'autorité du « médecin
de la personne », font de L'Aventure de la
vie, un livre de valeur.

SOUS UN BEAU TITRE
Sous le beau titre Gloire au Père, au

Fils, au Saint-Esprit (1), le professeur G.-Ph.
Widmer souligne l'actualité et la richesse
de la doctrine de la Trinité, base de la
prédication chrétienne, de l'instruction caté-
chétîque et de la réflexion théologîque à
travers tous les siècles, mais aussi fonde-
ment de la prière et de la vie intérieure
des croyants et lien entre les Eglises dans
l'approche oecuménique. Le dogme de lo
Trinité, loin d'être un dogme mort ou un
sujet de controverse, est la forme même
dans laquelle Dieu se révèle. Le Père se
fait connaître par le Fils et se commu-
nique par l'Esprit-Saint, dans une unité puis-
sante et créatrice. Par son baptême au nom
du Père, et du Fils et du Saint-Esprit, le
ci ayant est placé dans cette communion,
cette relation vivante, c'est le temps du
salut où se conjugue en une seule œuvre
l'action du Père, du Fils et du Saint-Esprit,
écrit l'auteur. Et encore : ' Le Père a voulu
son Fils à son Image, pour qu'étant son
Image et son miroir rayonnants, le Fils fît
des hommes, par l'Esprit, autant d'être por-
teurs de l'image divine et reflets de la
gloire éternelle.

Le mystère de la Trinité est une source
inépuisable de méditation, de réflexion et

d'adoration pour les croyants. Il est bon
d'y être introduit, entraîné, même si l'on
est un laïc ! Dans le culte de l'Eglise, cette
réalité s'exprime soit par la confession de
foi, soit par la forme dite « doxologigue >
— celle que M. Wîdmer a choisie pour titre
de ion ouvrage i Gloire au Père, au Fils,
au Saint-Esprit.

Gloire au Père, au Fils au Saint-Esprit
porte le No 50 de la collection des Cahiers
théologîgues, dont il est en guelque sorte
le numéro Jubilaire. Dans la postface, le
rédacteur de cette collection, le professeur
J.-J. von Allmen, souligne le travail accom-
pli au cours de ces vingt dernières années :
Le but principal des Cahiers théologiques,
écrit-il, était d'animer dans le protestantisme
de langue française, alors silencieux sur
le plan théologique, le renouveau biblique,
doctrinal, œcuménique que l'on voyait surgir
un peu partout ailleurs. Ce but a été plei-
nement atteint, des ouvrages de valeur ont
été suscités pour édifier la . foi de l'Eglise
et alimenter le dialogue œcuménique — la
« Feuille d'avis de Neuchâtel > en a réguliè-
rement donné l'écho à ses lecteurs. Tel un
accord final surmonté d'un point d'orgue,
Gloire au Père, au Fils, au Saint-Esprit clôt
la série. Une collection nouvelle succédera à
celle qui s'achève ; nous saluons d'avance
sa parution.

« LES STALLES DE LA CAT HÉDRALE
SAINT-PIERRE A GENÈVE »

En complément de son beau livre sur La
Cathédrale de Genève, le pasteur Daniel
Buscarlet nous offre aujourd'hui, sous une
présentation très élégante. Les Stalles de la
cathédrale Saint-Pierre. (1).

Ecrivain et artiste, l'auteur évoque, décrit,
commente et photographie ces stalles gothi-
ques, en bois sculpté, du XVe siècle, l'un
des Joyaux de la cathédrale. Beaucoup des
stalles du Moyen âge ont disparu des égli-
ses et, par un rare bonheur, Genève a con-
servé les siennes. Encore faut-il les connaître,
les contempler, comprendre leur significa-
tion, être saisis par leur portée théologîque
autant que par leur valeur artistique et leur
charme plein de poésie. Les quelques trente
très belles photographies prises par l'auteur,
et son texte d'introduction conduiront le
lecteur non seulement à les admirer, mais
à les aimer.

S. G. de R.

(1) Editions Delachaux et Niestlé.
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HORIZONTALEMENT
1. Qui n'éclate pas. — Fleuve.
2. Petite brosse en sole de porc. — Se

fit remarquer.
3. Rivière de France. — lieux où l'on

trouve le calme.
4. En les. — Tige qui s'enfonce dans

les bois. — Article.
5. Ils sont amusants ou dangereux.
6. Beaucoup sont levées en Bretagne.
7. Département. — Amène une hausse de

la température. — Note.
8. Dépossédés. — Celui d'Ariane est con-

nu.
9. Est agréable dans la boutique d'un

parfumeur. — Protège l'entrée d'un
port.

10. Abréviation . — Elles font un genre.

VERTICALEMENT
1. Est mis en cage. — Talus en terre

pour protéger les plantes.
2. Lieux où sont rassembles des cava-

liers. — Ils ont de petites phalanges.
3. Sorte d'argile. — Ce que fait un

plongeur.
4. Démonstratif. — On la perd tôt ou

tard. — Conspue.
5. Indices d'une mauvaise digestion.
6. Organes élastiques.
7. Donne un grain très utile. — Général

étranger. — Pronom.
8. Col des Alpes. — Voile.
9. Qui se trouvent déplacées. — Ce que

fait discrètement un détective.
10. Détroit où l'on pêche le corail. —

Sans éclat.

LES

ENQUÊTES
DE

SHERLOCK
HOLMES

adaptées de l' œuvre
de sir Arthur Conan Dovle

s> Déguisé en marin , continua Holmes, Je poursuivis donc mes
recherches dans les chantiers de réparations de bateaux, et mes
efforts furent enfin couronnés quand , clans l'un d'eux , j' aperçu l'« Au-
rore s>. J'appris que , deux jours auparavant, l'homme à la jambe
de bois avait laissé l'embarcation , demandant que l'on vérifie le gou-
vernail...

» Evidemment , le gouvernail était en parfait état. J'étais donc en
grande conversation avec un des ouvriers, quand apparut , devinez
qui ! Mordecl Smith , le patron de l'« Aurore » ! Il était complète-

ment saoul. Je n'aurais pas su que c'était lui s'il n'avait crié à

« COPYRIGHT BY COSMOPRESS, GENEVE »,

tue-tête son nom et celui de son bateau : « n me faut l'« Aurore »,
» à onze heures précises, j'ai deux messieurs qui n'attendront pas 1 »

» En sortant du chantier, Je rencontrai un de mes garçons. A
l'heure actuelle, il doit être au bord de l'eau, il a pour mission
d'agiter son mouchoir lorsqu'il verra partir l'« Aurore ». Placés
comme nous le serons, je serais bien étonné que nous n'arrivions
pas à capturer les deux assassins et le trésor !» — « Tout cela
me parait parfaitement organisé, mon cher Holmes, répondit Watson,
encore une fols vous faites mon admiration. »

PAR JEAN GUÉHENNO
DE L ACADÉMIE FRANÇAISE

Jean Guéhenno

J.-J. Rousseau

Après les témoignages de Mauriac et
de Jean Rostand, Ce que je crois (1),
de Jean Guéhenno, nous montre une fols
de plus un homme s'interrogeant sur ses
croyances profondes. Délicat et difficile
examen de conscience, car la fol n 'est pas
en soi un thème à variations littéraires.
La foi doit être un feu qui brûle, si-
non , elle n'est que tiédeur, et mieux vaut
alors la laisser au vestiaire.

Jean Guéhenno est-il un chrétien ? Pre-
mière réponse : non , évidemment pas. Par-
lant de la foi au sens traditionnel du mot ,
il n'hésite pas à la situer tout en bas.
Pour croire, il faudrait être un faible
d'esprit, car en aucun cas un homme
Intelligent et averti ne saurait ajouter foi
aux miracles et aux légendes dont
s'enveloppe l'Evangile, ni même à un Dieu
personnel , bien présent et bien réel. « Dieu
n'est qu 'un beau mot que j'évite d'écri-
re. »

L'intéressant ici n'est pas que Jean
Guéhenno se déclare incroyant, c'est qu 'un
homme aussi intelligent et aussi cultivé
que lui ne semble même plus se douter
de l'universalité de la foi et de la théo-
logie chrétienne, valeurs qu 'autrefois un
clerc eût rougi d'ignorer. C'est à des in-
dices comme celui-là que se mesure, hé-
las, aujourd'hui, la décadence de l'Occi-
dent.
. De même, lorsque Jean Guéhenno trace

un parallèle entre Pascal et Voltaire, je
ne lui reprocherai pas de donner la pré-
férence au second ; c'est affaire de goût
personnel. Je lui reproche de faire de
Pascal un auteur à grandes phrases élo-
quentes et pathétiques, devant lesquel-
les on se pâme d'admiration , et de Vol-
taire un homme, courageux , sincère, fra-
ternel, quelqu 'un qui vous apprend à vivre.
Non , tout de même ! Il y a, je crois, un
tout petit peu moins chez Voltaire, et cer-
tainement beaucoup plus chez Pascal . Qui-
conque n 'a pas, en certaines heures, ou-
vert son cœur aux grandes angoisses pas-
caliennes, n 'est et ne sera jamais vrai-
ment un homme.

Ceci dit, il convient de prendre très
au sérieux le témoignage de Jean Gué-
henno. Peu importe, écrit-il, la forme de
notre fol ; l'essentiel, c'est qu 'elle soit ,
c'est-à-dire que nous ne cessions jamais
de croire en l'homme. « Nous habitons au
bord des mondes une petite plage de lu-
mière qu'en des milliers de siècles nous
n'avons encore que très mal aménagée.

Les châteaux que nous y construisons ne
sont que châteaux de sable, toujours pro-
visoires, et pour lesquels nous-mêmes rê-
vons toujours d'une plus solide archi-
tecture. »

La lumière, dit-il, c'est nous seuls qui
la faisons. Vérité banale qu'il pimente en
ajoutant : « Voltaire, que ceux qui ne
l'ont pas lu disent léger, a donné une
fois de nous cette définition pathétique :
«L'espèce humaine est la seule qui sache
» qu 'elle doit mourir. » Voilà qui fixe no-
tre destin et notre devoir. La mort re-
connue , il ne s'agit que de se battre con-
tre elle, de vivre de toutes ses forces
et d'apprendre à vivre mieux , même s'il
est évident qu 'on mourra ne sachant pas
encore vivre. »

Il existe deux sortes d'hommes, ceux
qui suivent la mode , la coutume, les idées
régnantes, et ceux qui s'engagent person-
nellement. Rousseau d'abord ne songea
qu'à faire son chemin dans le monde, à
« arriver ». Puis le dégoût le prit , il dé-
cida de réformer sa vie et de la sus-
pendre à la vérité, quoi qu 'il pût lui en
coûter. Il voulut que le nom même de
Jean-Jacques fût la garantie de sa sin-
cérité. « C'est depuis lui que la signature
d'un écrivain est son honneur même. Con-
tre la mode, contre la coutume il signa,
il voulut signer tous ses livres et le Pou-
voir ne cessa plus de poursuivre ce si-
gnataire qui s'offrait à la persécution.
Cette signature semblait une insolence et
une provocation , et elle rompait en effet
la Cérémonie, opposait à la société com-
me elle allait , comme elle régnait, une
conscience, la conviction d'un homme.
C'était une autre opposition que celle des
autres philosophes qui proposaient des ar-
rangements. Jean-Jacques ne s'arrangeait
pas. »

J'aime cet éloge de Jean-Jacques parce
qu 'il nous introduit au cœur même du
débat. Tout ce que dira ensuite Jean
Guéhenno de l'homme d'aujourd'hui , dans
la société d'aujourd'hui , distrait , vidé , en-
nuyé, féroce , heureux , conforme, convain-
cu de ses mérites et de sa liberté , tout
cela sonne admirablement vrai.

J'aime aussi beaucoup ce que Jean
Guéhenno dit de la guerre qu 'il refuse et
qu 'il condamne — mais refuser et con-
damner la guerre, ce n'est pas encore la
rendre impossible. J'aime aussi la force
avec laquelle il souligne que « la vérité
est naturellement dans un monde de tri-

cheries la plus grande violence qui soit »,
à condition, bien entendu, que l'on s'y
tienne jusqu 'à la mort. Etre vrai, c'est
résister, au sens le plus fort et le plus
beau du mot.

Si bien qu 'en fin de compte Jean Gué-
henno l'incroyant est très proche du chris-
tianisme. Non seulement il souscrit à la
morale de l'Evangile, mais il va jusqu 'à
écrire , en parlant de sa vie : « Tout s'est
passé quelquefois comme si un Dieu vrai-
ment me conduisait. » Voilà peut-être qui
l'amène plus loin qu 'il ne pense.

P.-L. BOREL.
(1) Grasset.

Bonjour Madrid

Pour laver les impuretés du passé ,
et commencer la nouvelle année
libre de souillure , le soir du 12
avril , les femmes  ont coutume de
jeter de l'eau sur chaque homme
qu 'elles rencontrent , et les hommes

ont le droit de riposter.

CE QUE JE CROIS
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Attention au « trouble-fête»:
Fribourg ferait l'affaire

jJ.T.UWH LE LOCLE ESPÈRE SIEN QUITTER LA 1" LIGUE

Le Locle s'est tiré adroite-
ment du guêpier yverdonnois :
le match qu'il devait jouer di-
manche dernier aux bords de
la Thièle était, sans conteste,
l'un des plus difficiles de son
programme printanier.

En réussissant le partage des points,
Le Locle conserve son avance initiale
sur Rarogn e qui , de son côté , a dû ,
tout comme les Neuchâtelois, se con-
tenter d'un modeste 0-0 à Morges.

Le vrai reflet ?
En tète de classement, le seul béné-

ficiaire du jour aura été, en fin de
compte, Fribourg, dont la victoire sur
Hauterive (5-0) se passe de commen-
taires. Voilà les Fribourgeois en troi-
sième position ; cela donne déjà mieux
le reflet de leurs possibilités : nul
doute que l'équipe de Raetzo ne joue
un rôle de « trouble-fête » pendant
cette seconde période de championnat !

Xamax, mal à l'aise sur le petit ter-
rain d'Assens qui était, en outre, en-
neigé et gelé, a cependant fourni un
bon match face à son ardent et valeu-
reux adversaire ; mais il a lui aussi ,
dû se contenter d'un partage d'enjeu.

Versoix s'est ressaisi en gagnant k
Renens, marquant  ainsi son intention
de ne pas perdre le contact avec le
peloton de tête.

Battu par Stade Lausanne qui amé-
liore légèrement sa situation (et qui
s'est séparé de son entraîneur, le Tché-
coslovaque Hanke) Martigny reste
maintenant  tel lement Isolé en queue
de classement que l'on peut déjà pré-
voir sa relégatïon comme Inéluctable.

Duel épique
Tandis que Fribourg sera au repos

dimanche prochain , le programme de
la journée comportera encore une ren-
contre comptant pour le premier tour :
Versolx - Martigny. Les cinq autres
matches seront les suivants (résultats
du premier tour rappelés entre paren-
thèses) : Hauterive - Stade Lausanne
(3-3) ; Le Locle - Assens (3-1) ; Raro-
gne - Malley (0-0) ; Xamax - Renens
(1-3) et Yverdon - Forward (1-1). Le
Locle et Xamax seront favoris chez
eux, tandis qu 'Hauterive devra batail-
ler ferme dans le duel Important qui
va l'opposer à Stade Lausanne, aussi
menacé que lui-même. A noter aussi
l'intéressante confrontation de Raro-
gne, où Malley posera peut-être de sé-
rieux problèmes à l'équipe locale.

Rentrée remarquée
En Suisse centrale où Berthoud a

conservé son avance sur Concordia
tandis que Nordstern fléchit , Aile a
nettement disposé de Gerlafingen , et
fait  ainsi une rentrée très remarquée.
Delémont a, en revanche, dû se con-
tenter d' un match nul contre son vi-
siteur Emmenbrucke. Les deux clubs
jurassiens seront dimanche prochain
en déplacement : Aile se rendra à Em-
menbrucke (0-0 au premier tour) et
Delémont Ira au Rankhof bâlois pour
y affronter  Nordstern , avec lequel 11
a fai t  également match nul (1-1) au
match-aller.

Frédéric SCHLATTER.

PRAGUE. — Les hockeyeurs
des Winnipeg Maroons qui se-
ront en Suisse vendredi pour
le tournoi international de Ge-
nève ont fait match nul (5-5)
avec l'équipe nationale de
Tchécoslovaquie.

PHILADELPHIE. — Le
boxeur américain Benny Bris-
coe, poids moyen junior , a bat-
tu son compatriote Charly
Scott au premier round par
arrêt de l'arbitre.

SÉVILLE. — L'Espagne qui
rencontre ce soir les footbal-
leurs d'Eire pour la coupe
d'Europ e des Nations a rajeuni
son équipe. Seuls Amancio et
Zocco du Real Madrid seront
alignés.

CHAMROUSSE. — Le sla-
lom spécial du Grand prix de
Chamrousse a été gagné par
Arpin devant Périllat et Mau-
duit. Chez les dames, Annie
Famose a battu Cécile Prince.

TUNIS. — Hauser, Schmidi-
ger, Joliat, Wettstein et Schnur-
renberger formeront l'équipe
qui prendra part au prochain
tour cycliste de Tunisie pour
amateurs. Alfred Metzler a été
appelé comme officiel par les
Tunisiens.
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La grande surprise des cham-
pionnats cuisses de ski, c'est
qu'il n'y a eu aucune surprise.
Les trois titres décernés hier ont
récompensé les favoris... du dé-
but de la saison : Thérèse
Obrecht, Joos Minsch et AloTs
Kaelin.

An lendemain d'innsbruck, on
croyait que...

Eh bien non I
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Minsch a retrouve ses moyens
Le chronomètre a parlé un langage clair dans
la descente des championnats suisses de ski

Elle lui a causé une très
grande j oie, à Joos Minsch,
cette deuxième victoire dans
le championnat national de
descente.

Il se sentait menacé. Il était , en
fait , menacé par Brugmann, par Favre,
par les deux Grunenfelder et surtout
par Dumeng Giovanoli, dont la forme
s'est considérablement améliorée depuis
les Jeux oylmplques et qui possédait
l'avantage non négligeable de connaître

cette « CorvigHa » sur laquelle 11 s'en-
traîne souvent.

Conditions parfaites
Cette « Corvlglla » a déjà été utilisée

pour les championnats mondiaux de
1934 et o f f ra i t  un parcours idéal de
3100 mètres de longueur avec 750
mètres de dénivellation et treize por-
tes de contrôle ou de direction. Ces
conditions étaient parfaites avec un
soleil éclatant sur une neige nouvelle-
ment tombée. C'est bien la première
fols qu 'on peut l'écrire, cette saison.

Ayant accédé très tôt à la notoriété,
en l'espace de quelques mois, avec une
victoire internat ionale  (épreuve pré-
olympique d'innsbruck) et trois titres
nationaux, Minsch n'avait pas connu la
même réussite, cet hiver. Une vague
de déception avait d'ailleurs traversé
le pays à son sujet et, lui-même,
n'était pas satisfait  non plus de ces
performances. C'était le commencement
du doute. D'autant plus just if ié  que le
slalom spécial de dimanche l'avait pri-
vé prématurément du titre du combiné.

Sélection logique
Il devait donc prouver qu 'il restait

le meilleur dans ce domaine où s'ex-
priment le mieux ses qualités d'athlète
puissant. Il l'a fait  à la manière d'un
champion qui retrouve la plénitude
de ses moyens, au moment de l'épreuve
la plus redoutée, et la plus Importante.
Le chronomètre parle un langage clair.
Deux secondes et cinquante et un cen-
tième d'avance sur Dumong Giovanoli,
A l'époque où l'on a pris l 'habitude de
mesurer les écarts au centième de se-
conde, c'est énorme.

D'ailleurs, Il n'y a pas de bouscula-
des en tête du classement ; pas de
vaincu qui peut se dire qu 'avec un peu
plus de chance, Il obtenait un meil-
leur rang. La course a opéré une sé-
lection stricte qui paraît très logique.
Grâce à leur préparation, grâce aussi
à leur expérience olympique récente,
les membres de l 'équipe nationale ont
fait bloc aux premières places. Us sont
les plus forts.

On attend Favre
Seuls manquent, en somme, les deux

Grunenfelder qui ont terminé très tôt
dans la poudreuse, tout comme Bruno
Zryd. Ils avaient choisi de vivre dan-
gereusement durant  trois minutes en-
viron ; Robert n 'avait pas été retenu
pour les Jeux et sa forme actuelle lui
permettait  d'envisager une revanche
qui aurait été délicieuse en ce cas.

U n'a pas eu cette chance. Il lui
reste cependant le slalom géant, dont
11 a été le champion en 1962.

Minsch é l iminé par sa chute en sla-
lom spécial , le titre du combiné se
jouera au jourd 'hu i  entre Giovanoli , Fa-
vre, Brugmann. C'est Giovanoli qui est
en meilleure position pour le moment.
Pour le battre, Favre devra réaliser
une grande performance. Mais d'ores

et déjà , l'un et l'autre sont dignes de
prendre la succession de Minsch au
titre du skieur le plus complet.

De classe mondiale
Tout f ini t  par s'arranger pour Thé-

rèse Obrecht dont la saison a été pas-
sablement compromise par une suite de
blessures qui ont entravé le dévelop-
pement de sa forme. Elle renouvelle
ce n 'est que justice car, malgré l'épa-
nouissement de Fernande Bochatay , de
son titre de championne de descente :
Ruth  Adolf , de Françoise Gay, Thérèse
Obrecht reste notre meilleure skieuse.
Disons même pour l 'instant, notre
seule skieuse de classe mondiale.

D'ailleurs, elle l'a déjà prouvé di-
manche dans le slalom spécial , en pre-
nant plus d'une seconde à Fernande
Bochatay au cours de la seconde man-
che et en réalisant le meilleur temps
absolu sur le parcours.

Chez les filles aussi , la classification
est nette. Il y a, d'une place à l'autre ,
du moins en ce qui concerne les mé-
dailles , un écart d'environ deux se-
condes. On ne s'est donc pas marché
sur les pointes de ski.

Fernande Bochatay est passablement
attardée (7me avec plus de sept se-
condes de retard) ; en tant que spé-
cialiste du slalom , elle a fait  mieux
que Mathis. Quant  à la championne
valaisanne, Madeleine Wuil loud , sa mé-
daille de bronze lui donnera une bonne
raison de persévérer.

Du côté du combiné, la situation est
claire : deuxième au spécial et pre-
mière en descente, Thérèse Obrecht n 'a
qu 'une adversaire : Ruth Adol f  avec
une quat r ième place au slalom et un
deuxième rang en descente. Mais il
faudrai t  une chute pour priver Thérèse
Obrecht du titre qu 'elle détient depuis
l'an dernier.

Georges DUCRY.

NICE. — Rik van Looy ris-
que la suspension pour son for-
fait de la course cycliste Paris-
Nice. Les organisateurs de
cette épreuve demandent que
le Belge soit suspendu pendant
la durée de la course.

H y en a pour tous les goûts. Et du
meilleur ; de quoi satisfaire les plus fines
bouches. Juqez-en vous-mêmes i Au pays,
plus spécialement sur les bords de la iim-
mat, ce sera « le grand soir » pour les
footballeurs avec un Zurich - Eindoven
de derrière les fagots. Zurich représente
le football suisse. Alors, tenons-nous les
pouces I Dans la journée, les champion-
nats suisses de ski feront jaillir la neige
poudreuse avec le slalom géant- dames et
messieurs , la course de relais quatre fois
10 km, et encore, morceau consistant , le
fond 10 km pour ces dames. Et puis,
comme tout a une fin, Younq Sprinters se
rend à Villars pour essayer d'y briller de
ses ultimes étincelles contre l'ancien et le
nouveau champion suisse. Mais là ne s'ar-
rête pas le menu, puisque les cyclistes,
n'ayant cure d'un éventuel retour des fri-
mas, se sont déjà élancés depuis lundi
sur les routes menant de Paris à Nice.
Enfin, bien à l'abri en salle , les hand-
balleurs se disputent le titre mondial
en Tchécoslovaquie. Encore de l'qppétit ?
Alors , pour le dessert , rappelons aue les
cavaliers se sont donné rendez-vous pour
un concours international, en salle aussi,
à Dortmund. A demain I
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«La voiture
de Tannée »

La Rover 2000
La revue ho l l anda i se  « Auto-Visle > a

demandé r écemmen t  à un ju ry  composé
de 2fi spécialistes in ternat ionaux de
l'automobile de s é l e c t i o n n e r  les trois
meilleures nouveau tés  de 1965.

Après m u r e  r é f l e x i o n , ces spécia l is tes
ont désigné deux voitures britanniques
et une voiture a l l e m a n d e .

La Rover 2000 a été nommée « voi-
ture de l' année  ».

Le jury comprenait  des journa l i s tes
au tomob i l e s  sp écia l isés  de France , d ' I ta-
l ie , de Suisse , de. Belgi que , des Pays-
Bas , du Luxembourg ,  du Danemark,
d 'Autr iche, rie Suède, des Etats-Unis et
de Grande-Bretagne.

Le verdict des f inales de Zurich : matière à réf lexion
p our les ... exp erts qui critiquaien t tant la boxe suisse

Chervet IV, Heschlimann, Friedli et Gschwind
sont jeunes, adroits et intelligents

Les finales des champion-
nats suisses de boxe 1964
ont été tour à tour émouvan-
tes, passionnantes, puis dra-
matiques. Le niveau des
combats a été élevé, malgré
l'importance de l'enjeu.

Rarement, on a assisté à une réu-
nion où la science et la puissance con-
trôlée ont été autant mises en évi-
dence.

Nous attendions certes la confirma-
tion ou l'a f f i rmat ion  de la valeur , du
pugillsme helvétique, mais U semble
que l'explosion 1964 vient une année
ou deux trop tôt. Nous avons peur de
l'avenir car il sera dès à présent d i f fi -
cile de faire mieux.

Fléchissement à prévoir
Le moment de stupéfaction passé,

l'observateur va trouver logique sans

UN DES DIX COMBATS. — Il s'agit ici du duel entre les hommes les plus lourds
Jakob, à gauche, «t Meier, à droite. Swing en parle... dans vingt-quatre heures.

(Photo Keystone)

plus ce pas en avant et s'empressera
au premier fléchissement, même léger,
de trouver et de déclarer que le sport
de la boxe est en perte de vitesse. Ce
fléchissement doit se produi re . A cau-
se de leur jeunesse, la majorité des
nouvelles vedettes ne pourront pas
maîtriser avec suf f i samment  de fer-
meté la dure tâche qui les attend. Tou-
tefois , nous pensons que la voie est
tracée et que nous aurons encore de
belles satisfactions avec les autres jeu-
nes qui montent. Les combats de Zu-
rich n 'ont certes pas été tous de la
même veine. Quelconque ceux des poids
welters et des poids lourds ! La dif-
férence entre les adversaires étant par
trop marquée. Honorable chez les poids
coqs dont nous n 'attendions pas plus
et chez les poids moyens où Buchi
s'est fait  accrocher sérieusement. Bon-
ne chez les poids mouches où Chervet
s'est af f i rmé déf in i t ivement  et chez
les poids surwclters où Sterchi s'est
révélé un excellent styliste. Excellente
chez les poids plumes, légers et mi-

welters, dramatique enfin chez les poids
mi-lourds.

L'avance bernoise
Notons encore que le prix du meil-

leur styliste a été at tr ibué à Gschwind,
Celui du plus malchanceux à Schaer,
Du plus jeune champ ion à Chervet. Une
fois de plus le challenge Charly Kuhn
a été attribué et cela pour la troi-
sième année consécutivement , soit dé-
finitivement à l'ABC Berne qui cette
année encore a totalisé 15 points con-
tre 7 à son plus redoutable adversaire
le BC Bâle. Une constatation s'impose
toutefois, le grand club bernois n 'a
cette année que deux champions suis-
ses, ce qui donne une physionomie nou-
velle à la base de l'équipe nationale.

Walter Chervet est bien actuelle-
ment le meilleur poids mouche de Suis-
se mais II est bien jeune et son man-
que de poids est pour lui un sérieux
handicap. Charly Buhler ne veut pas
encore le lancer dans le grand bain et
Il a raison. Les larmes de joie qu'a
versé le cadet de la famille au mo-
ment de la remise de la ceinture de
champion ont été bien émouvantes.

Stoffcl , le poids coq de Schaffhouse,
n'apporte que sa bonne volonté. Il est
néanmoins le plus fort d'une catégorie
hélas très pauvre.

Prudence
Aeschllmann a changé de catégorie

et a réussi le « doublé ». C'est là un
exploit que seul un grand champion
peut réaliser. Il doit encore corriger
son jeu de jambes. A quelques jours
près , Il est aussi jeune que Chervet.
C'est donc un bel « espoir » pour l'ave-
nir et comme Chervet, il doit être di-
rigé avec prudence.

Frlcl l i, encore un très jeune, a été
égal à lui-même. Il n 'a pas son pareil
chez nous. Un peu frêle également, il
est néanmoins un pur  styliste.

Gschwind était dimanche très Im-
pressionné. Son premier roud a été
quelconque, mais , dès qu 'il s'est re-
pris , il a passé à travers la garde de
Thomet comme II l'a voulu.  C'est là un
bel exploit. Le direct qui a mis fin au
combat était un modèle du genre.

Avec lui , Chervet , Aeschlimann et
Friedli , nous avons un quatuor de sty-
listes qui certainement aura fait réflé-
chir ceux qui ont si souvent et avec
violence critiqué la boxe de notre pays.
Nous parlerons demain des catégories
lourdes.

SWING.

UN VAIUANT VÉTÉRAN. - Hugi, au
visage marqué par les nombreux com'
bats livrés au cours de sa longue car-
rière, a fait trembler les recrues ve-
veysannes dimanche. Deux fois, il a

enfoncé les lignes arrière

(Photo Avipress - J.-P. Balllod)

Que weui-on de plus?
Les cadets ont aussi p ris part à la «guerre des goals»

du champ ionnat suisse de f ootball

Notre « guerre des goals »
ne concerne pas que les foot-
balleurs de ligue A. Vous le
savez d'ailleurs. Les rebon-
dissements de l'affaire de
Bologna nous ont obligé de
remettre de vingt - quatre
heures la publication du rap-
port concernant les footbal-
leurs de ligue B. Exécution !

Les cadets sont presque tous montés en
première ligne et avec un beau courage
puisque quatre « doublés » couronnent leurs
efforts. Les Tessinois , toujours au mieux de
leur forme, n'ont fait qu'une bouchée des
Genevois et Argoviens venus leur chercher
noise. Le printemps, précoce outre-Gothard,
agit-il déjà sur nos Méridionaux ? En tout
cas, Ruggeri avait des démangeaisons dans
les mollets ?

Homériques
glissades

Les Bernois lancés à l'assaut de la redoute
soleuroise, inscrivent deux coups au but et
une première victoire après bien des sorties
infructueuses. Moralité : il ne faut pas ven-
dre la peau de l'ours avant de l'avoir
abattu ! Sur les bords du Léman, les coé-
quipiers d'Hugi ont vaincu la résistance , du

reste asseï molle, des Veveysans. Dans le
derby luricois, les gars du nord ont fini
par l'emporter sur ceux de la capitale mal-
gré d'homériques glissades sur la neige. Et
pour clore la série des engagements signa-
lons te dur combat mené à Moutier par les
Jurassiens face aux solides Oberlandais.
Combat à la hache qui en définitive a été
une mesure pour rien.

Lisez !
Tant et si bien que la liste des hauts

faits chez nos cadets a belle allure avec
ses quatre « doublés ». Lisez plutôt :

2 buts : Ruggeri (Belllnzone) ; Hamel
(Berne) ; Huqi (Porrentruy); Rauh (Winter-
thour).

1 but t Simonettï (Lugano) ; Schmid (Luga-
no); Àllemann (Moutier); Rossbach (Thoune) ;
Amez-Droz (Porrentruy) j Schmid (Young
Fellows) ; Cuefidet (Vevey), contre son camp.

Inquiétant
Comme chez les canonniers chevronnés , le

classement général des cadets subit très peu
de modifications. Dans le peloton de tète,
quelques hommes jouent déjà des coudes. La
lutte se révèle donc très serrée et let
écarts minimes ne sont pas peu faits pour
Inquiéter les meilleurs du moment. Voici du
reste , les positions actuelles occupées par
l'élite de nos jeunes marqueurs suisses :

Stutz (Urania), 11 buts ; Neuville (Bruhl),
Benko (Younq Fellows), 10 buts ; RauK (Win-
terthour), 9 buts ; Huqi (Porrentruy), Ruqqerl
(Belllnzone), 8 buts ; Allemann (Moutier), Si-
monettî (Belllnzone), Gloor (Aarau), Zuffe-
rey (Carouge), Zaro (Lugano), Raboud I
(Soleure), 7 buts ; Pfister (Berne), Keller

(Urania), Thommes (Bruhl), Hoppler (Porren-

truy), 6 buts ; Fuchs (Aarau), Munqal (Lu-

gano), Dufau (Carouge), Dvornic (Vevey),
Hosli (Young Fellows), Anker ((Urania), 5

but5* OMNES.

Combat à la hache à Moutier
contre les solides Oberiandais

Alois Kaelin notre meilleur atout
Les championnats de ski de fond prennent

cette année presque la même tournure

Que ce soit sur trente, sur cinquante
ou sur quinze kilomètres, les courses
de fond nationales prennent, cette sai-
son, à peu près toutes la même tour-
nure.

Aloïs Kaelin, Conrad Hlischter, Denis
Mast sont les trois meilleurs et si
Aloïs Kaelin n'est pais dans la course
¦(comme ça été le cais sur cinquante
kilomètres), c'est Hischier qui gagne...
avec Mas suir ses talons.

RYTHME SOUTENU
Pour devenir champion des quinze

kilomètres, Aloïs Kael in a dû fournir,
cette fois, tout au long dm paircmws un
effort violent. Il était parti en deinmièire
position «t, dès les premiers pointa-
ges, il savait qu'H isohier le contrain-
drait à aller au fond de ses ressources
physiques. Son avantage me s'exprimait
que par secondes. Il en gagnait environ
urne au kilomètre, treize au paisisaige nu
dixième kilomètre. La course a été
sans à-coup, mais passablement rapide.
Le classement intermédiaire, établi au
dixième kilomètre, est pour ainsi dire
pareil au classement final. Seul Franz
Kaielim (qui est d'Einsiodeln, mais qui
n'a aucun lien de parenté avec Aloïs)
ayant perdu d'eux places sur les der-
niers kilomètres au profit de Bobi et
de Haas. I

RETOUR A SEEFELD
Le ohaimpion suisse 1063, Hans Am-

man, avait préféré, à la défense de son
titre, un voyage eu Norvège où il
courra la fameuse course de Homelko-
len. Son absence n'a rien changé à
J'affaire. Cette année, Ammainm n'a ja-
mais été aussi efficace que la saison
derndèire. Même avant qu'il ne soit
blessé, Aloïs Kaelin l'avait régulière-
imemt battu dams toutes les épreuves
nationales.

Trois titres Individuels donc pour

Aloïs Kaelin , trente kilomètres, quinze
kilomètres et combiné nordique. Di-
manche, M a très bien sauté, se mon-
trant même l'égal des spécialistes .
Avec une telle perfoirmnmKie au saut,
il aurait oennaimont pu obtenir Unie
médaille à Seefeld. Pas la peine de 're-
muer le couteau dams la plaie.

Georges DUCRY.

5 Fond 15 km : 1. Aloïs Kaelln (Ein-
g sledeln), 49'46"3 ; 2. Hlschler (Ober-
5 goms), 49'58"8 ; 3. Denis Mast (les
Z. Cernets), 50'32"4 ; 4. Alphonse Beaume
~% (la Brévine), 50'38"7 ; 5. Bebl (06-
» vos), 51'14"7. Puis : 9. André Arnoux
/? (la Brévine), 52'37"7 ; 11. Georges
v, Dubois (la Chaux-de-Ponds) , 53'07"4 ;
g 14. Gilbert Brandt (la Brévine),

 ̂
53'40"8.

*g Combiné nordique : 1. Aloïs Kaelln
2. (Elnsledeln), 516 ,34 points ; 2. Rey-

 ̂
mond (le Brassus), 372 ,19 ; 3. Schnee-

£ berger (la Chaux-de-Fonds) , 370 ,12.

* Descente dames (2495 m, 500 m de
£ dénivellation, 16 portes) : 1. Thérèse
5 Obrecht (Murren), l'54"92 ; 2. Ruth
g Adolf (Adelboden) , l'57"14 ; 3. Made-
-i lelne Wuilloud (Thyon), l'57"37 ; 4.
£ Vrenl Fuchs (Wengen) et Sitvia Zlm-

 ̂
mermann (Davos) , 2'00"62 ; 6. Heldl

b. Obrecht (Murren) , 2 ,01"81.
» Descente messieurs (3110 m, 765 m
$ de dénivellation, 1 3portes) : 1. Joos
Z. Minsch (Klosters), l'54"66 ; 2. D. Gio-
y  vanoli (Slls) , l'57"17 ; 3. Willy Favre
S. (les Diablerets), l'57"76 ; 4. Brugg-
2 mann (Flums), l'58"87 ; 5. Kaelin,
5; (Einsideln), l'59"44 ; 6. Hanspeter
à Rohr (Klosters), 2'01"11 ; 7. Von AU-
¦3 men (Murren), 2'01"12. Puis : 12.Willy
K. Mottet (Bienne), 2'05"25.

I Les champions

ï . - '. - . ' ':¦¦¦¦ ':¦¦¦ x x  . : -;./: 
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mutuellement et successivement à la tête des
rapports d'experts qui se contredisent violem-
ment. Et le grand public de se demander
quelle peut bien être la valeur de cette
« science » qu'on lui présente comme telle-
ment précise et qui n'est même pas capable
d'apporter des preuves concordantes dans
ces ténébreuses affaires. A notre humble
avis, H faut, en ce domaine, marcher sur
la pointe des pieds. D'abord parce que les
conditions dans lesquelles ces analyses sont
faites, sont le plus souvent précaires. Et ceci
contre le gré des expérimentateurs ! Et ceux-
ci, hommes de laboratoire, ne. savent sou-
vent que très mal se défendre contre les
questions insidieuses des professionnels de
la barre. Enfin et surtout, on a trop ten-
dance à oublier que les analyses qu'on de-
mande aux médecins, en ces cas-là. sont
d'une difficulté, à côté de laquelle l'appré-
ciation de savoir si un penalty est lustîfîé
ou non (et que d'encre ce simple petit li-
tige peut-il faire couler I) paraît un |eu
d'enfant... au berceau I

SPY.

Bologna, droga, cela rime. Mal, je le veux
bien. Mais pas plus mal que toutes ces
questions d'expertises anti-drogue et de con-
tre-expertises. Avouons-le d'emblée, nous
sommes trop mal renseignés, actuellement
pour avoir une idée claire des conditions
précises dans lesquelles les analyses scien-
tifiques ont été faites. On t'a vu d'ailleurs
dans de retentissants procès d'empoisonne-
ment t l'r :cusation et la défense se Jettent



I Le temps vous manque pour faire le

| TAPIS DE SMYRNE j
I

dont vous rêvez ? Ecrivez-nou s et nous vous i
donnerons tous les renseignements et les I
fournitures pour faire en quelques Jours un I

I 

tapis haute laine.
Airljne Products , Lausanne 4, Case 70.
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Les 31 micro-perforations de Ventil Zone || ot^L^
1

ajoutent à chaque bouffée une dose d'air frais savamment il-- J§|wP̂
calculée. Le tabac garde son plein arôme et votre cigarette lâwlll
demeure délicieuse' et fraîche jusqu'à la fin. I|J WÊ

Seul Ventil Zone | 1|&1 
f W^̂^k. |

vous apporte cette fraîcheur inconnue jusqu'à présent. ; * Éta ^ TSII mMmmm: ÉB ^

Le bas
au toucher

soyeux...
¦

international
¦¦¦¦¦ ¦ :¦ ¦:¦ ¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦:¦ ¦ : :¦ : : : : >¦:

B9SS]
velouli". mot comme la soie nature!!" \SslBL̂ dÈÊ0ÊÊ Kï'̂

frai3 on été, chaud en hlve-r ^̂ m\mmmw \X^̂ ^̂ ^ZjÊ 
'

-

tant pIlis du revers à }a pointa 35§S &*. - ' <

»ouple *t confortable jea ! !

douceur de la «oie naturelle, une caresse «. ' *' i
. . . NYLSUISSE

»ur ld lombe k^g ̂ . 
¦.,.

izz?.
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dès Fr. 4.90 j
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Exposition de 150 mobiliers neuf s

| ÉCHANGEZ
vos vieux meubles

! contre des neufs
C'est la meilleure solution

pour f aire une bonne aff aire

IJpUBLESj oUP
Beaux-Arts 4 Tél. 5 30 62

Pour vos achats de

machines à coudre
neuves, de démonstrations ou d'occasion,
nos prix très Intéressants vous surprendront

Pr. 100.— 150.— 195.— 295.— 395.—
neuves Fr. 450.— 585.—, etc.

£MKH ' "VNi Seyon 16

Vm T̂/Py f̂r  ̂
Grand-Rue 5

L5J2J2^2 Neuchâtel
¦̂¦¦ ¦¦¦ ¦ftw ' Cf l (038) 534 24

Atelier de réparations toutes marques

A vendre magnifique
MOBILIER

presque neui, prix très
intéressant — Télépho-
ner aux heures de repas
au 5 28 09.

|GLAS? |
A vendre belle

ARMOIRE
à glace en noyer, 2 por-
tes, 2 tiroirs ; 1 divan,
1 machine à coudre
genre tailleur, en bon
état, marche avant-ar-
rière, bas prix .

Demander l'adresse du
No 1021 au bureau de la
Feuille d'avis.
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Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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Au môme instant , les lumières de la salle s'étei-
fniront.  La p iste lumineuse éclaira seule les danseurs,

culpté par des ombres et ries reflets, le corps de
Mme de Witt révélait ses pr oportions admirables. Et
Muriel a l'aise dans la pénombre du pourtour, put
suivre du regard la belle créature, La danse accusait
à la fois la grâce languide de ses mouvements et la
sauvage ardeur qui s'y dissimulait.

Dès l'arrivée de Mme de Witt, la jeune fille avait
cherché Richard Meredith dans la salle. Elle était à
peu près sûre qu 'il n 'y était pas. Elle souffrait tant
qu 'elle s'en réjouit  naïvement.

La lumière revint et Steve et Judy aussi. Ils
reprirent leur place.

— 11 n 'est presque pas permis d'être aussi belle ,
dit Jud y sans désigner autrement la Hongroise.

— Elle était au « Fuji-Palace », à Tokio, quand
nous v étions.

— Fit tu ne le disais pas ? Qui est-ce ?
Pour ne pas ôtre "tentée de parler de Richard.

Muriel avait résolu de taire la rencontre de Tokio.
Mais si Mme de Witt  séjournait longtemps à Manille ,
Mark aurait  sûrement l'occasion d' en parler et il le
ferait. Mieux valait  le devancer.

— C'est une Hongroise. Elle est veuve du comte
Adam de Witt.

Un ma,itre d'hôte! s'approchait sur un signe de
Steve. Muriel accepta une autre glace. Elle n'avait
qu'un désir : s'en ailler. '

— Elle est trop belle et trop voyante, dit Steve. Je
me méfie toujours de ces femmes du type vamp.

— Est-elle seule à Manille ?
Muriel, qui avait posé la question, attendait la

réponse , le cœur sur les lèvres.
— Je ne crois pas. On m'a parlé d'un frère qu'elle

y aurait en ce moment et qui brasse de grosses
affaires... ou simplement de petites affaires, ricana
Steve.

— Un frère ?
Muriel balbutiait.
— Que vous êtes gosse, Murry I Vous n'avez sûre-

ment jamais rien vu encore. Ça se comprend rien
qu'à vous voir. Oh ! je n'ai pas vu grand-chose, moi
non plus.

Il fit une moue si drôle que les deux jeunes fem-
mes se mirent à rire. Son bon sens, sa jeunesse
d ame , étaient contagieux.

— Et... il est là son frère ? demande Muriel .
— L'aunez-vous vu à Tokio ? S'il est aussi beau

que sa sœur, alors... alors...
Il n 'osa termin er sa phras>e.
— L'un des copains avec qui j'étais quand vous

êtes arrivées, reprit-il , m'a dit qu'elle était arrivée
au club avec des clients du « Manila ». Au « Manila »
ils doivent être tous à sa dévotion. Elle s'appelle
Jozza , ajouta-t-il d'une voix comiquement flûtée.

Jozza ! Etait-il possible que Richard fût son frère ?
Muriel était si profondément bouleversée qu'elle ne
savait ce qu'elle ressentait de ce renseignement.
C était une sensation complexe, bizarre. D'une part ,
cela exp liquait leur int imité  et le rire de Richard
quand elle avait essayé de le faire parler de la
Hongroise. Et sa jalousie à elle n'avait alors plus
aucun fondement. D'autre part, sans qu'elle put s'ex-
pliquer pourquoi, cette nouvelle la décevait. Il hm sem-

blait que cette étroite parenté ternissait la personna-
lité de Richard Meredith. Elle ne savait réellement pas
pourquoi , sinon parce qu 'elle ne cessait de transfi-
gurer en esprit un inconnu redoutable.

Renversé sur sa chaise, ses longues Jambes croisées
dans une tenue fort peu protocolaire, Steve ne se sou-
ciait aucunement de la belle Hongroise, de sa parenté
et de ses amours. Il jetait au délicieux visage de
Muriel de fu rtifs regards extasiés que Judy inter-
ceptait régulièrement.

A cause des lumières de 'la salle, Muriel ne pouvait
voir le ciel au-dessus des eaux calmes de la baie.
Comme des gouttes de poison dont la mortelle dou-
ceur dissimulerait l'efficacité , les deux syllabes du
nom, qu'elle connaissait déj à pourtant, se glissaient
dans son cœur. Jozza. On n 'aurait pu trouver pré-
nom plus doux. Mais s'il était vraiment son frère ?
Est-ce que cela arrangerait ses affaires à elle, Muriel ?
Sa tète lui fai sa it très mal. Cela lui arrivait souvent
depuis ce voyage qu 'elle avait entrepris avec une con-
fiance renouvelée dans la vie.

Steve fut enfin obligé d'inviter une jeune fille qui
regardait constamment de leur côté.

— Ton chef est un amour, dit Judy.
— Exactement.
H n 'y avait rien de plus à dire à oe propos.
— Veux-tu dîner ici ?
— Non. Mais je ne "veux pas t* priver de I« faire.

Jai mal à la tète.
— Ça se voit.
Jud y soupirait. Un d* ses amis vint l'inviter à

danser.
L'orchestre attaqua Bird , au saxo alto, et Muriel, à

ces sons nostalgiques, sentit croître en elle le flot
amer.

Quand ils se retrouvèrent réunis tous les trois,
Steve pressa les jeunes femmes de dîner avec lui.
Judy voulut refuser. Elle regarda Muriel et Muriel re-

garda Steve. Il avait l'air si malheureux qu 'elles cé-
dèrent.

Ils sortirent. De nombreuses tables occupaient le
gazon. Des voix aiguës, rauques ou prétentieuses,
riaient et papotaient.

D'un seul coup, la nuit tropicale avait englouti la
baie. Pendant quelques brèves minutes, l'horizon fut
un brasi er incandescent où s'inscrivaient , en traits
d'encre de Chine, les superstructures des navires à
1 ancre.

— Au cours de la journée , dit Steve, il est encore
arnve deux bateaux de guerre.

Il dînèrent à l'intérieur , dans une" salle où la brise
de mer circulait librement. Mme de Witt avait dis-
paru. Elle dînait sans doute au « Manil a ».

L'orchestre jouait la Vie Brève , de Manuel de Falla .
Au son de cette musique qu 'elle aimait , et des voix
amies de ses deux compagnons , Muriel sentit se des-
serrer l'étau de la migraine.

Quand ils se disposèrent à partir , une heure avait
sonné. Ils se dirigèrent vers le vestiaire. Murie l  pré-
cédait Steve et Jud y qui bavardaient comme une paire
de vieux amis.

Dans l'encadrement d'une large porte ouverte sur
une salle plongée dans l'obscurité la jeune fille vit se
dessiner une forme claire. Certainement celle d'un
homme en smoking blanc qui faisait  le geste de por-
ter à ses lèvres un cigare dont le gros point  rou«e
clignota. °

Elle eut le temps de voir briller dans la pénombre
m flamme bleue d un regard fixé sur elle.

Elle se figea brusquement. Puis, emportée par un
tourbillon intérieur, elle s'élança.

— Où vas-tu donc ?
Dun geste prompt Judy lui ava it saisi le bras.
— Le vestiaire est à gauche. Viens donc.
R n 'y avait d'ailleu rs plus personne au seuil de la

bouche d ombre. Et Muriel dut s'accrocher au bras
d* Judy- (A suivre)

Pur et brûlant amour
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^Np"-" des grandes marques mondiales
Barco - Blaupunkf • Erres - Graelz - Grammonf - Hitachi - Lœwe opfa
Philips - Ribet - Des Jardins - Saba - Schneider - Siemens - Telefunken

Modèles Suisse-France équipés ou conçus pour les 2mes chaînes
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par 

mois
en location à partir de il « **$ %#•" installation comprise

PA'EMENT EN 12 MOIS SANS FRAIS - CREDIT SOCIAL

Livraison immédiate. Garantie UNE ANNÉE, Service après-vente assuré.
Réparation soignée de toutes marques par techniciens spécialisés.
Installation d'antennes ^ collectives ou individuelles Suisse-France-Allemagne
suivant les régions. s

JEANNERET & C«>
RADIO - TELEVISION - ÉLECTRONIQUE - SEYON 28-30
Concessionnaire PTT NEUCHATEL
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Belle maculature à vendre à l'imprimerie de ce journal
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Graisse comestible ultra-moderne
riche en acides gras non saturés

le
prodige
eulimiire
de
demain
Liste des fournisseurs par Bell S.A. Bâle

UN CADEAU
qui f a i t  plaisir ?

\
Alors offrez des axmol- ;
ries de familles peintes ,
sur assiettes, bols ou por- '
celalne, papier, pejréhe- '
min, etc.

Adressez-vous à

R. VUILLE-ROBBE
Atelier d'art

30 faubourg de l'Hôpital
TéL (038) 5 22 86

n

A VENDRE
l ancienne porte coulis»
»nto. de garage, dlni,
270 X 210 cm, bas prix.
m.. 5-86-68.

GLAS ? |



Monsieur et Madame
Michel BÉGUIN et leurs enfants ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur fille

Sylvie
10 mars 1964

Maternité
Neuchfttel Colombier

Chez les Y i e i ix - Z i tï i n u i e i i s
Dernièrement , a eu lieu, à Neuchâtel ,

l'assemblée générale d'hiver des Vieux-
Zoflnglens, réunis sous la présidence de
M. Knôpfler , pour entendre un Suisse
qui a fait carrière aux Etats-Unis, M.
Welllnc,er Roger, professeur à l'Université
d'Illinois .

Les Vieux-Zofinglens ont été bien inspi-
rés de proposer à une personne aussi
compétente de faire part de son attitude
à l'égard de la t politique » des auto-
rités communales. Aussi les questions ont-
elles surgi spontanément , après la confé-
rence , posées par des auditeurs vivement
intéressés.

Un Suisse meurt
des suites

de ses blessures

Vict ime d' un accident
près de Pontarlier

(c) Il y a une dizaine de jours , un acci-
dent se produisait à Fontaine-Ronde , sur
la route Pontarlier - Lausanne. Arrivée
au virage particulièrement dangereux qui
provoqua déjà maints accidents, une voi-
ture , à bord de laquelle avaient pris place
M. Alfred Zweifel , originaire de Glaris et
domicilié à Paris, et son fils qui la pilo-
tait , se trouva déportée , mordit l'accote-
ment, heurta un arbre et se trouva préci-
pitée dans un pré , dix mètres en contre-
bas. D'un véritable amas de ferraille, on
retira un blessé grave, M. A. Zweifel , qui
fut transporté par ambulance à l'hôpital
de Pontarlier. Souffrant d'une fracture
des côtes et d'une fracture du crâne , M.
Zweifel , âgé de 60 ans, ne devait pas sur-
vivre à ses blessures. Le défunt était di-
recteur commercial d'une grande entre-
prise parisienne.

PAYER*'E

Le comité des Brandons
démissionne

(c) Le comité chargé par l'< Union des
société locales > d'organiser la fête
des Brandons cortège et journal! a
donné sa démission , à la suite des
critiques qui ne lui ont pas été mé-
nagées depuis les Brandons du 16 fé-
vrier dernier . On se souvient que cer-
taines inscriptions couvrant les vi-
trines ce jour-là ont provoqué le dé-
pôt de plaintes pénales. Les Brandons
vont-ils disparaîtr e ?

f VAL'bE-TBAVÏÙËiH
BUTTES

Cinéinn scolaire
(sp) L'après-midi pour les enfan ts et le
soir pour les grandes personnes, des séan-
ces de cinéma ont été organisées au col-
lège où , en faveur des courses scolaires,
le film « Le train sifflera trois fois »
a été projeté à l'écran.

SAINT-SULPICE
Assemblée de paroisse

(sp) L'assemblée générale de la paroisse
réformée a eu lieu dimanche matin à
l'issue du culte . A cette occasion , le pas-
teur Berthler Perregaux a donné connais-
sance de son rapport sur la vie de la
paroisse . Au 31 décembre , elle comptait
179 foyers , comprenant 179 hommes , 164
femmes , 71 enfants , 12 jeunes gens et
24 Jeunes filles. Il y eut neuf baptêmes ,
aucun mariage et 3 services funèbres. La
moyenne des personnes qui fréquentent le
culte n 'a pas augmenté. Ce sont toujours
les hommes qui brillent le plus par leur
absence. Après avoir rappelé les différen-
tes manifestations qui se sont déroulées
en 1963 , l'activité de groupements parois-
siaux et des monitrices , le pasteur remer-
cia Mme Roger Reymond qui , dimanche
après dimanche , tient l'orgue depuis qua-
rante ans. Au collège des anciens, il fau-
ra trouver un successeur à M. Marcel
BacUZZl qui a quitté la localité . La cible
des Chantiers de l'Eglise a été atteinte .
En ce qui concerne les tirelires, (pour
remplacer les collectes annuelles) , elles ont
permis de récolter 1200 fr., soit une
moyenne de 6 fr 70 par foyer pendant
10 mois.

Dès que le centre de jeunesse sera cons-
truit , le pasteur Perregaux reprendra le
poste d'agent de la jeunesse à plein temps
et quittera Saint-Sulpice. Les comptes ont
été adoptés. Fait à signaler , la paroisse,
qui avait des dettes, a pu les rembour-
ser entièrement au cours du dernier exer-
cice.

CERNIER
Permis de pêche délivrés

(c) Cette année , trente permis de pêche
annuels , sans aucun permis de vacances ,
ont été délivrés au Val-de-Ruz par la
police cantonale .

SAVAGNIER
Assemblée de la Caisse

du crédit mutuel
(c) Sous la présidence de M. Alf. Pier -
rehumbert , vice-président , les membres de
la caisse se sont réunis en assemblée sta-
tutaire pour l'adoption des comptes de
1963.

On entendit successivement le rapport
du président , du caissier et du conseil
de surveillance. Cinq nouvelles admissions
ont été enregistrées en 1963 ; le nombre
des membres se monts à 35 et. les 75
carnets d'éoargne représentent un mon-
tant de 107 ,364 fr. 95 alors que 84,000
francs sont placés sur hypothèque. Le
taux de l'intérêt subira une augmenta-
tion de 'A "¦'» , alors qu 'il est bonifié
5 % sur les parts sociales. Le roulement
a dépassé 600 ,000 fr. et le bénéfice annuel
s'élève à 73 fr . 80. Ces comptes tenus
par M. Wenger sont adoptés par l'assem-
blée.

A propos de la revision de l'art. 7
des statu ts portant à 200 fr. le chiffre
de la part sociale , cette question est quel-
que peu controversée et il est admis qu 'il
en sera fait application pour les nouveaux
membres. Après liquidation de l'ordre du
jour , les participants eurent le privilège
d'admirer de magnifiques clichés du pays
présentés par M. Guibelin , de Chézard.

PROVENCE i
La doyenne fêtée

(c) Dimanche 1er mars. Mlle Emma Guil-
laume, des Petits-Rochats. sur Provence,
est entrée dans sa nonante-etnquième an-
née. Mlle Guillaume est la doyenne de
la commune, et la municipalité avait jugé
qu 'il convenait de marquer d'une façon
spéciale un si rare anniversaire, par la
visite de quelques-uns de ses membres,
porteurs d'une plante fleurie et de quel-
ques douceurs. Le syndic apporta tous les
vœux de la commune et des autorités,
puis M. Ledermann . pasteur, après une
lecture et une méditation de circonstan-
ce, transmit également à Mlle Guillaume
les vœux et souhaits de la paroisse.

Mlle Guillaume, qui jouit d'une parfaite
santé , est née le 1er mars 1869. Si nous
sommes bien renseignés, elle n'est jamais
montée dans un train , mais une fois
ou deux dans une automobile !

CONCISE
Soirée

de l'« Echo du ^lont-Aubcrt »

(c) Au lever du rideau , après une mar-
che entraînante , M. André Sandoz , prési-
dent , présenta sa vaillante société qui . mal-
gré un effectif réduit offrit un programme
copieux , varié et bien au point. Le pré-
sident remercia M. André Cousin , fidèle
et dévoué directeur , et remit des distinc-
tions à MM. André Delacrétaz et Henri
Sandoz pour 15 ans d'activité et à MM.
Claude et Samuel Gaille , pour 5 ans.
Après l'entracte , une comédie « Le Doyen
des enfants de chœur » fut  interprétée
d'une manière remarquable par la société
théâtrale «La Mouette » de Saint-Aubin
qui n 'est pas inconnue à Concise . La grâce
et l'aisance de leur jeu ne renient pas
le nom et le renom de ce groupe sym-
pathique du canton voisin.

Au Gymnase de Bienne

La commission du gymnase de Bienne
(section allemande) a décidé de désigner
deux vice-recteurs : Aï. Helmut Muller ,
pour les classas supérieures, et M. Wal-
ter Schœnmann pour les classes inférieu-
res. Le recteur est M. Hans Utz , qui
vient de succéder à M. Heinrich Ryffel.

Cyclisme
Classement de la deuxième étape de

Paris-Nice, Auxerre - Montceau-les-Mines
(200 km) : 1. Vannitsen (Be) 5 h 31'45" ;
2 . Altig (Al) ; 3. Simpson (G-B) ; 4. Dar-
rigade (Pr) ; 5. Janssen (Hol) ; 6. Sels
(Be) ; 7. Melkenbeek (Be) ; 8. Ramsbot-
tom (G-B) ; 9. Geldermans (Hol) ; 10.
Elliott (Ir) ; 11. Miles! (Fr) et tout le
gros peloton dans le même temps que
Vannitsen.

Classement général : 1. Sels (Be) 9 h
30'40" (7 points) ; 2. Janssen (Hol) 7
p ; 3. van Coningsloo (Be) 15 p ; 4.
Annaert (Fr) 15 p ; 5. Miles! (Fr) 16 p.

Football
On a joué pour le championnat d'An-

gleterre de première division. Un seul
match a eu lieu. Résultat : Burnley -
Leicester City 2-0.
• Match amical de hockey sur glace i
Sion - Viège 4-11 (1-5, 1-4, 2-2).

BROT-DESSOUS
Deux conseillers communaux

se retirent
(c) M. Eugène Kramer , chef du dicas-
tère de l'électricité depuis vingt ans,
et M. Perret , chef du dicastère de
l'assistance, renoncent à se représenter
pour une nouvelle législature.

Chocolat Suchard S.A. Neuchâtel-Serrières
F I N A N C E S

Dans sa séance du 9 mars, le conseil
d'administration de cette importante fa-
brique de chocolat , appartenant au groupe
Suchard, a approuvé les comptes et la
gestion de l'exercice 1963.

Après quelques considérations d'ordre
général , le rapport d'activité relève que
l'industrie chocolatière suisse a pu , une
nouvelle fois , enregistrer une année favo-
rable. L'accroissement des ventes, qui a
bénéficié d'un été relativement frais, a
atteint un niveau jamais connu. La con-
currence est extrêmement vive , aussi bien
en Suisse que sur les marchés d'exporta-
tion. La création de nouveautés , et par là
une extension démesurée des collections ,
sont sujettes à, une certaine limitation à
la suite d'une entente entre les principaux
fabricants faisant partie de la Convention
chocolatière suisse, d'une part , et du ren-
chérissement accéléré des principaux élé-
ments du coût de la production , d'autre
part.

Le chiffre d'affaires de Suchard a
connu , lui aussi , un record. En Suisse, le
progrès est de près de 14 %, ce qui a en-
core renforcé la position de la marque
sur le marché. Quelques nouveautés, qui
ont trouvé un très bon accueil auprès des
consommateurs, la richesse des collections
de fêtes et une publicité bien conçue y
ont contribué. Sur les marchés d'exporta-
tion , les importantes avances réalisées ces
dernières années ont pu être consolidées.
L'exportation totale de produits chocola-
tiers suisses a progressé de 6 % pour
atteindre une valeur totale de 66 ,566 ,000
francs.
50 % d'augmentation de la production

La production de Suchard s'est accrue
d'environ 50 % en l'espace de quelques
années. Ce développement extraordinaire
a été possible, sans augmentation notable
de l'effectif de son personnel , grâce aux
constants perfectionnements techniques.
Devant l'évolution très rapide de la tech-
nique , les machines doivent souvent être
remplacées avant leur usure , ce qui exige
des amortissements considérables. L'agran-
dissement d'un bâtiment de fabrication
est en cours et un nouveau silo à sucre ,
d'une contenance de 1500 tonnes , vient
d'être achevé. Plusieurs milliers de tonnes
de matières premières, de réserves obliga-
toires surtout , doivent être logées dans
des entrepôts loués. Le constant dévelop-
pement des ventes exige une nouvelle
étape d'extension qui est actuellement à

l'étude et qui doit permettre en même
temps une rationalisation encore plus
poussée.

Quant aux principales matières pre-
mières, le rapport fait i-essortir que l'appro-
visionnement a dû se faire , à quelques
exceptions près, à des prix plus élevés.
Pour le cacajo, le renchérissement a été
de près de 25 %. Le marché du sucre a
pris une tournure particulièrement Inquié-
tante. Un déficit de production, attribué
à. la situation politique à Cuba et au
temps peu favrorable en Europe, a povoqué
de grandes fluctuations. A la fin de l'an-
née , les prix étaient environ lé double de
ceux de 1962, année qui avait déjà enre-
gistré une forte hausse. Les noisettes et
les amandes ont légèrement baissé, tan-
dis que le coût de la poudre de lait a subi
une petite correction vers le haut.

Le l'apport cite de nombreux autres
facteurs qui ont également influencé les
prix de revient. C'est ainsi que le coût des
fournitures de conditionnement — qui
jouent un rôle Important dans l'industrie
chocolatière — les frais de transport,
l'équipement technique, les frais de cons-
truction , etc., ont subi - des majorations
Importantes.

Les salaires ont dû être relevés à deux
reprises et les traitements ont également
été adaptés au coût de la vie. En plus, le
personnel de Suchard continue à bénéficier
d'une prime collective de productivité qui
lui permet de toucher des sommes com-
plémentaires non négligeables. A la fin
de l'exercice, les syndicats contractants
ont résilié, pour le 30 juin 1964 , le con-
trat collectif de travail.

Devant la pénurie de personnel, qui
s'est encore accentuée, tous les investisse-
ments doivent tendre à rationaliser tou-
jours plus la production afin d'économi-
ser la main-d'œuvre. Le plafonnement
des effectifs décrété en mars 1963 ne
permet plus d'avoir recours, dans une
plus forte mesure, à de la main-d'œuvre
étrangère qui représente toujours chez
Suchard environ un tiers de l'effectif.

Résultat de l'exercice 1963
En conclusion , Suchard se déclare sa-

tisfait du résultat de l'exercice 1963. Les
nombreux facteurs de hausse des prix dé
revient relatés dans le rapport ont néan-
moins rendu inévitable une adaptation
des prix de vente d'environ 10 % à par-
tir du 1er janvi er 1904. Les chocolats
courants et populaires n'en sont pas tou-
chés.

Avec un total au bilan de 35,347 ,600 fr.
(1962 : 30,795 ,600 fr.), le bénéfice brut
s'élève à 8,141,600 fr. (6 ,746 ,500 fr.). Les
frais généraux ont passé à 3,941,800 fr.
(3 ,755.200 fr.) . Déduction faite d'amortis-
sements complémentaires, le bénéfice net
de l'exercice s'élève à 615.000 fr. (645,000
francs) . Tenant compte du report de
l'année précédente , le montant disponible
est de 940 ,000 fr. (945 ,000 fr,). 

Le conseil d'administration proposera à
l'assemblée générale la répartition suivante
du bénéfice : réserve légale, 45,000 fr.
(50. 000 fr.) : dividende sur le capital de
3 millions de francs . 9 % bru t (9 % brut) :
bonification supplémentaire aux fonds
d'entraide et de nrévoyance en faveur du
personnel . 300 ,000 fr. (300 ,000 fr.) ; re-
port, à nouveau , 325 ,000 fr. (325,000 fr.).

En 1963, les attributions totales aux
œuvres sociales Suchard se montent à
1.482 ,700 fr. (977 ,400 f r.) . Le capital des
fondations autonomes s'élève à 15.064.600
francs (13 ,217 ,000 fr.).

Cercle Libéral : 20 h 30, conférence de
M. J.-D. Bauer.

CINÉMAS
Apollo : 15 h et 20 h 30, Un drôle de

paro issien.
Palace : 15 h et 20 h 30, Comme s'il

en pleuvait.
Arcades ; 14 h 30 et 20 h . La Grande

Evasion,
Rex : 15 h et 20 h 30, L'Invisible docteur

Mabuse.
Studio : 15 h et 20 h 30. Muriel ou

le temps d'un retour.
Bio : 15 h , Tarzan au désert.

18 h 15 et 20 h 30, Les Sept Samouraïs.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 heures ) :
COOPÉRATIVE. Grand-Rue.

De 23 h à 8 heures, en cas d'urgence ,
le poste de police indique le pharmacien

à disposition.

Communiqués
CE SOIR

Un eapîtaine nu long cours
nu Cercle libéral

Ce soir , au Cercle libéral , M. Jean-
Didier Bauer , capitaine au long cours ,
traitera un sujet du plus haut intérêt :
« La navigation suisse » . Nul n 'est
mieux qualifié pour évoquer la marine
helvétique de haute mer et fluviale
que M. Bauer , qui a acquis son métier
dans des écoles navales anglaise et
allemande et a navigué pendant plus
da quinze ans, Cette conférence sera
illustré* da projection» en oouleum.

Observatoire de Neuchâtel. — 10 mars
1964. Température : Moyenne : 4,0 ; min. :
— 0,5 ; max. : 9,3. Baromètre : Moyenne :
717,7. Vent dominant : Direction : sud,
dès 19 h, nord . Force : faible. Etat du ciel :
légèrement nuageux J usqu 'à 9 h, ensuite
brumeux.

Niveau du lac du 10 mars à 6 h 30 : 428.58

PRÉVISIONS DU TEMPS :
Valais , nord des Alpes et Grisons :

augmentation de la nébulosité dans
l'après-midi , dans l'ouest et le nord de
la Suisse, brouillards locaux en plaine le
matin , à part cela temps ensoleillé. Tem-
pératures comprises entre 5 et 10 degrés
l'après-midi, faibles vente locaux. En
altitude hausse de la température et vente
faibles du secteur sud à sud-ouest.

Sud des Alpes : tout d'abord beau temps.
Au cours de la journée augmentation de
la nébulosité , plus tard nouvelles précipi-
tations. Bancs de brouillard locaux le
matin en plaine et températures voisines
de 5 degrés l'après-midi. En montagne
vente du sud fraîchissante.

SOLEIL : lever 6 h 47 ; coucher 18 h 26

LUNE : lever 5 h 51 ; coucher 15 h 19

Observations météorologiques
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Pour les missions
(sp) Samedi soir, dans la grande salle
des conférences, où un nombreux public
s'était donné rendez-vous, Mlle Colette Juil-
lard , planiste , a organisé une sympathi-
que audition donnée par ses élèves en fa-
veur des missions. En fin de programme,,
M. Claude Trifoni , clarinettiste , a inter-
prété la sonate No 1 de Brahms, qui,
une fois de plus, a permis d'apprécier
le talent du jeune artiste.

MOTIERS

(c) La manifestation organisée dimanche
au cercle par le groupe des paysannes , en
faveur de la course des aines, a connu
le succès habituel. La foule qui s'y pres-
sait témoigne autant de l'intérêt général
pour la cause en question et de la sym-
pathie dont jouit le groupement que du
goût de tenter sa chance. Encore cette fois
les aines sont assurés d'une belle course
en perspective.

LES BAYARDS
Pour les aînés

Décès d'une personnalité
da Nord vaudois

(sp) On apprend le décès , à 89 ans ,
de M. Louis Bourquin , industriel à
Champagne. Originaire  de Sonvilier , le
défunt  avait repris l'entreprise d'hor-
logerie paternelle t La Nationale » .
M. Bourquin a été membre du Conseil
d'admin i s t r a t ion  de l'Association des
indust r ies  vaudoises , député radical de
1924 à 1945 au Grand conseil , subst i tut
du préfet de Grandson , vice-président
de la Compagnie vaudolse d'électricité
et président  du Rotiiry-Club d'Yverdon.
Vétéran de l'aulomobil isme , il était
membre de la section vaudoise de
l 'Automohile-club de Suisse depuis
1905.

CHAMPAGNE

Âf aÀMOA ^Ce^

« Tiens , tiens , tiens , c'est le prin-
temps qui vient... » Si le calendrier
a quelque peu de retard sur la jour-
née prometteuse d'hier , les couturiers
n 'en ont pas moins lancé le premier
cri de la saison, ou , plus exactement ,
le dernier cri de la mode. En effet ,
toutes les coquettes et élégantes de
Neuchâtel se sont pressées hier soir,
au Casino de la Botonde , pour assister
à la présentation par les Armourins
des nouveaux modèles du printemps de
cette année 1964. Présentés par René
Serge, les mannequins . Ambre , Eve,
Michèle. Marcelin , Helena , Suzanne ,
Ester , Patr ic ia ', Steve et François ont
porté avec grâce les dernières créations
des couturiers. La ligne générale des
modèles des premiers beaux jours est
floue, la issant  deviner les formes sous
une tail le imprécise, à peine marquée.
La jupe est légèrement évasée. Le vert ,
le marine et surtout le rose sont les
tons dominants. La coupe des vête-
ments de ce printemps est sobre, clas-
sique. Les modèles présentés hier soir
avaient  beaucoup de chic et de dis-
t inc t ion .  On a particulièrement remar-
qué les modèles parisiens de Chanel et
la coupe très < décontractée » des vête-
ments que porteront les jeunes fem-
mes à la plage. Les femmes les plus
exigeantes ont pu apprécier , en écou-
tant le pianiste Albert Urfer , la classe
et le raffinement des modèles qu'elles
porteront demain.

\. Si.

Du printemps
dans les tissus
et les couleurs

A propos du communiqué
des Jurassiens
de l'extérieur

Dans notre édit ion de lundi , nous
avons brièvement fait état d'un com-
muniqu é du comité central de l'Asso-
ciation des Jurassiens de l'extérieur.
Celui-ci , réuni  à Genève , condamna i t
fermement  les actes cr iminels  signés
par le F.L.,1. Par le canal de l'A.T.S.,
les sections de Lausanne  et de Bàle
de cette associat ion précisent que les
membres du comité central ne se sont
pas réunis et que la déclaration en
question n 'émane pas de l'Association
des Jurassiens de l'extérieur.

A ce sujet , M. François-Xavier Henry,
président des Jurassiens de l'extérieur ,
nous a déclaré que le comité directeur ,
composé de hui t  membres habi tan t
tous Genève , s'est réuni comme il le
fait chaque semaine , et que c'est lui
qui a publié le communi qué en ques-
tion , agissant « diain s l ' intérêt du Jura ».

L-a rencontre d'hiver
des Unions chrétiennes

masculines
s'est tenue samedi après-midi dans l'ac-
cueillant Foyer de jeunesse. Après un
culte d'ouverture de M. Albert Rollier,
de Peseux , le pasteur J.-L. Roulet . pré-
sident sortant de charge , donna connais-
sance de son rapport d'activité pour les
deux premières années d'existence de la
branche ainée des U. C. J. G. Bon
départ , séances intéressantes. Rappel
aux aines de tenir bon dans le cadre
des activités ecclésiastiques et civiques du
pays. Le trésorier , M. G. Verron , donna
un bref aperçu des comptes, après quoi
le comité actuel a été réélu par accla-
mations. Il devrait toutefois être pourvu
au remplacement de M. Alex Cuche, dé-
puté , pour raisons de travail et d'éloi-
gnement.

Au programme figuraient ensuite des
sujets d'ordre pratique, provoquant un
vif intérêt et un suggestif entretien. Le
notaire Louis Paris, de Colombier — sous
ce titre : « Le chrétien peut-il tester ? »,
apporta le fruit de ses réflexions et de
son expérience notariale . Il appuya son
exposé de références bibliques , histori-
ques et juridiques et n 'eut aucune peine
à convaincre ses auditeurs, non seule-
ment de leur droit , mais de leur devoir
de mettre de l'ordre et de l'équité dans
l'administration de leurs bien terrestres .
Vint ensuite la question de l'assurance.
Me André Vuillet . de Peseux , un spécia-
liste en la matière , exposa avec clarté et
compétence , le développement pris depuis
un demi-siècle dans le domaine des assu-
rances de toutes natures qui est un des
aspects concret de la prévoyance sociale
pour préparer la sécurité de nos groupe-
ments familiaux et communautaires.

Le pasteur et président , J.-L. Roulet ,
noua la gerbe de façon fort heureuse en
parlant «du chrétien face à l'assuran-
ce » ! A l'aide de nombreux textes bibli-
ques appropriés , l'orateur démontra avec
force que la foi chrétienne n 'est pas
incompatible avec le bon sens et. la pré-
voyance de ceux qui désirent éviter à
des êtres chers , les complications, parfois
les désastres inhérente à toute existence
humaine . La discussion animée se pour-
suivit autour d'une tasse de thé et cha-
cun s'en retourna , heureux une fois de
plus , d'avoir été enrichi et comblé dans
cette rencontre fraternelle.

SAUXT-BLAISE

(c) Depuis la mobilisation de 1939, on
n 'avait plus entendu parler de cette so-
ciété , qu 'un groupe de jeunes hommes a
fait renaître au cours de ce dernier
hiver et c'est un bel ensemble de quelque
trente chanteurs qui s'est produit les 7
et 8 mars sous la direction de M. Wil-
liam Favre, de Provence. Après l'exécu-
tion de cinq chœurs fort bien enlevés,
ce furent deux pièces de théâtre en un
acte chacune qui déridèrent les plus mo-
roses.

MOrVTAUCHEZ
Soirée du Chœur d'hommes
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Au p rocès de Lausanne

LAUSANNE, cp. — Le procès de Lausanne a repris mardi matin, tou-
jours devant un public extrêmement nombreux. Pour débuter , les parties ont
produit un certain nombre de pièces, avant que l'on passât aux grandes jou-
tes oratoires.

Le président, à Savoy : — J'a linerais
tout de même que vous, tentiez encore
de donner une exp lication sensée au
tribunal SOIT la médiioat ion que vous
avez utilisée.

— Savoy : — Je n'ai jamais eu d' ac-
cident avec la morphine-scop olamine ,
que j' ai utilisée ré gu l ièrement  clans ma
carrière. Je n'ai à aucun moment eu
l'intention d' attenter à la v ie. J' ai vu
f a u x , mon diagnostic était  f aux .

— Gonimalisisamt p our tant  les proprié-
tés de ces médicauiu'ints, telles qu 'eMes
ont été rappelées pair de nombreux té-
moin s, dont les p lus éintauenits spécia-
listes de cette ville , vous deviez savoi r,
vous deviez prévoir une issue fatale.

— Je n'ai pas vu le r isque , sons cet
ang le , je .  n'avais en vue que l' at ténua -
tion de celle perpé tue l l e ,  ag itation , mon
appréciation a été fausse.. .

Première plaidoirie :
au nom de Mme Savoy

Me Jean Péliehet, rapréseintainit Mine
Savoy, commença pair préciser : — Les
délits pour lesquels je suis ici ont urne
résonance étouffée et font figure de
parent pauvre dans le concert die cri-
mes où Savoy est impli qué.

Ce sont cependant ces pebrtiesaes, ces
sordides petit esses qui donnent la mesure
die l'homme. Les manœuvres frauduleu-
ses, la rouerie de Savoy ont été s u f f i -
samment démontrées au COûTS des dé-
bats. Savoy a conisoiemiueni et volon-
tairement évité de payer la pension ali-
mentaire  due à sa femme (violation
d'une obligation d'entretien), dam s des
circonstance s belles que l' accusé a cu-
mul é tes exigences dm code pénal pour
être poursuivi. Fainéant ise , imeonduiite ,
mépris constant du devoir d'assistance ,
tels ont été tes traits essentiels.

Savoy a t t i r é  par le fa st e, vivant sur
un grand p ied sans en avoir les moyens
(c'é ta i t  déjà bien avant la rencontre
de Mme Bird) ,  aocaMa sa femme de re-
proches , l'accusant de tout ce qui n 'al-
la i t  pas dans te méninge, loi ren .rochant
même die ne pas lui avoi r donné d'en-
fant , ce qui est particulièrement cruel
de la part d'un médecin.

Pour conduire, Me Pélichot , au nom
de sa cl i ente, se' born e à demander au
tribunal acte de ses réserves civiles.

La voix des héritiers
de Mme Bird

Me Robert Piecard , représentant la
succession de Mme Bird et le frère de
la défunte , M. Bal ph-Towle Keudal l ,
confirme que la « First National City
Trust Company» , à New-York , et que
M. Kenda'l l se portent partie civile pour
la perte des bijoux et des fourrures de
Mme Bird, tout d'abord, puis pour lé-
sions corporelles graves et meurtre man-
qué.

L'Intoxication très gp&ve-d» la patiente

de Savoy résulte nettement d'un plan
concerté. On a vu que la malheureuse,
de fin janvier à août 1960, reçut 7750
comprimés de barbituriques, à l'hôtel
Grillon . Après chaqu e envoi massif , om
lui achetait un bijou , après l'avoir en-
treprise sains relâche pour en acquérir,
et le but final n 'était autre que de
s'emparer die ces bijoux pour réaliser
dessus de f miel li euses affaires.

Quan t  aux délita contre l'intégrité
corporelle et contre la vie, ils ont eux
aussi été sol idem eut établi s par tes dé-
bats , aif ' i 'rmc Me Piecard . Savoy et
Sturdza ont  conduit Mme Bird au bord
de Ja tombe , de f in  avril à juillet 1061.
Le frère de Mme Bird , modeste, discret ,
peu démons t r a t i f , devant les manœuvres
de Sturdza et Savoy pouir le dérouter,
acquit peu à peu la conviction que sa
sœu r avait été empoisonnée. Il déposa
pla in te  d' abord pou r in fraction contre
pat r imoine  puis pour atteinte à l'inté-
grité corporell e, plus tard encore , pour
souisl part ion pu suppression de titre s ,
pour usure  et abus d'e confiance, en
août 1962.

Tout est inventé...
Le 30 novembre de la même année,

il déposait plainte pour meurtre , soit
16 mois après la mort. Aucune passion ,
aucune  h a i n e  ne font animé. M. Ken-
daiW dut bien se rendire à l'évidence des
fa i t s .  Sa convict ion ne f i t  que se ren-
forcer surtout  en examinant comment
Mme Bird fut « soignée » en juillet. Tout
concourt  à prouver l'intention crimi-
nelle.  Me Piecard montre  du doigt
« cette brochure bteue sur le «tairaetan» ,
t rouvée chez Savoy, et posée sur cette
table ».

— Vous avez entendu , MM. les juges ,
MM. les jurés. Les lettres de Savoy à
sa maîtresse Yvette Luginbuhl disent
assez , dans leur sarcasme , leurs raille-
ries ce que Savoy pensait de Mme Bird .

Enf in , Savoy on l' a vu , multip lia lès
invraisembl a nces, les ergotages, allant
jusqu 'à se décharger sur le pharmacien
d'avo i r  voulu intoxiquer  sa pa t i en t e .  Il
a tenté  de jeter le discrédit et la
honte  sur deu x con frères décèdes, qui
aurai ent selon lui , d'ans une autre occa-
sion, donné ce fameux coup de pouce
final . Tout est inventé  là-dedans.

Il a fallu l' exhumation , l'autopsie ,
deu x ans après la mort , pour que la
véri té  éclatât.

Vive impression
La médecine, M. le président et

messieurs, est un art , une charité pour
qui a une foi solide en l'être humain.
Je vous d'emamde de partager la con-
viction que j' ai, avec vous, courageuse-
ment , Et enfin , j e vous demande d'avoir
une pensée pour cette malheureuse
femme , seule, désespérément senJe, sans
aucune expérience réelle de la vie, à
l'existence factice et vide des riches od-
sisfii de ce monde, proie facile, pres-

que empressée, victime désignée aux ai-
grefins. On la bafouait, on la frappait,
même en public, on l'exploitait. An-
goissée pair la mort, elle a crié la terreur
de se sentir livrée. Elle a senti se
resserrer SUIT son corps l'étau impitoya-
ble de la mort.

Cette péroraison produit la plus vive
impression sur toute l'assistance. Me
Piccaird n'a jamais haussé la voix. Il
s'est borné à rappeler les faits et a
conclu sur un ton d'une grande di gnité,
très sobrement.

Réquisitoire accablant
Comme il fallait s'y attendre, le ré-

quisitoire que M. Pierre Ghavain a pro-
noncé contre Géraird Swoy et contra
Nicolas Sturdza a été accablant. Il a
été prononcé tout au long de l'après-
midi  de mardi, daims urne atmosphère
suffocante. Il a fallu deux suspensions
d'audience et la séance n'a été levée
que tout près de 19 heures.

Le procureur général , malgré l'éten-
due de son discours, n'a pas apporté
de faits nouveaux. M. Chavan s'est
d'abord attaché à démontrer la fausseté
des accusationis de M. Savoy contre
l'instruction, contre le magistrat ins-
tructeur en particulier , après avoir
rendu hommage à l'excellente direction
des débats parr Ml Bertrand de Haller.
Le président , dans des condition s diffi-
ciles , a tenu le gouvernail d'une main
ferme, laissant à chacun la possibilité
de s'exprimer en toute liberté.

Si l'on suit les experts psychiatres,
une atténuation de la peine est possi-
ble en ce qui concerne Savoy. Sa res-
ponsabil ité pénale peut être considérée
comme très largement d iminuée  par
suit e de son développement mental in-
compl et . Je pense donc qu'une légère
atténuation de la peine est admissible,
j'insiste sur le mot léger , étant donné
la préméditation et le caractère dange-
reux de Savoy .

Sturdza. lui, est passible du maxi-
mum de 15 ans de réclusion , selon le
endie pénal, si l'on met tous les chefs
ens emble.

Au nom de l'ordre public que nous
voulons voir régner chez nous et des
principes essentiels de la médecine, je
requiers contre Sivoy 12 ans de réclu-
sion , sous déduction de la prison pré-
ventive , 5 ans de privation des droits
civiques et 5 ans d'interdiction de pra-
tiquer la médecine dans le canton de
Vaud , enfin la moitié des frais de la
cause.

Contre Sturdza, 5 ans de réclusion,
moins la préventive, 10 ans d'expulsion
de Suisse, et les 6 20 des frais à sa
charge.

Contre Abner , retenu coupable de re-
cel selon les conclusions de Me Pie-
card , 6 mois de prison ferme, 5 ans
d'expulsion de Suisse, et 3 20 des frais.

_ Enfin contre Yvette Luginbuhl une
légère peine, même en tenant comp te
de son insolence devant le tribunal .

Pendant tout ce temps, Savoy n'a pas
bronché, Sturdza s'est souvent enfoncé
la tête dans les mains.

A ce matin pour les plaidoir ies de
la défense.

Réquisitoire accablant contre Savoy :
DOUZE ANS HE RÉCLUS ION



TAXI A B C  cherche

chauffeur
Faire offres à Ed. Ulrich, Gratte-Semelle

19, Neuchâtel, tél. 5 12 52.

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à
convenir

G RATTEU R
exp érimenté

capable de travailler de façon indépendante et de
prendre des responsabilités. ,
Faire offres ou se présenter à la fabrique de
machines Fernand Chapatte, Saint-Biaise (NE).

Représentation générale de véhicules 9
à moteur cherche un jeune El

mécanicien I
spécialisé |

capable, pour son service avec sa BI
clientèle. H
Nous offrons : travail intéressant et M
bon salaire, semaine de cinq jours , B
excellentes prestations sociales. JB
Pour cette place, les langues française H
et allemande sont indispensables. w
C'est avec plaisir que nous atten- J_\
dcns votre offre téléphonique ou 9
manuscrite. WÊ
R O L L A G  S. A . 8
Lôwenstrasse 29, Zurich 1 S
Tél. (051) 23 97 07 S

Les ATELIERS
DES CHARMILLES S. A., 109, rue de
Lyon, à Genève, cherchent :

1 jeune dactylographe
aimant les chiffres, pour le contrôle
des comptes et l'établissement des rele-
vés clients ;

1 sténodadylographe
de langue maternelle française, pour
un travail la la demi-journée.

Faire offres au service du personnel
en joignant curriculum vitae, photo et
copies de certificats.

Nous cherchons pour date à convenir
une

vendeuse
qualifiée.

Sera mise au courant de la vente des
appareils ménagers. Jeune vendeuse
de 18 à 25 ans exclue.
Adresser offres écrites à V. A. 0947
au bureau de la Feuille d'avis.

mniissi
• Cf o/o/nôter

Colombier, tél. 6 33 54
cherche :

quincaillier
place intéressante et d'avenir pour
bon vendeur aimant initiative et
responsabilités ; avantages sociaux,

' possibilité de semaine à 5 jours ;

magasinier-livreur
apprenti vendeur

tout jeune homme débrouillard ai-
mant contact avec la clientèle aura
l'occasion de se préparer , un bel
avenir ;

apprenti (e) de bureau
possibilité de faire un excellent ap-
prentissage dans branche très va-
riée.
Entrée immédiate ou à convenir. —
Faire offres détaillées au plus tôt.

Nous engageons pour entrés immédiate ou
date à convenir :

chauffeur
honnête et sobre, possédant permis poids
lourds ;

chef d équipe
capable de diriger travaux de pose ;

manœuvres
sérieux pour travaux de pose.
Places stables, bons salaires pour candidats
qualifiés et sérieux. Logement à disposi-
tion.

Paire offres ou se présenter jusqu 'à
18 h 30, le samedi, 12 h, chez j
DIZERENS & DUPUIS , fabrique de clô-
tures, 34, Maillefer, Neuchâtel. Tél. 5 49 64. I \ 1
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LA MANUFACTURE D'HORLOGERIE

MARC FAVR E
engage pour entrée immédiate ou pour date à convenir :

mécaniciens outilleurs
pour son atelier mécanique ;

mécanicien-régleur de machines
pour son atelier ébauches.

Prière de se présenter ou d'adresser les offres au service du
personnel , 23, rue de l'Allée, Rienne.

1

Pour notre usine de

Boudry
nous cherchons

ouvriers
responsables

pour notre fabrication d'isolants.
Ron salaire. Semaine de 5 jour».
Isoblan , tél. (038) 6 48 05.

MÉDECIN-DENTISTE de la place cherche

demoiselle de réception
sachant la dactylographie. Connaissances
professionnelles non exigées. — Faire offre ,
avec curriculum vitae et prétentions de
salaire, sous chiffres B. Y. 0984 au bureau
de la Feuille d'avis.

I Lire la suite des annonces classées en quatorzième page



Le Valais possède l'équipement touristique
LE PLU S IMPORTANT DE SUISSE

TERRE BÉNIE POUR L'INDUSTRIE HÔTELIÈRE

D 'un correspondant :

Des hommes tels que ' César Ritz et Alexandre Seiler ont porté
bien au-delà de nos frontières la réputat ion de l'hôtellerie valaisanne,
une réputat ion qui s'est maintenue malgré les revers zermattois et
le manque de per sonnel qualifié.

Le Valais a joue très tôt un grand rôle
dans le tourisme de notre pays. La con-
figuration de son territoire l'y prédispo-
sait. Aujourd'hui encore , bien que l'indus-
trie connaisse un développement rapide ,
l'hôtellerie reste la principale ressource du
canton. D'ailleurs, des dix régions touris-
tiques de là Suisse, c'est le Vieux-Pays
qui possède l'équipement le plus impor-
tant.

732 établissements hôteliers !
Le tourisme a permis aux populations

montagnardes défavorisées de trouver des
emplois Intéressants. En peu d'années, de
nouvelles stations sont nées, comme Ver-
bier , Super-Saint-Bernard ou Ovronnaz,
alors que d'autres verront bientôt le
jour : Zinal , Anzère et nous en oublions.

Actuellement, le Valais dispose de 732
établissements hôteliers d'une capacité de
23,540 lits. A ce dernier chiffre, il faut
encore ajouter les possibilités de logement
dans les chalets (plus de 25 ,000 lits),
sans compter les quelque vingt campings
du canton.

En ce qui concerne les moyens de re-
montée, Il existe 150 ski-lifts et 70 té-
léphériques, télécabines et télésièges. En-
fin, l'on dénombre sept piscines chauffées,
Qui dit mieux ?

On s'en doute, le meilleur équipement

ne sert à rien si l'on n 'entreprend pas
de vastes campagnes publicitaires, tant
en Suisse qu 'à l'étranger. Cette publicité
ce sont surtout les 74 sociétés de dévelop-
pement du canton qui s'en chargent et ,
surtout , l'Union valaisanne du tourisme
(U.V.T.) .

Cet organisme, fondé en 1937 , vient
d'expédier cinq tonnes d'imprimés (dont
certains tirages dépassent le million
d'exemplaires) à Zurich. Ces prospectus
qui vantent les charmes des stations va-
laisannes seront envoyés aux quatre coins
du monde par l'in termédiaire de l'Office
national suisse du tourisme.

L'U.V.T. entreprend aussi, six fois par
année, une campagne d' annonces dans les
journaux suisses et étrangers. De plus,
elle organise régulièrement des voyages
de prospection en Belgique, aux Pays-Bas,
en Allemagne, en Italie et en Grande-
Bretagne.

Cet « aimant à touristes » qu'est l'U.V.T.
a donné la preuve de son efficacité. En
effet , pour la saison 1962-1963, 2 ,534 ,000
Confédérés et étrangers sont venus res-
pirer l'air du Valais... Un beau résultat,
même si ce chiffre laisse apparaître une
légère régression (due aux événements de
Zermatt) par rapport à la saison précé-
dente.

Une curiosité de la n a f u r e  qui at t ire
beaucoup de touristes : les p y r a m i -
des d'Enseigne dans le val d'Hérens.

(Photo Avipress Darbois) .

Malgré ce coup du sort , le tourisme
valaisan est reparti du bon pied et l'ave-
nir s'annonce sous des auspices favora-
bles.

Petites nouvelles du tourisme
© L'Union valaisanne du tourisme a

fêté le 25me anniversaire de sa fonda-
tion en 1962, à Brigue. Depuis cette mê-
me date, c'est M. Fritz Erne qui a pris
la direction de l'U.T.V., remplaçant ainsi
M. Pierre Darbellay.

O Une délégation de l'U.T.V. se rendra
à Bruxelles où sera présenté un film in-
titulé « Valais, pays des contrastes ». Deux
manifestations analogues auront lieu aux
Pays-Bas, à Amsterdam et la Haye.

9 L'Association valaisanne de tourisme
pédestre a balisé plus de mille kilomè-
tres de chemins et de sentiers. Un iti-
néraire qui a beaucoup de succès : le
« sentier des chamois », qui relie la vallée
de Bagnes au Val-des-Dix.

R. D.

Le Conseil national renonce à la disposition
qui autoriserait le gouvernement à manipuler

le taux de l'intérêt hypothécaire

Au Conseil des Etats

LES TRAVAUX PARLEMENTAIRES

De notre corresp ondant à Berne :
Il a f a l l u  trois heures  au Conseil nat ional, hier mat in , pour met t re

au net  le texte dea dispositions urgentes d o n n a n t  au Conseil fédéral le pou-
voir de prendre  des mesures urgentes pour  d i m i n u e r  la s u r c h a u f f e  écono-
mique .  Il n 'y avait  pour tan t  qu 'une  seule divergence importante. Elle a été
heureusemen t  é l i m i n é e, comme nous Talions voir.

Auparavant t ou t e lo i s , il s agit de se
prononcer sur le titre dos doux arrêtes.
Le Conise.il dos Etats a décidé de le
modifier et de placer les masures env i-
*agé.es à l' e.nisoifîne de la « lutte contre
le renchérissement » . Malgré l'opposi-
tion dos Indépendants qui s'accrochent
a la désignation première, le Conseil
national , pair 125 voix cambre 17, em-
boîte le pas aux sénaiteuirs. Il décide
ceponidnimt do supprimer la parenthèse
<iui enserre le sous-titre de chaouin dies
deux arrêtés.

A propos
de l'intérêt hypothécaire

En revanche, c'est umo nouvelle et
n.iiu t .l i- con/hrovorse quie rlécianche le
fameu x « .iimondemenit Tsohanz >. Il
l^agit de cott e dj isposiitii'om , in tn-oclini t e
pair siurpriiso lors du premier débat et
que eiutoind « habliliilar » le Conseil] férlié-
ral k premtlire, en cas de nécessité, des
mesures pour empèeh.eir une anigmeniUi-
tion de l'iinitèrèt hypothécaire daims
l'agricnulture et la oonistiruction du lo-
gement.

Sains dliscniisis'iio'n , le Conseil! dies Etats
* bif fé  cette adjonction , conlisclicirée
comme un corps étranger daims le pro-
jet , bien plnis comme mnie prcscipiipliirm
dmn'goreiiiS'O ot qui va a l'oniconifre des
mesures envisagées dams leur tendance
générale.

Par 10 voix contre 5 et plus leurs abs-
tentions, la oommiosilrai .proTwxste au
Comsieiil naîtiomail de revenir sur sa dé-
cision die février dernier et d'e biffer
l'alinéa contesté.

Mails tout amisisiitftt se reforme cette
coailit.ion agrairo-<sooia1 iste qui l'emporta
urne première fois. Elle persiste k diécln-
rer que si on me contrcMe pais le taux
de l'intérêt hypothécaire, on favoiriiseira
lia hausse des loyers et le remohérnsise-
m enit des produits aigir.icot es, doue
l'auigmeintaiton du cofit de la vie et , en
d'émuler lieu , la dépréciation die la mon-
naie.

A quoi les adversa ires de cett e me-
sure dirigiste répliquent que c'est la
une vue partielle du problème. On veut
lutter contre l ' inflation, c'est là le but
du projet. Or , on nie couinait d'autre
moyen efficace, saur le plan <lni cirédiit ,
que de rcucihériir l'airgemt. Cartes , il
faut prendre allons le risque d'uinie
hausse temporaire die certains prix.
Mais, a la longue, le mairché se cal-
mera , l'équilibre se rétablira et c'est
de cet € apaiisiemiemt » que chacu n tirera
profit , les paysans et locaifaiires com-
pris. D'alilleuiiis, les pouvoirs publics me
sont pas démunis pour maimtcuir clans
des l imi t es supportables les effets fâ-
cheux d'un renchérissement die l'air-
Bemt.

Il fau t songer aussi aux difficultés
dhim contrôle sur l'emploi des crédit s
accordés h um t aux  privilégié . C'est ce
que s'efforce de faire comprendre M.
Gu ll l , radical tessinois, mais qui inter-
vient  plutôt  en sa qua l i t é  de président
du conseil die la Banque nationale, dont
le tâche serait singulièrement compli-
quée si tel « secteur > du crédit était
soumis k un régime pairticulicir.

Retour
à la logique

A leur tour, MM. Bonvin et Schaff-
ner, conseillers fédéraux, insistent SUIT
la nécessité de mainitcniir aux disposi-
tions en cause leur cairacfère général
et leur Irait qui est de combattre les
excès de l'expansion économique.

Le grand argentier précise qu 'il faut ,
pour dimimiior la tension, oncouraiger
l'épairgne et on me le pourra qu 'en of-
frant un taux d'intérêt raisonnable.
Une légère hausse peut d'ailleurs se
révéler indispensable au fonctionne-
ment normal des étaibllsisiemeintis hypo-
thécaires.

hn outre, si Ion  demande a la Con-
fédération de fa i re  pression sur le taux
des crédits hypothécaires, on l'oblige
à mettre sur le mairché des capitaux
considérables en puisant dams ses ré-
serves, dans cette « masse de manœu-
vre » constituée pour le jour où il fail-
l i rai t  f a i re  face sans trop de dommages à
un brusque retrait des capitaux étran-
gers. On compromettrait ainsi l'avenir.

Quamt à M. Schaffner, il monitire, tex-
tes à l'appui , que la Confédération est
armée , punir assurer rame liquidité su f f i -
sante sur le marché des capitaux des-
tinés à la coinstiraotkxn de logements
à loyer modéré et au crédit agricole.
Il prouve aiuissi que la volonté existe,
anssl bien au Conseil fédéral qu'à la
Banque national e, de saimvegairdieir les
Intérêts légitimes de l'agriculture.

Ce n 'est pas en vain que le gouver-
nement en aippelle d'une Chambre mal
informée à unie Chambre mieux infor-
mée puisque le Conseil! national , brû-
lant  ce qu 'il avait inconsidérément
adoré décide, pair 93 voix coudre 5fi ,
die biffer le troisième alinéa de l'ainticle
premier, supprimant ainsi la cause et
l'objet de la querelle.

Les autres divergences ne sausclient
aucun débat et le projet retourne aux
Etals powr unie uiltiime mise au met «
concernant que rie petits détails die [ré-
daction et de prés entait ion»

L'éternel problème
du lait

Et pour bien montrer que la paysan-
nerie reste toujours l'un de ses soucis
majeurs, la Chambre aborde l'examen
d'Him nouveau projet relatif à l'écono-
mie laitière. U s'agit , en l'occiuii-irence,
de modifier l'airrèté du 4 octobre 1962
pouir autoriser la caisse fédérale à
preudre entièrement à isa chairge un dé-
ficit supplémentaire résultant du fait
que les consommaiteuira n'auraient pas
à payer le renchèrissemiemt des produits
1 ail tiens provoqué pair uuie hausse du
prix die base du lait payé aux produc-
teurs. Selon les dispositions actuelles,

le producteur lui-même devrait couvrir
une part de ce déficit . On veut lui
épargner  cette obligation parce que son
revenu , comme l'expose longuement- le
Conseil fédérai dans son message, est,
en moyenne insuffisant et reste au-des-
sous rie la « parité • exigée pair la loi
sur l'agr icn l t iure , parité qui s'établit
avec le salaire d'un ouvrier qualifié.

Telles sont les très gran des lignes
du problème que présent eut MM . Zelleir,
conservât eue saint-gallo is, et Pidoux ,
radical vaudois et qiii fournira , dès ce
m a t i n , matière à discussion.  En atten-
dant, M. Barras, conservai!eue fribomr-
geois , développe un « postulait • qui de-
mande au Conseil fédéral de réajuster
sans tarder les prix des produit s agri-
coles. M. Schaf fner  répondra plus tard,

G. P.

BERNE (ATS). — Le Conseil de*
Etats a rep r is ses travaux mardi sole.
Le président, M. Danioth , a rendu hom-
mage k la mémoire du roi Paul  1er de
Grèce et adressé k la fa mil le  royale et
au peuple grec les condoléances sincè-
res du Conseil.

La Chambre a t ra i t é  ensuite le 68m«
rapport riu Conseil fédéral sue les me-
sures de défense économ ique envers
l'étranger. A près un exposé détail lié du.
président rie la commission, M. Lampert
(C.C.S., Valais), M. BainrClet (raid., Neu-
châte)  a émis diverses considérai ions
en ce qui concerne, d"u.me part, la ten-
dance qui  se dessiné en faveur de la
f ixa t ion  de prix communs et, d'autre
part , au sujet des résolution» de
Î'O.C.D.E. qui ne permett en t pas à la
Suisse de fai re preuve de beaucoup
d'optimisme. L'orateur a fait  allusion
auss i au problème posé pair l'écoule-
ment des excédents de production . Les
accords intervenus à ce sujet avec les
pays en voie de développe nient  ne sont
pas toujours très encou rageants. La
Suisse se doit n éanmoins de continuer
à s'intéresser à ces problèmes, malgré
les déceptions qui peuvent se produiee.

M. Buei (P.A.B.. Berne) a fait alllu-
sion k l'arrangement intervenu aveo
l 'Autr iche, en ce qui concerne l'impor-
ta t ion  de bois en Suisse, Des contlngentis
annuels de 25,000, 35,000 et 45,000 m3
son t prévus poue les années 1964 à
1966. M. Buei souhaite que ces impor-
tation s n'entraven t pas l'utilisat ion nor-
male dies bois encore en souffrance
chez nous , à la su ite d'avalanches et
de tempêtes de foehn :

M. Sohaiffner, conseiller fédéral , re-
connaît  que les di siciisisiioms engagées au.
sein d'organismes iiiiternatiouaxix tels '"
que le Marché commun et I'O.C.D.E . au
sujet des problèmes agricoles, sont gé-
néralement laborieuses. Les négocia-
teurs suisses ne perdent pas die vue les
in t é r ê t s  de notre paysannerie et les
défendent dans toute la mesure riu
possible. Le chef du département de
l 'économie publi que donne par ailleues,
des apaisements  à M. Buei , sue quoi le
68me rapport est approuvé tacitement.

Séance levée.

Un enfant tue
par une voiture

A NATERS

BRIGUE (ATS). — Dans l'après-midi
de mardi un groupe , d'enfants jouait en
bordure de chaussée à Naters, près de
Brigue. Soudain l'un d'eux s'élança sur
la route cantonale au moment où surve-
nait une voiture. Le chauffeur freina,
mais il était trop tard. L'enfant, Marco
Maschetti, âgé de 4 ans, fils de Carlo,
d'origine tessinoise mais domicilié à Na-
ters, a été écrasé par le véhicule et a
rendu le dernier soupir sous les yeux de
ses camarades.

Deux recrues
blessées

Au cours d'un exercice

GENÈVE (ATS). — Hier au début de
l'après-midi à Chêne-Bourg, des recrues
de la P.A., stationnées à Genève, procé-
daient, comme exercice d'entraînement, à
là iâèiiiolitton d'une villa. Un pan de mur
s'est abattu sur le plancher du rez-de-
chaussée qui s'effondra dans les sous-sols
où se trouvaient occupées plusieurs autres
recrues travaillant avec un compresseur.
Trois de ces dernières recrues eurent le
temps de se retirer, mais deux ont été
atteintes par les matériaux qui tom-
baient. Toutes deux ont été immédiate-
ment dégagées par leurs camarades et
transportées à l'hôpital. Leur état ne serait
pas très grave. Une enquête est en cours.

Une demande
d'exonération fiscale

(c) M. Joseph W'andeler , conservateur
chrétien-social de Fribourg, accompa-
gné de vingt- trois  autres dé putés, a dé-
posé une motion , pour la session de
mai , demandan t  une modif icat ion de la
loi d ' impôt en vue notamment d'aug-
menter la déduction personnelle et la
déduction à la base pour les personnes
à charge, l'exonération des a l loca t ions
f a m i l i a l e s  r i ans  le revenu , la prolonga-
t ion de la progression du taux  d'impo-
s i t ion  au delà de 42,000 fr. de revenu
et la publ ica t ion (restreinte)  du re-
gistre de l ' imp ôt.

Un mort en gare
badoise de Bâle

BALE (ATS). — Un train en for-
mation manœuvrait mardi matin en
gare badoise de Bâle losqu 'il se pro-
duisit  un accrochage entre une auto-
motrice et des voitures de voyageurs.
Un jeune cheminot badois âgé de 21
ans fu t  coincé et il fal lut  le dégager
au chalumeau. Il était mort sur le
coup.

ËlÉiÉË; "MM̂ĵ m̂̂^̂^Mm /̂/ m̂s&' JÊMks!^ X sm^È^ÈÈ^mgmÊm

LAUSANNE (ATS). — Dana la nuit
de lundi à mardi est décédé à l'hô-
pital Cantonal de Lausanne, M. Roger
Schreyer, âgé de 27 ans. M. Schreyer
faisait lundi matin une manœuvre avec
son camion attelé d'une remorque. Il
libérait cette dernière lorsque le ca-
mion recula et le coinça contre la tige
de la remorque et lui perfora l'abdo-
men. Le malheureux eut en outre le
bassin fracturé.

Tué en manœuvrant
avec son camion

Un jeune agresseur
condamné

GENÈVE (ATS). — La Cour d'assises
de Genève a eu à s'occuper du jeune
manœuvre Jacques Ecabert , âgé de 22
ans, qui en juil let  de l'année dernière,
avec l'aide d'un complice, avait attaqué
à Chêne-Bourg la gérante d'un bazar.
La victime avait été frappée alors
qu 'elle était à terre et ses agresseurs
avaient volé le contenu de la caisse,
soit plus de 500 francs.

Ecabert a été condamné à trois ans
de réclusion, dont à déduire huit mois
de préventive, et à cinq ans de priva-
tion des droits civiques.

Mort d'un maître
de chapelle célèbre

. GENÈVE (ATS). — On annonce la
mort, à Genève, de M. Pierre Carraz,
âgé de 68 ans, maître de chapelle à Ca-
rouge depuis 1018. II avait fa i t  sa pre-
mière format ion grégorienne au Con-
servatoire de Genève. Vers 1030, il avait
fondé  la schola Saint-Grégoire-le-Grand.
Après la mort de William Mont i l l e t , il
succéda à son maître comme professeur
rie chant grégorien au Conservatoire rie
Genève. Il enseigna le lat in au petit
séminaire de Saint-Louis, à Genève,
ainsi  qu 'à l'école secondaire des jeunes
filles pendant  de très nombreuses an-
nées. Pierre Carraz présida la Société
suisse d'études grégoriennes et créa des
semaines grégoriennes à Estavayer-le-
Lac, ainsi qu'à l'abbaye de Saint-
Maurice.

Dans un magasin de fourrures

GENÈVE (ATS). — Des cambrioleurs
ont pénétré dans la nuit de lundi à mardi,
par effraction, dans un magasin de four-
rures à la rue des Alpes à Genève, lis ont
fracturé des armoires et emporté des ja-
quettes de fourrure, des manteaux de
vison, de la fourrure de zibeline, le tout
valant plus de 300,000 francs.

Gros cambriolage

TESSIN

BELLINZONE (ATS). — A la suite
des élections municipales du 1er mars,
les maires des quatre villes tessinoises
ont été confirmés tacitement dans leurs
charges. Il s'agit de MM. Paride Pelli ,
avocat , Lugano ; Carlo Speziali , pro-
fesseur, à Locarno ; Sergio Mordasini ,
professeur, â Bell lnzone , et Peppo
Chiesa, à Chiasso. Tous les quatre
appartiennent au parti radical.

Les maires des quatre villes
tessinoises réélus

Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h , bonjour à tous. 7.15, Informations.
8 h, le bulletin routier. 8.25, miroir-
première. 8.30, l'université radiophonique
et télévisuelle Internationale. 9.30, à votre
service. 11 h , l'album musical. 11.40 ,
chansons et musique légère. 12 h , au
carillon da midi ; le rail. 12.45, Informa-
tions. 12.50, les championnats suisses de
ski. 13 h , Michel Strogoff. 13.10 . d'une
gravure à l'autre. 13.45, à. tire d'aile ,
programme musical léger.

16 h , miroir-fla-sh. 16.05, le rendez-vous
des Isolés. Le Moulin sur la Floss. 16.25,
musique légère par l'orchestre C. Dû-
ment. 16.45, le baryton Hermann Prey.
17 h , l>onjour les enfants. 17.30. donnant
donnant.  18.15, nouvelles du monde chré-
tien. 1S.30, le micro dans la vie. 18.55,
la Suis e au micro. 19.15, Informations.
10.25, i • miroir du monde. 19.45, le
Chœur le la radio romande. 20 h , en-
quêtes. 20.20, ce soir , nous écouterons.
20.30, 1 -s concerts de Genève, avec
l'Orchestre de la Suisse romande. 22.30,
Informations. 22.35, Paris sur Seine. 23 h ,
échos du 2me festival international du
clavecin. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h , d'une mélodie à l'autre. 20 h ,

vingt-quatre heures de la vie du monde.
20.15, Michel Strogoff. 20.30, reportage
du match de la coupe d'Europe des
champions : Zurich - Elndhoven. 22.30,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15. informations. 6.20. trois orches-

tres. 6.50, propos du matin. 7 h , Infor-
mations. 7.05. les trois minutes de
l'agriculture. 7.15, mélodies populaires.
7. 30. pour les automobilistes et les tou-
ristes voyageant en Suisse. 10.15. disque.
10.20 , musique sur des instruments pri-
mitifs. 10.50, disques. 11 h , émission d'en-
semble. 12 h , piano jazz. 12.20, nos com-
pliments. 12.30. informations. 12 .40 , cham-

pionnats suisses de ski à Saint-Moritz.
12.50, divertissement musical. 13.30 , suc-
cès de films. 14 h , pour les mères. 14.30,
oeuvres de Verdi. 15.20, la nature, source
de joie.

16 h, actualités. 16.05, trio Schumann.
16.35, causerie. 17.10, musique de cham-
bre. 17.30, pour les enfants. 18.10, séré-
nade. 18.45, championnats suisses de ski
à Saint-Moritz. 18.55, Expo 1964. 19 h ,
actualités. 19.20, communiqués. 19.30 , in-
formations, écho du temps. 20 h , musique
récréative. 20.15 , les diverses époques de
l'histoire suisse. 21.20 , orchestre sympho-
nique de Boston. 22.15, informations. 22.20 ,
chansons populaires internationales.

TÉLÉVISION ROMANDE
16.45, le cinq à six des jeunes. 19.30 ,

Le Corsaire de la reine : La Duchesse.
20 h , téléjournal . 20.15 , pour une meilleure
compréhension internationale, jeu de
plein-air. 22 h, l'art et son secret. 22.25 ,
Soir-informations, actualités, chronique
des Chambres fédérales ; ATS. 22.40 , té-
léjournal et carrefour.

ÉMETTEUR DE ZURICH
17 h, le cinq à six des jeunes. 20 h ,

téléjournal. 20.15, l'antenne. 20 35, Big
Ben. 21.25 , petites œuvres de grands
maîtres. 21.05 , informations. 21.50, pour
une fin de journée. 21.55, téléjournal.

TÉLÉVISION FRANÇAISE
9.30, télévision scolaire. 12.30, Paris-

club. 13 h, actualités télévisées. 14.05,
télévision scolaire. 17.55, télévision sco-
laire. 18.25, dix ans pour faire un mon-
de. 19 h , l'homme du XXe siècle. 19.25,
actualités télévisées. 19.40, Papa a raison.
20 h , actualités télévisées. 20.30 , âge ten-
dre et tète de bois. 21.15, l'aventure mo-
derne. 21.45 . lectures pour tous. 22.35 .
actualités télévisées.

Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h. bonjour à tous. 7.15, Informa
tions, les conseils de saison. 8 h, le bul
letln routier. 8.25, miroir-première. 11 h

émission d'ensemble. 12 h, midi à qua-
torze heures. 12.10 , le quart d'heure du
sportif. 12.30, c'est ma tournée. 12.45, in-
formations. 12.55, Michel Strogoff. 13.05,
mais à part ça. 13.10, Disc-O-Matic. 13.45,
Werther , drame lyrique, extrait de Mas-
senet. 14 h, reportage de la cérémonie
d'ouverture du Salon International de l'au-
tomobile de Genève.

16 h , miroir-flash. 16.05, le rendez-vous
des Isolés.Le Moulin sur la Floss. 16.25,
causerie-audition de E. Simoncinl. 16.50 ,
le magazine des beaux-arts. 17.10, inter-
mède musical. 17.15, la semaine littéraire.
17.45, la joie de chanter. 18 h, bon-
jour les jeunes . 18.30, le micro dans la
vie. 18.55 , la Suisse au micro. 19.15, in-
formations. 19.25, le miroir du monde.
19.45 , Suisse 64 : émission-concours. 20.05 ,
Mbwgli à l'âge de l'atome, entretien. 20.25 ,
Feu vert. 21.10 , Documents à l'appui.
21.30 , le concert du jeudi par l'Orchestre
de chambre de Lausanne. 22 .30,; informa-
tions. 22.35 , le miroir du monde. 23 h ,
araignée du soir. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h, Jeudi soir, musique légère et

chansons. 20 h, vingt-quatre heures de la
vie du monde . 20.15 , Michel Strogoff.
20.35 , entre nous, musique légère et chan-
sons, en intermède : les mains dans les
poches et la chronique du demi-siècle.
21.20, le magazine des beaux-arts. 21.40 ,
mélodies pour tous les âges. 22.15, l'an-
thologie du jazz. 22.30 , hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , bonjour en mu-

sique . 7 h, informations. 7.05 , œuvres
de Beethoven. 7.30, pour les automobi-
listes et les touristes voyageant en Suisse.
10.15, disque. 10.20, émission radioscolaire.
10.50 , suite, T. Sussato. 11 h, le podium
des Jeunes. 11.25, compositeurs suisses.
12 h , concert récréatif. 12.20, nos compli-
ments. 12.30, Informations. 12.40 . petit con-
cert populaire. 13.30, Paganini , opérette,
extrait de Lehar. 14 h , émission fémi-
nine. 14.30, œuvres de B. Britten. 15.20.
le disque historique.

16 h, actualités. 16.05, panorama suisse.
16.30 , musique de chambre romantique.
17.30, pour les jeunes. 18 h , apéro au
grammo-bar. 19 h , actualités. 19.20 , com-
muniqués. 19.30, informations, écho du
temps. 20 h, pages de Liszt. 20.20 , Le
Voyage de Monsieur Admet , pièce de M.-
L. Kaschnitz. 21.20 . symphonie, Schu-
bert. 22 h, Nànie , Brahms. 22.15 , infor-
mations. 22.20 , championnats du mondé
de hand-ball de salle à Prague. 22.25 ,
le théâtre moderne. 22.45 , musique de
danse.

TÉLÉVISION ROMANDE

17.30 , Kinderstunde. 19.30 , Le Corsaire
de la reine : les Mendiants de la mer.
20 h , téléjournal. 20.15 , carrefour. 20.30 ,
La Brute , film de la série Le Théâtre
du monde, avec J.-D. Barrymore. 21.10 ,
à livre ouvert. 22 h, rencontre de catch ,
match à quatre. 22.25 , chronique des
Chambres fédérales. 22.30 , dernières In-
formations. 22.35 , téléjournal et carre-
four.

ÉMETTEUR DE ZURICH

17.30, filr unsere jungen Zuschauer.
20 h, téléjournal. 20.15 , chronique des
Chambres fédérales. 20.20 , le Japon. 20.50 ,
En attendant Godot , de Samuel Beckett.
22.15, téléjournal.

TELEVISION FRANÇAISE
12.30 , la séquence du Jeune spectateur.

13 h, actualités télévisées. 16.30, pour les
Jeunes, l'antenne est à nous. 16.30, Joë
au royaume des mouches. 16.37 , histoire
pour vous. 16.45, regards sur la mi-ca-
rême. 17 h, Jackie et Hermine : Cadi-
chon . 17.30, panorama pittoresque. 17.50,
Bayard . 18.15, les travaux et les jours .
18.30, histoire d'un Instrument. 19 h , an-
nonces. 19.05, l'homme du XXe siècle.
19.25, actualités télévisées. 19.40, Papa a
raison . 19.55, annonces et météo. 20 h,
actualités télévisées. 20.30 , les femmes
aussi. 21.30 , à propos. 21.40 , terre des
arts. 21.55 , jugez vous-même. 22.25 , ac-
tualité télévisées.
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(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 6 mars 10 mars

3'/i"/i Féd. 1945, dêc. 99.90 99.90
SVi'/o Féd. 1946, avril 99.20 99.25
3 '/. Féd. 1949 . . . 93.40 93.60 d
2'U'li Féd. 1954, mars 92.30 92.40
3 '/o Féd. 1955, juin 91.— 92.— d
3 V. CFF 1938 . . . 97.20 d 97.25

ACTIONS

Union Bques Suisses 3750.— 3720.—
Société Bque Suisse . 2855.—ex 2835.—
Crédit Suisse 2905 — 2885.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1825.— 1815.—
Electro-Watt 2315.— 2300.—
Interhandel 4375.— 4360.—
Motor Columbus . . . 1715.— 1710 —
Indelec 1225.— 1215 —
Halo-Suisse . . . . 990.— 967.—
Réassurances Zurich 3840.— 3800 —
Winterthour Aceid. . 945.— 945.— d
Zurich Assurances . . 5540.— 5525.—
Saurer 1940.— 1890.—
Aluminium Chippls 5590.— 5570.—
Bally 1840.— d 1860.—
Brown Boverl . . . .  2525.— 2515 —
Fischer 1910.— 1925.—
Lonza 2465.— 2455.—
Nestlé porteur . . . .  3395.— 3370.—
Nestlé nom 2140.— 2135.—
Sulzer 3940.— 3925.—
Aluminium Montréal 127.— 127 —
American Tel & Tel fus.— °u*.—
Baltimore 159.— d 155.— d
Canadlan Pacific . . 149-50 148.50
Du Pont de Nemours H2S — lY¥[ ~

Eastman Kodak . . . 556.— 5.„ ~~;
Ford Motor 241.50 242.50
General Electric . . . i|78.— 376.—ex
General Motors . . . 352 -— ^ Sb.—
International Nickel . 313.— 318.—
Kennecott 355.— 36i'~
Montgomery Ward . I58-— 157.50
Stand Oil New-Jersey 354-— 352.—
Union Carbide . . . .  520.— 516 —
U. States Steel . . . 243.— 244.50
Italo - Argentlna . . 23.— 23.
Philips 176.— 179 —
Royal Dutch Cy . . . 186.— 184.50
Sodec 107.50 108.50
A. E. G 555.— 560 —
Farbenfabr Bayer AG 657.— 661 —
Farbw. Hoechst AG . 594.— 600.—
Siemens 660.— 667.—

BALE
ACTIONS

Clba 7560.— 7500.—
Sandoz 8050.— 8025.—
Gelgy nom 19700.— 19500.—
Hoff.-La Roche (b.j.) 50900.— 50700.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 119.— 118.50
Bque Paris Pays-Bas 304.— 303.—
Charmilles (Atel. des) 1335.— d 1340.— d
Physique porteur . . 635.— 638.—
Sécheron porteur . . 645.— 655.—
S.K.F 369.— 370.—
Oursina 5875.— 5800.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse . . . .  1315.— 1320.—
Crédit Fonc. Vaudois 1010.— 1010.—
Romande d'Electricité 680.— 675.— d
Ateliers constr., Vevey 880.— 875.—
La Suisse-Vie 4300.— 4200.— d

Communiqués à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchàteloise.

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 9 mars 10 mars

Banque Nationale . . 640.— d 640.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 800.— 780.— d
La Neuchàteloise as. g. 1650.— d 1650.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 430.— cl 430.— d
Câbl. élect. Cortaillod 13000.— d 13000.— d
Câbl . et tréf. Cossonay 4950.— d 5000.— d
Chaux et cim. Suis. r. 5100.— o 5100.— o
Ed. Dubied & Cie S.A. 3300.— o 3200.— d
Ciment Portland . . . 7300.— d 7300.— d
Suchard Hol. S.A.«A> 1500.— d 1500.— d
Suchard Hol. S.A.«B» 9000.— o 8500.— d
Tramway Neuchâtel . 630.— d 630.— d
Sté Navigation lacs
Ntel - Morat, priv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2'/il932 97.50 d 97.50 d
Etat Neuchât. 3'/il945 99.50 d 99.50 d
Etat Neuchât. 3'/ !l949 97.50 d 97.50 d
Com. Neuch. 3V-1947 96.— d 96.— d
Com. Neuch. 3"'.1951 90.50 cl 90.50 d
Chx-de-Fds 3'M!I46 99.75 cl 99.75 d
Le Locle 3'/»1947 DR — d 98.— d
Fore. m. Chat. 3'/<1951 94.— d 94.— d
Elec. Neuch. 3"M951 89.50 d 89.50 d
Tram. Neuch. 3lM946 96.50 d 96.50 d
Paillard S.A. 3'/.1960 91.50 d 91.50 d
Suchard Hold . 3V.1953 95.50 d 95.50 d
Tabacs N Ser 3''»1953 98.75 98.75 d
Taux d'escompte Banque nationale 2 %

Cours des billets de banque

étrangers
du 10 mars 1964

Achat Vente
France 86.75 89.75
Italie _ .68 —.70 Vi
Allemagne 107.50 110.—Espagne 7 _ 7 30
?¦ ?¦ *¦ 4.30 4.34
Angleterre 12._ 12.20
Belgique 8 50 8 75
Hollande . 118.50 121.—
Autriche 16.55 16.85

Marché libre de For

Pièces suisses 40.—¦ 42.—
françaises . . 37.— 39.—
anglaises . . . 41.50 43.50
américaines 180.— 187.—

lingots 4870.— 4920.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise



banago
Chaud ou froid, le Banagofait du lait une
délicieuse boisson, qui augmentera
rapidement et sensiblement de façon
naturelle énergie et résistance de petits
et grands. NAGO Olten

inainta 1

bon Banago j  \
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A vendre

chaise d'enfant
moderne, marque Secu-
rlal. — Tél. 5 66 14.

¦T 1 Sa 11 fSk \§ Piccola se glisse partout!
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i|& / ¦ Piccola — la véritable llllf ™
Jl. v ~-| machine à laver d'étage! pjp|M

iœ j  40 cm de largeur E-f»
iP WmB 60 cm de Profondeur fe^B
j^llr §§| Fr. 1280.- seulement ItâdS

Mjj s r  Wi En vente dans tous les wPS|||§̂ k
ÊÊ? W magasins fàv

ĴW B d'appareils ménagers. WiïÊ H

GallaV- Genève:
* 7. rue du Conseil Général,

Intertherm tél. (022) 25 64 66
Zurich :
Siège principal
Leutschenbachstrasse 46, tél. 051/463520

De nombreux . /
parents satisfaits de la q u a l i t é  

^  ̂ I II II
SKRABAt dirigent à coup sûr leurs F él  II 

J $«•
enfants où ils ont trouvé leur bon- \̂ \

 ̂
U. + Xtf<A\  «

heur. SKRABAL meuble de père en W I 
^]\±̂ \̂ m2--*̂

PESEUX (NE) L/*É̂
Grand-Rue 38 Tél. (038) 8 13 33

NEUCHATEt MEUBLES |
Fbg du Lac 31 Tél. (038) 4 06 55 |
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Un grand livre
d'aventures par un
auteur neuchâtelois

« £e Jlef ais de buste* »
ou êtte édité

Le passionnant récit de Wi liy-A. Prestre «Le Refus
de baster» qui paraît actuellement dans l'«Express»,
va faire l'objet d'un livre. I! s'agit d'une œuvre ex-

j traordinairement virile qui peut donner à chaque lec-
teur, le sens d'une morale saine et équilibrée. Et cette
leçon nous est donnée à travers un récit d'aventures
incroyables et pourtant vécues sur les cinq continents,
Willy-A. Prestre est un de ces hommes qui a fui la
grisaille et le confort amollissant de notre pays pour
bourlinguer sous tous les cieux et revenir au pays riche
d'inépuisables souvenirs et capable d'apporter main-
tenant un message précieux à tous les jeunes.

Une souscr i ption est ouverte pour les lecteurs de la «Feuille
d'avis de Neuchâtel». L'ouvrage leur sera offert au prix de
faveur de Fr. 6.— seulement.

NOM et PRÉNOM 

PROFESSION 

ADRESSE | 

souscrit pour le prix de Fr. 8.— à ouvrage (s) «Le
Refus de baster».

SIGNATURE 1

Mode de paiement : Remboursement
(sur appel ultérieur) Versement sur c. G. p,

(Biffer ce qui ne convient pas)

Au cas où le nombre de souscriptions ne serait pas suffisant , l'éditeur se réserve
le droit d'annuler son projet

A envoyer sous enveloppe à l'Administration de l'« Express» i
6, rue du Concert, Neuchâtel.
Affranchir à 5 centimes.

WÊKnmmmWmmW^̂ B̂ m̂mm^̂ mÊnKggÊBmimggglÊmWgmiggi m̂

I DÉMONSTRATIONS : I
10 et 11 mars

Machines à repasser

ELAN

La repasseuse Elan,
modèle sur pted, «table e't élégant,
me coûte qu» . . . .  695.—

Le petit modèle prend peu de place, e<t
s'adapte à n'ïmiporte quelle table

495.-

ÉLECTRICITÉ

I I
i perrot s cm. i

Plaoe-d'Armes 1 ?! 5 18 36
NEUCHATEL

Grand-Rue 5
NEUCHATEL

Tél. (038) 5 34 24

A vendre 500 à 600 kg

de foin et regain
S'adresser à M. Hugue-

nin, Grand-Rue 12, Cor-
celles.

A VENDRE
bureau, 150 x 150, et
chaises. — S'adresser à
Voyages et Transports
S. A., sous les Arcades.

Tél. 5 80 45.

A vendre un

CHIEN
teckel rouge, à poil long,
avec pedigree ; 1 chien-
ne teckel naine, gris san-
glier, avec pedigree.

Tél. (037) 2 63 01.Machine à coudre
Necchi zigzag de dé-
monstration, à l'état de
neuf , à vendre.

Sur demande, paiement
par mois.

A vendre chienne

dogue allemand
7 mois, Arlequin, excel-
lents pedigrees.

Tél. (037) 8 45 10.

f

ÊÊÊ^ Ravissante
fn f|S tenue

À "L travail

DUSTER
en popeline No-Iron ou
Nylsuisse avec bordure
piqûre sellier. Coloris !

J f X I rose, ciel, swissair et
^5^%*. /  ' \ I blanc.
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! A vendre un

I divan-lit
160 fr.. Téléphoner après

18 heures au 8 35 47.

! A VENDRE
2 fauteuils, 1 canapé et
1 lit en très bon état.

1 Tél. 6 89 39.

! Pfête Jusqu'à R-.10000,-,
aussi pour les vacances. Rapide
discret; coulant

enocari+cie 
Gartenstr.120, Bâte, Tél. 061/355330

A vendra

poussette
landau français , trans-
formable. — Tél. 6 40 55. i



Joseph Schwager
A L'ATELIER

Schwager est un autodidacte , nous
dit-on ; et mieux encore qu'un auto-
didacte : un indépendant , qui « tra-
vaille pour lui-même et ne ressent
pas le besoin d'exposer ». Aussi s'est-
il retiré dans un village presque aban-
donné du Midi de la France , vivant
de son labeur de maçon et travaillant
à son gré, loin de tout.

L'expérience est intéressante. Et cer-
tainement authentique puisque Schwa-
ger, qui est graveur, ne tire ses gra-
vures qu'à un exemplaire : oui aiime
mieux ça que les procédés die oertaitas
peintres qui répètent sempiternelle-
ment la même composition !

Cela dit, examinons ce que présen-
tent les parois et les portefeuilles de
l'Atelier. Schwageir comm ence, M y a
dix ans, par des bois gravés, frustes
d'abord, mais énergiques, puis de plus

en plus habiles , de plus en plus ca-
ractérisés. Portraits, scènes de genre,
paysages plus ou moins stylisés, tout
se succède normalement, selon la dé-
marche cie l'autodidact e que l'on nous
présente.

Mais que faire soudain de ces sub-
tils monotypes, dont les procédés ne
doivent plus rien , semble-t-il, à l'in-
vention personnelle, puisqu'on retrou-
ve ailleurs ces surimpressions de tis-
sus imprégnés passés sous la presse,
ces demi-teintes dues à des réseaux
de mailles plus ou moins serrés ?
L'autodidact e n'est certainement pas
resté aveuglément confiné dans le
Var. Ces monotypes , au reste, sont
très plaisants et témoignent d'un sens
plastique évident , d'heureuses inven-
tions aussi bien dans les formes que
dans les tons ou les valeurs.

Daniel VOUGA.

A Prévondavaux (Broyé fribourgeoise)
l'école est neuve mais bientôt vide !

EXEMPLE DU DRAMATIQUE EXODE CAMPAGNARD

De notre correspondant :
Pittoresque village fribourgeois ac-

croché au flanc d'une colline, Prévon-
davaux se situe dans l'enclave broyar-
de de Vuissen s, l'une des trois " que
compte le district- Traversée par la
route qui de Payerne débouche dans
le Gros de Vaud , cette localité connaît
une vie quotidienne assez mouvemen-
tée quoique les gens de passage ne s'y
arrêtent guère. Quelques fermes grou-
pées autour d'une chapelle bâtie en
1583, pas d'établissement public, un
petit magasin d'épicerie , voilà briève-
ment présenté Prévondavaux.

L'histoire de Prévondavaux remonte
assez haut dans le moyen âge. D'après
de vieux documents , il existait vingt-
quatre ménages en 1336. Un ressortis-
sant du village a connu des heures de
célébrité en 1803 : l'avocat Georges Ba-
dnud qui traita avec Napoléon 1er et
Louis d'Affry, landamann , l'acte de Mé-
diation.

L'exode vers la ville
Ce village, plus que tout autre peut-

être , dans le district de la Broyé, con-
naît un exode campagnard profondé-

ment marqué. Les jeunes se marient
et s'en vont ; les maisons se ferment ;
le dernier recensement indiquait une
population de 71 habitants. Une dizai-
ne d'entre eux vont prochainement quit-
ter l'endroit , sans qu'ils soient rempla-
cés. U ne restera donc qu 'une soixan-
taine de personnes vivant dans une
quinzaine de maisons.

Il n'y a guère moyen de se distraire
ici. Le jeu de quilles sert maintenant
de garage et la salle communale n'ac-
cueille les villageois que deux ou trois
fois l'an pour les traditionnels lotos.
Lentement, inexorablement, le village
se dépeuple...

Une école, mais pour qui ?
En 1956, plusieurs journaux consacrè-

rent toute une série d'articles au cas
de Prévondavaux , « village agonisant •.
Une personne de l'endroit , fort bien in-
tentionnée sans doute, rétorqu a à cette
affirmation qu'on n'achète pas des trac-
teurs neufs si le monde s'en va. Et
puis, argument de poids, on allait cons-
truire incessamment une nouvelle école.
L'agoniie du viîlage n'était donc pas
pour aujourd'hui.

Et l'on construisit l'école, ' moderne
et de belle allure, qui donna au village
un petit air chic incontestable. Elle
coûta près de 160,000 francs.

Aujourd'hui, l'école est à la veiilJe dia
sa fermeture. Aucune décision n'a en-
core été prise à ce sujet mais il sem-
ble qu'on s'achemine vers cette solu-
tion qui serait certes la moins onéreu-
se pour la caisse communale. Il ne reste
en effet que six ou sept enfants en
âge de scolarité, issus de la même fa-
mille. Un régent pour une famille ! La
plupart des contribuables qui votèrent
le crédit ont ^ maintenant quitté les
lieux et ceux qui restent ne cachent
pas leur déception , voire leur mécon-
tentement devant une telle situation.
On les compren d d'ailleurs aisément.
La dette subsiste, et le viHAage ne roule
pas sur l'or.

Victime de notre temps, le petit vil-
lage de Prévondavaux parviendra-t-il
à remonter le courant qui le mène vers
un dépérissement certain ? On veut la
lui souhaiter.

Une école neuve mais presque vide...

JLA CIIAUX-l»iE-FOfVl>S
Le Musée «les beaux-arts

va avoir cent ans
Il ne s'agit pas du musée actuel, qui

n'a pas quarante ans, ni de la Société
des amis des arts, plus ancienne, mais du
musée en tant qu 'institution à partir de
1864, en effe t , les expositions que l'on fai t
au Casino théâtre ont pour conclusion
des achats qui constituent le fonds du
musée, installé dès 1878 dans trois salles
du collège industriel, actuellement gym-
nase. Pour fêter dignement cet anniver-
saire, la Société des amis des arts pré-
pare une grande exposition rétrospective
d'un siècle et demi de création plastique
à la Chaux-de-Fonds, de Léopold-Robêrt
à nos jours. Dans ce siècle et demi, 11
y a la grande tradition des graveurs
chaux-de-fonniers (horlogers) , puis, dès
l'apparition du rénovateur des arts, Char-
les L'Eplattenier, une véritable école
chaux-de-fonnière de peinture.

(c) Dimanche son-, sous la présidence de
M. Maurice Thiébaud , président du Con-
seil d'Eglise, a eu lieu l'assemblés de pa-
roisse ordinaire. Après un chant de l'as-
semblée, une brève introduction biblique
et la lecture du dernier procès-verbal , les
points habituels de l'ordre du jour sont
abordés.

Le pasteur Clerc donne connaissance des
activités multiples de la communauté. En
1963, les actes ecclésiastiques ont été au
nombre de 93, soit 45 baptêmes, 34 ma-
riages et 14 services funèbres. Les foyers
de la paroisse sont actuellement au nom-
bre de 1004. Le travail pastoral est de
plus en plus absorbant. Heureusement
qu 'il y a eu l'aide , durant cet hiver, du
pasteur Cand qui a secondé le pasteur.
Les autorités paroissiales étaient fort pré-
occupées de savoir comment la commu-
nauté serait conduite des lautomne pro-
chain au moment où M. Clerc entrera en
fonctions, à mi-temps, au Centre social
protestant. Pour résoudre ce problème,
M. Olivier Perregaux a accepté de venu-
pendant 2 ans à la Coudre .

M. Jean-Pierre Donzé, trésorier donne
un compte rendu des finances paroissiales.
Celles-ci accusent une situation favora-
ble : recettes 45,566 fr. et dépenses
44,723 fr. Quant au fonds du temple, la
dette était au 31 décembre 1962 de
157,906 fr. et a pu être ramenée à
144,621 fr. à la fin 1963, grâce à un don
important. M. Thiébaud , faisant la synthè-
se des rapports des divers groupements
paroissiaux, donne un aperçu des multi-
ples activités.

Après la partie administrative, deux
films intéressants sont projetés, dont l'un
de M. F. Spichtger concernant les chantiers
de l'Eglise et l'autre de l'Organisation
mondiale de la santé.

Assemblée de paroisse
à la Coudre

BONDELLES
Un pêcheur d'Estavayer
exprime son point de vue

D un rie nos correspondants :
M. Marcel Cantin , gouverneur de la

Noble confrér ie  des p écheurs d'Esta-
oayer, expose en ces termes un pro-
blème, qui touche de près les riverains
du lac de Neuchâtel : Faut-il créer et
poursuivre ensuite la pisciculture de
la bondelle ?

La régression de la bondelle est
prouvée pur les s tat is t i ques. Le pé-
cheur en fa i t  la constatation. On im-
pute  la disparition de ce pois son aux
f i l e t s  modernes en ny lon. Il y. a quel-
ques années , le pêcheur avait détruit
le brochet I

On s'est rendu compte ensuite que
la f luc tua t ion  du niveau du lac en
était une des grandes causes. Les œ u f s
dé posés sur les bords , dans les ro-
seaux, n 'avaient pas le temps d'écloref
la baisse du lac se faisant  trop rap i-
dement , l' on prit alors de saines me-
sures pour rétablir un certain équi-
libre. La p isciculture du brochet f u t
f a i t e  en bonne forme.  Aujourd'hui , le
brochet prosp ère, dans le lac de Neu-
châtel. Personne ne peut le contester.

Pour la bondelle , un p hénomène
analogue se produit.  Les pécheurs au-
raient-ils dû ignorer le proqrès et la
marche des événements ? L'engin le
p lus meurtrier pour la bondelle est
la pollution des eaux. Je suis d' accord
avec M. Quartier lorsqu 'il démontre
que dans un lac pollué , la quantité
d' oxyg ène indispensable diminue. Les
œ u f s  de bondclles dé posés d même le
fond  ne trouvent p lus assez d' oxyg ène
pour faci l i ter  leur éclosion. Eclosion
compromise et ,  de ce f a i t , élimination
des jeunes g énérations. Pour lutter
contre cet état de choses , le problème

est ardu , mais peut-êtr e surmontable.
Prenons en exemple le lac de Bienne ,

certainement p lus pollué que. celui de
Neuchâtel. Les p êcheurs bernois cap-
turent avec grande sat isfaction de la
bondelle. L' année 106," a été certai-
nement convaincante. Les autorités
responsables de la bonne marche p is-
cicole du lac ont dirigé, leurs e f f o r t s
vers l'alevinage du lac. La p iscicul-
ture f u t  poussée à l' extrême et les ré-
sultats furen t  concluants.

En décembre dernier , lors d' une réu-
nion avec la commission intercantonale
de la p êche, je  posai cette question
vitale pour le lac et les p êcheurs :
« Ne pourr ait-on pas fa ire  la p isci-
culture de bondclles ? ». El M.  Quartier
de répondre : « C'est une chose à
voir. »

Pisciculture
ou « monuments historiques » ?

J' avais conservé , il y a quelques
années , les trois quarts d' un vase
d' alevins de bondclles. Je les ai en-
voyés dans le lac M ajeur , où il n'y
avait pas de bondclles. Maintenant ,
les pêcheurs sont heureux de p êcher
ce poisson. Cette question f u t  discu-
tée avec l'intention de mettre la chose
à exécution.

La fraie  de la bondelle pour l'an-
née 196b est term inée et nous n'avons
aucun écho des mesures prises à cet
e f f e t .  L'Etat f a i t  des dé penses consi-
dérables pour construire des p iscicul-
tures. Celle d'Estavayer en est témoin.

Alors ces bâtiments resteront-Us sim-
p lement là dans l' attente de devenir
des monuments historiques et n'at-
teindront-ils pas leur but ?

' (Recueilli par G. P.)
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Denyse Rôtlisberger
LES EXPOSITIONS

Une gravure de Joseph Schwager.
(Photo Avipress — J.-P. Balllod)

AUX AMIS DES ARTS
Mme Rôthlisberger a toujours eu

le goût des couleurs, mais jamais,
semble-t-il, elle n'a mis tant de joie
à les utiliser — ou plutôt à les chan-
ter — que dans les toiles récentes
qu 'elle expose actuellement dans une .
des salles des Amis des arts. Ce sont
des paysages, des portraits et des
fleurs , tous aussi éclatants les uns
que les autres — éclatants de cou-
leurs, éclatants de ce bonheur que
peut traduire la couleur.

Dans cet ensemble, les paysages me
semblent les moins heureux. Ils sont
lumineux , certes, avec leurs jaunes
et leurs vert jaunie, malis cette lu-
mière un peu papillotante manque
d'atmosphère et de profondeur.

Les portraits, en demi-figures bien
posées , sont séduisants, ceux surtout

de Mlle M.-F. DP. et de Mme F. R.,
grâce à l'heureux accord des tons et
d'un fond limpide et clair.

Mais le triomphe de Mme Rôthlis-
berger, ce sont les fleurs , toutes sortes
de fleurs en bouquets simples ou
somptueux. Visiblement , les fleurs, ici,
ne sont pas des « sujets », des occa-
sions de peindre, mais des créatures
que Mme Rôthlisberger aime et de-
vant lesquelles, n'étant plus obligée à
la ressemblance, elle peut donner li-
bre cours à sa verve. Mais cette li-
berté n'est pas de l'indiscipline, et la
spontanéité de Mme Rôthlisberger sait
fort bien, quand il le faut , se sou-
mettre à une ordonnance nécessaire :
ses fonds le prouvent , surtout quand
ils sont « arrangés », faits de rideaux,
de tissus drapés, ou même de meu-
bles, qui complètent la composition.

Pleurs de Denyse Rôthlisberger.
(Photo Avipress — J.-P. Balllod)
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Bar à café cherche :
jeune fille

pour aider au commerce, ainsi
qu'une débutante

pour le service.
Ecrire à case postale 608 , Neuchâtel 1

Entreprise de jardins de la région lau-
sannoise, en plein développement, cherche
un

CHEF DE CULTURES
pour sa section plantes vivaces et alpines,
avec connnaissances professionnelles et com-
merciales approfondies, aptitudes à diriger
du personnel. Place stable et d'avenir à
personne capable, bon salaire et avantages
sociaux de l'entreprise.

Entrée immédiate ou à convenir .

Faire offres , avec prétentions de salaire et
copies de certificats , sous chiffres P B 80366
à Publicitas, Lausanne.

Nous cherchons une

PERSONNE de nationalité suisse
pour les nettoyages

de nos ' bureaux. Horaire spécial de
45 heures par semaine.
Entrée immédiate ou à convenir.
Prière de se présenter l'après-midi
au service du personnell des

(éÊ x WSffl FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES SA
iwHmW/ NEUCHÂTEL-SERRIÈRES
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COMPAGNIE GENEVOISE
DES TRAMWAY S ÉLECTRIQUES
Une inscription est ouverte pour l'engagement de

receveurs-
conducteurs

Les candidats doivent être âgés de plus de 20 ans et avoir une ins-
truction , une éducation et des qualités suffisantes (la préférence est
donnée aux candidats de nationalité suisse).
Conditions de salaire intéressantes.
Indemnités compensant les principaux inconvénients des horaires de
travail irréguliers.

Uniforme fourni par la C.G.T.E.

I 

Libre circulation sur le réseau de la Compagnie.
Les demandes manuscrites, accompagnées d'un curri culum vitae, doi-
vent être adressées à la Direction de la C.G.T.E., Case Jonction ,
Genève.

>

Hôpital de Neuchâtel cherche

EMPLOYÉE
pour son secrétariat.

Prière d'adresser les offre s sous chiffres
C. K. 0989 au bureau de la Feuille d'avis,
avec curriculum vitae , photographie et pré-
tention de salaire.

EMPLOYÉE DE MAISON
QUALIFIÉE

est demandée dans maison de maîtn
à Neuchâtel. Appartement indépen
dant avec bain. Pas de gros travaux
Avenir assuré. Salaire de base 400 ;
450 fr. Entrée immédiate ou à con
venir. — Faire offres sous chiffre
J. X. 1052 au bureau de la Feuilli
d'avis.

Nous demandons pour le 15 mars, éven-
tuellement le 1er avril, deux gentilles

serveuses
soigneuses, âgées de 19 à 30 ans, par-
lant l'allemand et le français, désirant
travailler dans bon tea-room, service
soigné.
Nous offrons salaire élevé, heures de
travail réglées. Très bonne nourriture.
Si désiré, chambre avec tout confort
dans la maison.
Tea-room Rendez-vous, Domino, San-
sibar.
Bureau Schwarztorstrasse 11, Berne.
Tél. (031) 45 50 52 (heures de bureau).

Nous cherchons pour entrée Immédiate ou
date à convenir,

serveuse
capable, ainsi qu'une

vendeuse
connaissant si possible la branche. Congé le
dimanche. — Faire offres, avec prétentions
et photo, ou se présenter à la confiserie
Vautravers, place Pury, Neuchâtel. Tél. (038)
5 17 70.

Nous cherchons, pour ce printemps,
une jeune

aide -vendeuse
Possibilité, dès le printemps 1965, de
faire un excellent apprentissage de ven-
deuse en appareils ménagers. Surveil-
lance par personnel qualifié.
Adresser offres écrites à D. J. 0956 'au
bureau de la Feuilile d'avis.

Pour un bon magasin
d'alimentation
nous cherchons

une gérante
personne connaissant la branche, aimant
prendre des initiatives et désirant travailler
d'une façon indépendante.
Adresser offres écrites à J. T. 0999 au bureau
de la Feuille d'avis.

L'IMPRIMERIE CORBAZ S.A.,
à Montreux , cherche un

relieur d'imprimerie
ayant plusieurs années d'expérience,
et un

bon auxiliaire de reliure
pour travaux de reliure industrielle
et de brochage.
Places stables, usine moderne, res-
taurant d'entreprise, semaine de 5
jours.
Faire offres manuscrites avec bio-
graphie et copies de certificats. Ŝp VOUMARD MACHINES Co SA.

Hauterive - Neuchâtel
engage tout de suite ou pour époqu e à con-
venir :

employé bureau des méthodes
pour la préparation et la calculation des tra-
vaux d'usinage. Une formation de mécanicien
est nécessaire. Préférence sera donnée aux
candidats ayant suivi des cours spéciaux pour
la calculation , ayant si possible de l'expérience
pour le chronométrage ;

employé de fabrication
pour le service de lancement et correspondance;

mécaniciens-outilleurs
pour département prototypes ;

affûteur -outilleur
travaux d'affûtage variés, outils métal dur ;

manœuvres
pour département magasin et atelier ;

gratteur
Travail intéressant et varié. Situation d'avenir
pour candidats capables, faisant preuve d'ini-
tiative.

Faire offres manuscrites détaillées , avec curriculum vitae, à Vou-
mard Machines Co S. A., la Chaux-de-Fonds, ou se présenter à notre
usine de Hauterive (NE), les lundi , mercredi ou vendredi après-midi,
dès 15 heures.

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., NEUCHATEL
cherche pour son département de recherches

une secrétaire qualifiée
de langue maternelle française, ayant de très bonnes
connaissances de l'allemand et si possible de l'anglais.
Sténographie française et allemande exigée.
Entrée à convenir.
Place stable, caisse de retraite, semaine de 5 jours.
Faire offres à la direction, avec curriculum vitae et
copies de certificats.

e

e |

Vous Intéressez-vous
au poste de

m S E C R É T A I R E
dans un de nos départements
de vente ?

Le chef étant de langue ma-
ternelle française, i'I est i«l-
d'i'spensaol'e que vous sachiez
parfaitement l' a l l e m a n d ,
y compris la sténographie.

D'autre part, il peut avoir à
vous dicter rapidement de la
correspondance française, oe
qui implique que vous sachiez
également bien sténographier \
dam cette langue.

Votre activité comprendra éga-
lement fes travaux de secré-
tariat en général.

Nous attendons votre offre ,
avec curriculum vitae, copies
de certificats et photo, sou»
numéro de référence 3099,
service du personnel pour em-
ployés,

mm^^mmî^mmiJfSKimimtm^m^LffjUmm^^t

On cherche :

sommelière
remplaçante pour 3 Jours
par semaine ;

cuisinière
pour le 15 mars.

Tél. 6 23 83.

Vous serez votre propre chef
pour votre correspondance française
JEAN HAECKT S. A., à Bâle,

un des plus grands importateurs suisses de spiritueux
et produits alimentaires, vous offre un poste de

SECRÉTAIRE
fran çaise

rétribué, il va de soi, en fonction de vos capacités , aveo
de nombreux avantages sociaux et la semaine de 5 jours.
Veuillez adresser votre offre manuscrite , avec curricu-
lum vitae , photo et certificats, au chef du . personnel
de la maison Jean Haecky, Importation S. À., Laufen-
strasse 12, Bâle 18.

Employée de fabrication
avec connaissances de la dactylo-
graphie est demandée par fabrique
d'horlogerie. Entrée à convenir.
Semaine de 5 jours.

Adresser offres écrites i R. E, 1059
au bureau de. la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour notre magasin de
Neuchâtel

une jeune fille
pour travail propre et. facile.
Bon salaire assuré.
Congé samedi tout le Jour et lundi matin.
Entrée immédiate ou à convenir.

Se présenter ou téléphoner au

magasin Chemises-Exprès
Rue du Seyon 7, Neuchâtel. Tél. (038) 4 02 66.

FABRIQUE D'HORLOGERIE
DE SALNT-BLAISE S.A., engage

jeunes ouvriers
qui seront formés pour le montage
d'appareils de précision.
Semaine de 5 jours.
Faire offres ou se présenter.

Bureau d'architecture de Neuchâtel
cherche une

SECRÉTAIRE
DE DIRECTION

Ce poste de confiance comporte des
activités et des responsabilités fort
variées.
Seule secrétaire du bureau, la titu-
laire devrait être capable d'organi-
ser et d'assurer d'une manière auto-
nome les différentes tâches adminis-
tratives qui lui seraient confiées.
Elle aurait , de plus, à entrer fré-
quemment en contact avec la clien-
tèle. Une bonne connaissance de la
langue allemande serait appréciée.
L'ambiance de travail est très agréa-
ble. Semaine de 5 jours .
Les personnes que ce poste intéresse
son t priées, soit de téléphoner au
(038) 5 04 04, soit d'écrire en jo i-
gnant curriculum vitae, copies de
certificats et références, au bureau
d'architecture Ch. Kung, place de la
Gare 4, à Neuchâtel.

Les fabriques d'assortiments réunies
Succursale C, LE LOCLE

cherchent pour un département de fabrication de
pièces détachées, occupant environ 45 personnes,
situé dans une petite localité du Jura neuchâtelois,

OUTILLEUR MÉCANICIEN
OUTILLEUR HORLOGER ou
MÉCANICIEN DE PRÉCISION

pour être formé comme futur

CHEF DE FABRICATION
Nous demandons : solide formation professionnelle;
facilité d'adaptation , si possible habitué à com-
mander du personnel ;
esprit de décision et de collaboration.
Age désiré : 25 à 45 ans.
Nous offrons : place stable, rétribution en rapport
avec les capacités ;
semaine de 5 jours ; caisse d* retraite et tons les
avantages sociaux.
Date d'entrée à convenir.

Les candidats décidés et capables de se créer une
situation intéressante sont priés d'adresser une
offre à la Direction des Fabriques d'assortiments
réunies , succursale C, Joux-Pélichet S, le Locle,
qui vous garantit une discrétion totale,

Nous cherchons pour notre suceurs oie de NeuchAtai

employée de bureau
de longue motemefte frcmçobe, ocflve et R
consciencieuse, ayant formation commerciale,
sténodactylographe.

Travail varie «4 Intéressa*!*. Semaine de
5 \ovn.

Entrée Immédiate ou à convenir.

Adresser offre» maruMcrltes, avec copies de certificats, curri-
culum vitae et prétentions de salaire, à la Société Générale
d'Affichage, case postale 1175 , Neuchâtel.

f

cherche pour son département

PRODUITS DIÉTÉTIQUE S
UN COLLABORATEUR

capable de seconder activement le chef dons
tous les travaux de bureau.

SI possible formation de droguiste ou d'aide
en pharmacie complétée por un minimum d'ex-
périence dons le doma ine administratif ; longue
maternelle française, éventuellement Suisse atle-

; mond connaissant parfaitement le fronçais, âge
23 à 35 ar>s.

Le* eoneHaats sont priiés d'adresser leurs offre»,
avec oufrlculum vitae, copies de certificats et
photo a

NESTLÉ - Service du personnel (Réf . FN) - VEVEY
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( Lire la suite des annonces classées en 16me page )
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Cortaillod
en danger

TROISIÈME UGUE

Apres trois mois de repos, les équipes
de troisième ligue vont reprendre la
compétition. Plusieurs clubs ont déjà
joué un ou deux matches, comptant
pour le second tour.

De ce fait , en cas d'impraticabilité
de terrain , le mal sera moins grand
que chez les aînés de deuxième ligue.

Dans le groupe I, les prétendants
sont nombreux. Six peuvent encore ca-
resser l'espoir d'enlever le titre de
champion. Pour l'instant , Audax est le
mieux placé, avec Cortaillod , mais tant
Corcelles , que Comète , Serrières ou
Saint-Biaise ne sont qu 'à un , deux ou
trois points. C'est dire que la lut te
sera chaude pendant le printemps. En
queue de classement , Travers et Blue
Stars d'e tiianinianit snur la même Kignie.
Tous deux vont se livrer un duel pas-
s ionnan t , dont le vaincu descendra en
quatrième ligue.

Dans le groupe II, Superga mène la
danse. Il possède théoriquement une
avance de trois points. Mais Le Parc,
Sorwilliier et même GamtoTiail II nie sont
pas k une distance si grande pour
qu'ils abandonnent leur espoir.

A la fin de l'échelle, deux clubs se
t iennent  fidèlement compagnie. Floria
et Courtelary restent bien isolés. Ceux
qui les précèdent comptent déjà cinq
points d'avance. Qui sera frappé par
la relégation ? Courtelary ou Floria ?
Réponse dans trois mois.

Avant la reprise , voici les classe-
ments tels qu'ils se présentent actuel-
lement ;

GROUPE I
Matches Buts

J. G. N P. p. c. Pi*
Audax . . . .  11 8 — 3 42 20 16
Cortaillod . . .  10 6 2 2 31 21 14
Corcelles . . .  10 5 3 2 20 1fi 13
Serrières . .' . 10 4 4 2 29 14 12
Comète . . . .  9 4 3 2 24 15 11
Saint-Biaise . . 10 5 1 4 36 30 11
Auvernier . . .  10 4 2 4 26 16 10
Fleurier II . . .  11 3 3 5 21 29 9
Blue Stars . . .  10 1 1 8 11 38 3
Travers . . . .  11 1 1 9 12 42 3

GROUPE n
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
Superga . . . .  9 7 — 2 25 10 14
Le Parc . . . .  10 6 1 3 35 Ifi 13
Sonvilier . . .  10 5 3 2 27 21 13
Cantonal II . . 10 5 2 3 2fi 17 12
La Sagne . . .  10 5 1 4 21 23 11
Xamax III . . .  10 5 1 4 22 27 11
Fontainemelon II 10 3 3 4 28 27 9
Saint-Imier II . 10 4 1 5 22 25 9
Floria . . . .  10 1 2 7 10 24 4
Courtelary . . .  11 1 2 8 19 45 4

Dimanche prochain , seize équipes des
deux groupes seront sur le pont. Qua-
tre matches dans le groupe I, autant
dans le groupe II, voici le menu du
dimanche 15 mars : Groupe I : Comète-
Blue Stars : Fleurier II - Auvernier ;
Cortaillod - Serrières ; Audax - Saint-
Blalse. Groupe II : Cantonal II - Saint-
Imier II ; Floria - Superga ; La Sagne-
Xamax III ; Sonvilier - Fontaineme-
lon IL

We.

Khrouchtchev et l'agriculture soviétique
? s = . j - - wiillll

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Une fois encore Khrouchtchev
donnie ici preuve d'un réalisme ro-
buste. Il sait que chez Ile paysan
soviétique l'attachement à la pro-
priété privée et au gain ind iv idue l
prime tout. Les faits l'attestent. Il
est bon de les rappeiler.

70,000 kolkhozes

Il y a en URSS 7(1,0( 10 kolkhozes.
Quarante deux pour cent des ha-
bitants du pays y vivent dans des
conditions plutôt dures. De fait,
sauf sur ordre spécial, le kolkho-
zien n'a pas le droit de quitter sa
province , même pour deux ou trois
jours . Il est privé de passeport,
sans leq u el! aucun déplacement
n 'est possible en Union soviétique.
En d'autres termes, le kolkhozien
est pratiquement assigné à résiden-
ce, sa vie durant .  De plus, il ne
bénéficie ni de pension de vieil-
lesse, ni d' assistance maladie,  ni
d' aucune forme de sécurité sociale.
11 est , virtuellement, un citoyen de
seconde classe.

Deux hectares de terre

Or, sans difficulté, il pourrai t
cesser de l'être et profiter en plein
des « b lénifiait» du socialisme ». H
Irai suffirait die s'enrôler dans un
sovhoze (ferme de l'Etat) et d'y
travailler comme ouvrier dans des
condit ions nettement meilleures
que les siennes.

Pourtant cela n 'arrive presque
j amais. Pour une seule et un i que
raison. Etant kolkhozien le paysan
dispose en propre de deux hectares
de terre. Il y a sa propre maison ,
ses proches vaches et cochons, sa
propre volaille, son propre potager ,
son propre bout de champ. Il est
ici chez lui. Ge qu 'il produit lui
appartient.

Aussi sur son champ, dans sa
ferme minuscule travaille-t-il avec
un zèlle qui donne des résultats
surprenants. Les lopins de terre
privés ne représentent que 5 %des
terres cultivées de l'URSS. Cepen-
dant ces lop ins privés fournissent
au pays 47 % de sa v iande , 49 %
de son lait — sur cent vaches so-
viéti ques 45 appartiennent en pro-
pre aux paysans — 82 % de ses
œufs, 50 % de ses légumes et 65 %
die ses pommes de terre. Ces chif-
fres sont d'une éloquence rare.

Modif i e r  la structure
des kolkhozes

La vérité saut e aux yeux : le
moyen le plus simple pour augmen-

ter la production agricole de
l'URSS, serait d' accroître la super-
ficie des. terres exploitées en pri-
vé, ou , du moins, de mod i f i e r  la
structure et lie fonc t ionnement  des
kolkhozes de façon à ce que ses
membres aient finalement un in-
térêt réel et tangible à y travailler
avec soin.

Jusqu 'ici ils ne le font  certes
pas. Dans la majorité des cas, ils
n 'attachent aucune impor tance  au
bien de la communauté. Us le né-
gligent, voire le méprisent. La
« Khazakstanskaya Pravda » du 28
février dernier rapporte que des
14,000 moutons se trouvant dans le
kolkhoze portant le nom « 8 mars »,
7000 sont morts de froid , car on ne
les avait pas conduit à l'abi-i en
temps utile. Les 7000 autres fu-

rent égorges, le fourrage pour les
nourrir n 'ayant pas été préparé par
les kolkhoziens. L'article ajoute
que , en revanche, aucun des mou-
tons appartenant en propre aux
paysans n'avait péri. Les proprié-
taires ont su l'éviter. H serait dif-
ficile de trouver un exemple plus
significatif.

Le nombre des hectares cultivés
augmente en URSS, mais la produc-
tivité à l'hectare ne cesse de dé-
croître. Et cela arrive, en majeure
partie , pour la bonne raison que
les paysans ne s'intéressent guère
au travail collectif. C'est précisé-
ment  ce manque d'intérêt que M.
« K » semble vouloir combattre par
des « méthodes capitalistes ».

M.-I. CORY.

Béroche s'effondre
On a aussi joué en IVe ligue

et en juniors

Malgré le temps peu engageant et
les terrains gelés, la compétition re-
prenait en quatrième ligue et chez
les juniors. La moitié des rencontres
a été renvoyée, mais pour le reste,
les résultats suivants ont été enregis-
trés :

IVe LIGUE : Colombier n - Môtiers
6-1 ; Serrières H A - Béroche 9-0 ; Les
Geneveys-sur-Coffrane IA - Etoile n B
8-2 ; Hauterive II - Le Locle III B 1-1.

JUNIORS A : Cantonal - Salnt-Imler
3-2 ; Hauterive - Travers 2-0 ; Comète -
Auvernier 5-0 ; Saint-Blalse - Floria 0-3.

JUNIORS Interrégionaux A : Berne -
Lo Locle 5-0 ; Young Boys - Xamax 3-1 ;
Stade Lausanne - Cantonal 2-5.

JUNIORS interrégionaux B : Yverdon -
Cantonal 2-1.

¦33S9I Deux nouveaux
courts pour le TC Mail

Le Tennis-club du Mail a tenu
«on assemblée générale ordi-
naire. Elle revêtait une impor-
tante particulière en raison des
modifications profondes que
connaîtra le club cette saison.

Le comité a été unanimement  réélu
sous la présidence de M. Robert Du-
bath que l'assemblée a remercié vive-
ment de son activité .

Les divers rapports ont fa i t  ressor-
tir une act ivi té  réjouissante tant sur
le plan sportif que sur celui de l'aug-
menta t ion  des effectifs.  D'autre part,
une situation financière extrêmement
saine permet de bien augurer de l'ave-
nir .

L'agrandissement du olub-house et
des vestiaires , l'acquis i t ion de deux

nouveaue courts vont permettre à la
société de faire un sérieux effort  de
recrutement afin de faire réellement
du tennis un sport populaire.

Si l'on songe que l'an dernier sept
manifes ta t ions  sportives ont été orga-
nisées et que certaines ont vu la par-
ticipation de plus de cent membres,
ainsi les tourno i s  internes et du mixte-
surprise , on peut être assuré que oe
nombre sera certainement dépassé en
1964.

* • *
Pour la première fois , une équipe

de dames sera inscrite en série A. An-
ne-Marie Studer sera accompagnée de
sa camarade S. Gubler. De plus , neuf
autres format ions  tenteront  leur chan-
ce tant  en série B. qu 'en C ou D.

Sans faire  preuve d'un optimisme
exagéré , on peut donc dire que la sai-
son qui va s'ouvrir dans quelques se-
maines battra plus d'un record.

J. C.

FUMER : ce que les hommes de science ne (lisent pas
On écrit à la C.P.S. :
Sous ce titre, le « Daily Telegraph »

du 8 février 1964 commente un certain
nombre de rapports scientifiques pains du-
rant les six dernières années sur le thè-
me suivant : fumée et santé. Ces rapports ,
tous rédigés par des médecins, arrivaient
à la conclusion que la fumée est une des

principales causes du cancer des poumons
et d' autres maladies pouvant entraîner la
mort. Mais voici que le « Daily Tele-
graph » rapporte une expérience dérou-
tante :

Une équipe de chercheurs engagés pai
l'industrie britannique du tabac a analysé
les effets produits par la fumée de ci-
garettes sur 160 souris. Les bêtes furent
tenues 18 mois — moitié de la durée de
vie moyenne chez une souris — dans une
cage dont l'atmosphère était tout à. fait
enfumée ; elles vécuren t plus longtemps
que d'autres souris qui n 'avaient jamais
respiré l'odeur de la fumée...

Les s t a t i s t i ques révèlent
quelques faits peu connus...

A en croire un rapport récent concer-
nant onze pays, les Anglais sont les fu-
meurs les plus modestes. Malgré cela, le
nombre des décès dus au cancer des pou-
mons est plus élevé en Angleterre que dans
les 10 autres pays : en 1960 , la consom-
mation annuelle de cigarettes était en
moyenne de 2760 pièces par adulte en
Grande-Bretagne. Aux Etats-Unis, le chif-
fre se montait à 3810 cigarettes par
adulte. En Angleterre , 481 personnes sur
un million sont mortes cette année là
du cancer des poumons, alors qu'aux Etats-
Unis, 203 malades seulement mouraient de
la même maladie.

La poussière, la saleté , les gaz d'échap-
pement, la fumée semblent occuper une
place importante parmi les causes pro-
bables du cancer des poumons. Le savant
américain Paul Kotin a calculé qu 'un ca-
mion à moteur Diesel émet en une minu-
te 4 fois plus de substances susceptibles
de provoquer le cancer que n 'en contient
la fumée de 350 ,000 cigarettes ! — Au
centre de Londres, par exemple. 110.8
personnes sur 100.000 sont victimes du
cancer des voies respiratoires; dans les ré-

gions rurales de l'Angleterre, en revanche,
on en compte 36.1. Et pourtant , un adulte
londonien fume une moyenne de 8,9 ci-
garettes par jour et un campagnard 7,6.

L'article du « Daily Telegraph j. men-
tionne ensuite un point sur lequel plu-
sieurs commissions scientifiques ne sont
pas d'accord : le fait d'avaler la fuméa
et l'efficacité des filtres. Une commission
américaine a conclu que les personnes
avalant la fumée sont plus exposées au
risque de cancer que celles qui ne l'a-
valent pas. Un rapport britannique par-
vient à des conclusions inverses...

L'auteur de l'article indique en termi-
nant qu 'il est nécessaire de faire de nou-
velles recherches et études pour analy-
ser de plus près les conditions de vie et
les habitudes de la minorité des fumeura
souffrant de bronchites, de cancers des
poumons et d'autres maladies des voies
respiratoires ou du système cardio-vas-
culaire.

Honneur romand en jeu
La lutte, une fois de plu», sera

chaude entre les nageurs romands et
alémaniques, à l'occasion de la journée
nationale de natation, à Berne, le
15 mars.

H est connu que les concurrents
d'out.re-Sarine. et surtout ceux du. Llm-
mat-Club de Zurich, prennent a. cœur
de se déplacer avec leurs meilleurs
éléments, souvent réputés sur le plan
suisse. Aussi, s'attend-on, généralement,
à ce que les lauriers s'en viennent cou-
ronner les candidats suisses allemands.

Mais cela n'empêchera aucunement les
Romands de tenter l'Impossible pour
tempérer les ambitions de leurs adver-
saires. Certes, la tâche sera lourde, parti-
culièrement pour les quatre courageuses
nageuses de notre ville. Christine Buhler,
Marie-Claire Castella , Monique Salvi et
Thérèse Schafter. qui devront réussir des
temps inhabituels pour tenter de s'im-
poser parmi cette pléiade de concurrente.
Plus les places d'honneur sont difficiles
à décrocher , plus elles ont de la valeur...

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-
et vous vous sentirez plus dispos

Il faut que le loie verse chaque |our un litrt de
bile dans l'intestin. Si cette bile arrive mal, vos
aliments ne se digèrent pas. Des çaz vous gon-
flent , vous êtes constipé I
Les laxatifs ne sont pas toujours indiqués. Une
selle forcée n'atteint pas la cause. Les ptfites
pilules Carters pour le foie facilitent le libre
afflux de bile qui est nécessaire à vos inter-
tins. Végétales , douces, elles font coule, la
bile. En pharm et drog, Fr. 2.35 P1303Q
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Il Y a 400 ans
naissait Galilée
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

En optique, 11 semble avoir cons-
truit, vers 1612, le premier mici-oscope .
C'est en 1609, alors qu'il était à Venise,
que Galilée réalisait la lunette à ocu-
laire divergent, qui porte son nom ,
et commençait l'étude des astres. Ses
observations se portèrent d'abord sur
la lune , dont il mesura la hauteur des
montagnes et observa les libi-ations.
Puis Galilée découvrit les satellites de
Jupiter, l'anneau de Saturne, les ta-
ches et la rotation du Soleil sur son
axe, les phases de Vénus, etc., toutes
nouveautés qui vena ien t  corroborer la
présomption en faveur du système de
Copernic, en in f i rman t  celui de Pto-
lémée.

En 1610, il se rendit  aux instance s
du grand-duc Cosme II, qui le rappe-
lait en Toscane pour le combler de
faveurs. C'est alors que, ayant suscité
de nombreux envieux , Galilée fut dé-
noncé au Saint-Siège. Les doctrines de
Copernic, qu'il enseignait , avaient été,
en son temps, agréées par le pape
Paul III, mais elles avaient alors pour
adversaires la plupart des érudits d'Eu-
rope, qui ne juraient que par Aristote ,
Aussi les juges de Rome déclarèrent-
ils ce système absurde en même temps
qu'hérétique. Galilée reçut l'ordre de
ne plus le pro fesser et retourna à
Florence. Il y reprit en 1632, de façon
timide , la défense du nouveau système
dans un ouvrage qui fut déféré à l'In-
quisition , devant le tribu nal de laquelle
il dut compara î tre. Le procès dura
vingt jours ; Galilée se défendit à
peine et dut prononcer à genoux l'ab-
juration de sa doctrine. La tradition

veut qu'en se relevant il ait frappé du
pied la terre et se soit écrié : « Eppur,
si muove ! > (Bt pourtant, elle se
meut.)

Le quatrième centenaire de la nais-
sance de Galilée a été célébré par
l'< Osservatore Romano », qui a con-
sacré une page entière de son numéro
du 15 février à celui qui est désigné
comme « le fondateur de la méthode
exp érimentale et de la science positive
modierne » .

Les polémiques autour de Galilée sont
évoquées avec clarté, et la condamna-
tion du savant attribuée à un manque
de clairvoyance sur « l'utilité et la né-
cessité de distinguer l'absolu du rela-
tif , de mettre en évidence la fécondité
des rapports entre la vie de la matière
et celle de l'esprit ». On incrimine
également les erreurs des exégètes de
la Bible , qui la prenaient trop au
pied de la lettre.

Rappelons à ce propos que 1 le car-
dinal Ottaviani . interviewé en décem-
bre 1963 pour l'émission de télévision
« Cinq colonnes à la une », avait dé-
claré : « Je regrette beaucoup l'erreur
qui regarde la condamnation de Gali-
lée ! Vous pouvez aussi penser qu'il y
a des excuses. Pensez à l'époque dans
laquelle nous étions alors. »

Et le secrétaire de la Congrégation
du Saint-Office rappelait qu'au cours
d'une séance récente un consulteur
avait déclaré : « Ne répétons pas l'er-
reur de Galilée ! »

« Vous voyez que nous y pensons »,
ajoutait le cardinal Ottaviani.
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Une cigarette si différente... avec son filtre «Recessed » - haute efficacité - qui restitue intégralement le riche arôme du Maryland. 20 cigarettes Fr.1.-

Une affaire !
1 dlvan-Ut.

90 x 190 cm,
1 protège-matelas,
1 matelaa à ressorts

(garanti 10 ans) ,
1 duvet léger et chaud ,
1 couverture laine,

100 x 210 om,
1 oreiller,
1 drape coton extra.

Lee huit pièce* :
Fr. 235.—

(port compris)
K U R T H

Rives de la Morges 6
MORGES

Tél. (021) 71 39 49

| GLAS ? |

£>eU*/ème I Lé réveil
li ê | de Colombier

Les footballeurs des séries inférieures sur la brèche

L'hiver «pil s'est fait désirer
par tons les skienrs, va-t-il
jouer un mauvais t«mr aux foot-
balleurs ? jLn deuxième journée
dn second tour du championnat
de deuxième ligue a été per-
turbée, dans la proportion de
quatre cinquièmes.

En effet , une seule rencontre s'est
déroulée , a Colombier. Ai lleurs , la
neige et lo gel s'étaient unis pour oc-
casionner le renvoi des matches Ticino-
Gouvet , Etoile - Boudry , La Chaux-de-
Fonds II - Saint-Imier et Xamax II -
Fontainemelon.

Bizarreries administratives
Le en» de cette dernière rencontre

est assez particulier. Il y a une rota-
tion entre Serrières et Xamax pour
l'utilisation du nouveau terrain du bord
du lac. Comme c'était le dimanche à
Serrières , Xamax II devait rencontrer
Fontainemelon sur le terrain annexe ,
dans un état épouvantable. Pendant ce
temps, la deuxième équipe de Serriè-
res, à bon droit relevons-le, jouait un
match amical de quatrième ligue. Il est
regrettable qu» dans des cas sembla-

Association cantonale
nenehâtelono de football !
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Communiqué officiel No 26
Sanctions et pénalisations

Avertissement : Morax Michel , Canto-
nal Juniors A, réclamations continuelles,

Fr. 5.— d'amende : Luthy Pierre, Le
Locle II, Jeu dur.

Fr. 20.— d'amende : Glanoll Rémo,
Colombier I, réclamations continuelles
Orne récidive) .

Causerie pour arbitres
La causerie pour arbitres débutants et

pour les arbitres ayant reçu une convo-
cation aura lieu le vendredi 13 mars au
restaurant Elite à la Chaux-de-Fonds, à
20 h 15.

Orateur : M. Raymond Grobéty, la
Chaux-de-Fonds.

Suspension
Est suspendu pour le dimanche 18

mars 1964 le joueur Fallet Charles,
F.-C. Saint-Blalse I,

Comité central A.C.N.F.
Le président : Le secrétaire :
J.-P. Baudois S. Gyseler

blés , la logique ne soit pas respectée.
Le championnat de deuxième ligue de-
vrait avoir la priorité sur les matches
amicaux. Tout ceci sans polémique bien
sûr, car Serrières n'est nullement res-
ponsable de cet état de fai t .

Renversement final
Revenons à l'unique match où Colom-

bier , en perte de vitesse depuis l'au-
tomne (les coéquipiers de Gianoli
n 'avaient plus gagné depuis... le 20 oc-
tobre). Contre les réservistes du Lo-
cle, Colombier a eu de la peine à se
mettre en train. Les hommes du haut
ont inquiété fréquemment Salazar,
marquant  même un but. Après le repos ,
changement de décor. Colombier a at-
taqué à outrance. Mais les Loclois , pru-
dents , se repliaient sur eux-mêmes. Il
a fallu attendre les ultimes minutes
pour que le résultat soit renverse. Il
était temps pour Colombier. A la suite
de ce match , le classement n 'a pas
subi beaucoup de changements :
1. Fleurier . . 12 .7 3 2 23 19 17
2. Fontainemelon 11 6 2 3 24 17 14
8 Saint-Imier . 11 5 4 2 23 20 14
4. Etoile ¦ . . . 12 4 5 3 25 18 13
5. Le Locle II . 13 5 3 5 29 24 13
6. Boudry . .  11 5 2 4 21 15 12
7. Colombier . 12 4 3 5 24 25 11
8. Xamax II . . 11 4 2 5 20 21 10
9. La Chx-de-Fds 12 3 3 fi 20 32 9

10. Ticino . . .  11 3 2 fi 14 21 8
11. Couvet . . .  12 2 3 7 19 30 7

Dimanche prochain , le froid se sera-t-il
atténué ? On le souhaite car cinq mat-
ches sont inscrits au programme : Le
Locle IT - Ticino : Saint-Imier - Colom-
bier ; Couvet - Etoile ; Boudry - Xa-
max II ; Fontalnemelon - Fleurier.

E. R.
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Plus de foulard
grâce à Braderai
Braderai® protège
contre le rhume et l'enrouement

Dragées
Fr.1.85
Gargarisme
Fr. 2.85 C I B A
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vices, cherche à faire 
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On cherche, pour le début avril,

JEUNE FILLE
sérieuse, pour la cuisine et le ménage Occasion
d'apprendre à cuisiner, et de se familiariser avec
la langue allemande.

Offres à W. Loffel, boucherie, Miintschmier. —
Tél. (032) 83 16 18.

E S C O  S. A.
FABRIQUE DE MACHINES
Les Geneveys-sur-Coffrane

¦ 

demande pour entrée
immédiate ou époque à
convenir

DÊCOLLETEUR

I 

qualifié et expérimenté
pour son département
de la mise en train des

. décolleteuses à bui-ins
rotatifs
« E S C O M A T I C »

Travail intéressant et
varié. P e r s p e c t i v e s
d'avancement. Semaine
de 5 jours.

Faire offres, avec curriculum vitae, prétentions de salaire,
date d'entrée éventuelle. Tél. (038) 7 62 13.

Importante entreprise industrielle
de Fribourg
offre emploi de premier plan à

EMPLOYÉE
STÉNODÀCTYLOGRAPHE

possédant les qualités et capacités d'une secrétaire
et désirant se créer une situation intéressante.

Nous désirons : connaissance parfaite du français
et de l'allemand, sténographie et dactylographie
rapides et sûres, esprit d'initiative et dynamisme,
discrétion naturelle, sens de la collaboration , ca-
ractère agréable, âge minimum 25 ans.

Noua offrons : situation stable et bien classée,
traitement adapté au niveau du poste et plus tard
aux résultats obtenus, fonctions intéressantes et
variées, institutions sociales avantageuses, semaine
de 5 jours.

Adresser les offres de service sous chiffres P 30158
F à Publicitas, Fribourg, avec copies de certificats
et photographie éventuelle, en indiquant préten-
tions de salaire et date d'entrée possible. Discré-
tion absolue.

FABRIQUE D'HORLOGERIE

FROIDEVAUX S.A.
Ruelle Vaucher 22, Neuchâtel
engage pour entrée immédiate ou à con-
venir :

poseurs (es) de cadrans
emboîfeurs
décotteurs

S'adresser ou se présenter. Tél. 5 70 21.

On demande :

1 infirmier diplômé en psychiatrie
et

1 aide-infirmier
célibataire.
Entrée immédiate ou à convenir.
Prière d'envoyer les offres à la
clinique Bellevue, Yverdon.

RESTAURANT HORTICOLE
cherche pour entrée immédiate

remplaçante
pour deux jours par semaine.
Tél. 5 38 34.

DRAIZE S.A., fabrique de remor-
ques, cherche pour entrée immé-
diate ou date à convenir

une sténodactylo
pour la correspondance française et
allemande.
Place stable en cas de convenance.
Faire offre sous chiffres K. Y. 1053
au bureau de la Feuille d'avis.

Je cherch e une

personne de confiance
comme gouvernante-remplaçante au-
près d'une dame âgée, pendant six
semaines, dès le 20 mars, à Saint-
Biaise. Téléphoner entre 20 et 21
heures, au 5 14 37, Neuchâtel

Employé de bureau
est demandé par garage de la région.
Travail varié et très intéressant. —
Adresser offres écrites à T. G. 1062
au bureau de la Feuille d'avis.

SCHAUB & Cie, Saint-Biaise
engage tout de suite ou pour date à conve-
nir :

ouvriers ferblantiers-appareilleurs
ainsi  qu 'un

apprenti
Faire offre à Paul Schaub, les Ouches 1',

Saint-Bflaise. Tél. 7 53 66.

Restaurant - brasserie de Neuchâtel cher-
che

garçon (fille ) de buffet
Téléphoner au (038) 5 03 47, à partir de

14 heures.

Nous envisageons un

OUVRIER
place intéressante et stable pour
personne désirant être formée sur
travail fin et précis. Avantages so-
ciaux ; logement à disposition.
Faire offres à fabrique Maret , Bôle.
Tél. 6 20 21.

Bouti que COUture, à Genève,
chercha

couturière-vendeuse
qualifiée. Entrée 15 avril. Eventuellement chambre
à disposition. — Ecrire sous chiffres E 112.238-18
Publicitas, Genève.

Jeune personne
est demandée pour travaux faciles.
Dactylographie indispensable, éven-
tuellement , travaifl à mi-temps. —
Faire offres détaillées h la librairie
Berberat, rue de l'Hôpital 20, Neu-
châtel.

Nous cherchons

aide de bureau
bilingue, à la demi-joui-née.
Tél. 5 81 17.

Jeune Suissesse allemande cherche place, à
Neuchâtel , comme

employée de bureau
pour le 1er avril 1964, de préférence facturiste.
Correspondance allemande ; notions de la langue
française ; diplôme d'école de commerce , un an
de pratique. — Ecrire sous chiffres P 2194 N à
Publicitas, Neuchâtel.

Jeune

laborantine
de Bâle cherche place pour le 1er mai 1964 à
Neuchâtel (ou environs), dans un laboratoire. —
Faire offres sous chiffres J 51512 Q à Publicitas
S.A., Bàle.

Jeune Suisse romand terminant son apprentis-
sage à fin avril cherche place comme

EMPLOYÉ DE COMMERCE
de préférence à Neuchâtel ou environs. — Adresser
offres écrites à I. W. 1051 au bureau de la Feuille
d'avis.

COLS
Mesdames, vous qui ai-

mez voir vos maris dans
des chemises impecca-
bles, réparation de che-
mises, cols, manchettes,
repassage, travail soigné.

Mme Rochat, Poudriè-
res 67. — Tél. 5 55 32.

Jeune dame prendrait
un

ENFANT
chez elle, du lundi au
vendredi. — Mme Gay-
mard, Battieux 3, Ser-
rières.

Jeune fille cherche
place pour le 1er avril
comme

sommelière
pour se perfectionner en
français. Prière de télé-
phoner au (055) 2 14 76.

Jeune fille
de nationalité alleman-
de, 22 ans, cherche pla-
ce pour se perfectionner
en français. Vie de fa-
mille.

I 

Adresser offres écrites
à C. P. 1045 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherché, pour mon
fils de 15 ans, catholi-
que, devant suivre l'école
pendant une année en-
core, une bonne

PLACE
où il trouverait vie de
famille et bons traite-
ments. S'adresser à fa-
mille Fahrer-Trunz , Bti-
renstrasse 242 , Schnott-
Wil (SO) .

URGENT
Etudiante cherche tra-

vail à la demi-journée,
également travail de bu-
reau.

Adi'esser offres écrites
à M. A. 1055 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

travail
à domicile

Tél. 5 85 31.

Bar Derby cherche

sommelière
pour le 15 mars. — Tél.
4 09 12.

JEUNE FILLE
est demandée, pour en-
trée immédiate ou date
à convenir , pour aider
au ménage. Hôtel de la
Couronne, Colombier. —
TéL 6 32 81.

On demande une

sommelière
et une
sommelière extra
pour deux jours par se-
maine. — Tél. 6 34 21.

JEUNE FILLE
libérée des écoles au
printemps est demandée
pour aider au ménage. —
Tél. (038) 6 73 22.

Sommelière
est demandée à l'hôtel
de la Couronne, à Colom-
bier. — Tél. 6 32 81.

Personne connaissant
la

cuisine
est demandée du 10 avril
au 10 mai, à la Chaux-
de-Fonds. — Tél. (038)
5 35 77.

On cherche, pour le
1er avril, jeune homme
comme

garçon
de courses

et pour aider au labo-
ratoire, ainsi qu 'une

jeune fille
pour aider dans petit
ménage de cominerçants.

W. Fliickiger - Dick ,
boulangerie - pâtisserie,
Seftingenstrasse 23, Ber-
ne .

On cherche

jeune fille
pour aider au ménage.
Vie de famille. , Possibi-
lité de suivre des cours
de langue allemande.

Localité au bord du
lac de Zurich .

T o u s  renseignements
peuvent être obtenus au-
près de Mme Studer , Ra-
four 5, Saint - Aubin
(NE). Tél. (038) 6 79 75.

On cherche

employé
Entrée immédiate ou
date à convenir. Dis-
tillerie Linns Egger ,
Bevaix. — Tél. (038)
6 61 04.

Je cherche

femme
de ménage

propre et consciencieuse,
deux matinées par se-
maine.

Adresser offres écrites
à S. F. 1061 au bureau
de la Feuille d'avis.

Médecin de la place
cherche

infirmière
ou

aide médicale
intelligente et ayant de
l'initiative ; travail varié
et intéressant ; heures
régulières, bon salaire.

Adresser offres écrites
à P. D. 1058 au bureau
de la Feuille d'avis.

Fabrique d'horlogerie située à proxi-
mité de Neuchâtel engage

contrôleuse
pour soi'tie et surveillance du tra-
vail dans son atelier de production.
Personne consciencieuse et précise
serait éventuellement formée. —

Adi-esser offres écrites à G. U. 1049
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
est demandée pour aider dans un
ménage soigné de trois personnes
Entrée 1er avril ou date à convenir,
Faire offres à Mme A. Bauer, Mau-
jobia 95, Neuchâtel. Tél. 5 53 10.

Hôtel-Restaurant Beaux-Arts
Neuchâtel, tél. 4 01 51

cherche pour entrée immé-
diate ou date à convenir :

SOMMELIÈRE
connaissant les 2 services ;

PORTIER
débutant pas exclu ,

GARÇON DE CUISINE
FEMME DE CHAMBRE

Faire offres ou se présenter à
i la direction.

Magasin spécialisé cherche une

apprentie - vendeuse
Entrée à convenir. — Adresser offres écrites
à H J 0502 au bureau de la Feuille d'avis.

J'achèterais, pour fa-
mille d'agriculteur

PIANO
brun, cordes croisées, en
bon état. — Adresser of-
fres, en indiquant mar-
que et prix , sous chiffres
P. 10405 N., à Publici-
tas, la Chaux-de-Fonds.

CHIFFONS
propres

blancs et couleurs
sont achetés par

l ' imprimerie  Centrale
Neuchâtel

On cherche à acheter
une

BARQUE
à 4 places, si possible
avec emplacement à Neu-
châtel ou aux environs.

Tél. 8 47 17, pendant
les heures des repas.

On demande
à acheter

chambre à coucher, salle
à manger, un studio ,
meuble combiné, un di-
van à 1 ou 2 places, une
table de cuisine, tabou-
rets. Tél. 5 59 62.

!S i  

vous avez des
meubles à vendre

retenez cette adresse
AU BUCHERON

Neuchâtel , tél. 5 26 33
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¦ ¦ ''I // V^ formation commerciale 
en généra1!, et tout I

ï ¦ W particuMèrement en matière d'assuirorree.

: Helvetia Incendie C'est une bronche très intéressante qui vous I
j Saint Gall ouvrira de larges possibilités d'avemir.

.' Agence générale Voua pourrez, une foh l'appreniMssag* ter- I
Roger taprai miné, profiter de notre organisation mon- I

i Epancheurs 4 ,
j Neuchâtel diole en toisant des stages auprès d une I
I Tél. (038) 5 95 51 autre agence en Suisse ou à l'étranger.

I Dé»lrez-vou» commencer chez nous en mol I

La
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engage pour le printemps

1 apprenti quincaillier
Durée de l'apprentissage : 2 ans, pour l'obtention du
diplôme de vendeur, complété par un stage rémunéré
d'une année au service des achats et calculation.

Le besoin en jeunes cadres permet d'offrir de très inté-
ressante possibilités d'avenir dans la branche.

Adresser offres à la direction.

J'achète toutes

bouteilles
vaudoises, neuchâteloises, bordelaises, bour-
guignonnes, flûtes, litres , etc. Prises à domi-
cile à partir de 100 bouteilles. Tél. (024)
2 57 72, A. Reymond, Léon-Jaquier 13, Yver-
don.
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Profondément touchés par les témoignages I

' de sympathie et les envois de fleurs reçns I i
j durant les jours pénibles de séparation I
j suivant le départ tragique de leur cher § j

J fils Michel, |
I Monsieur et Madame Claude MATTHEY I

j prient toutes les personnes qui les ont ainsi I
jË entourés de trouver ici l'expression de leur I
Hj sincère gratitude. [

Peseux, mars 1964. !

La famille de
Mademoiselle Hélène BERTHOUD r \

, 1  remercie sincèrement toutes les personnes I
j qui ont pris part à son deuil, ainsi que tous I j
j ceux qui ont entourés sa chère malade. !

" —'-—"" ¦! I I I M I I  llllll II  I Mil II I IH I I I IHIII 'HIII  <

BAR A CAFE
à remettre à la Chaux-de-Fonds.

Affaire très sérieuse et de • bon rapport. —
Faire offres sous chiffres O. C. 1057 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

ATELIER MÉCANIQUE
de la région

EST À VENDRE
pour cause imprévue.

MACHINES ET OUTILLAGE (commandes
individuelles), propres aux réparation s, en-
tretiens, constructions mécaniques moyennes,

etc.
LOCAL INSTALLÉ (téléphone) à louer, ou
transfert des machines au gré de l'acheteur.
UN MÉCANICIEN expérimenté à disposition.
Faire offres sous chiffres N. B. 1056 au

bureau de la Feuille d'avis.

X, J. X i .  J-I X JL_I Pour raison de santé

A VENDRE A MILAN
entreprise très connue (commerce de thé)
pour les meilleures marques anglaises de
thé , bien introduite partout depuis cinquante
ans et dans les meilleurs hôtels d'Italie.

S'adresser à SACLIA S.r.l., Via Soperga 24 ,
Milan.

PLATRERIE-PEINTURE

Bura et Linder S.A.
! engagerait

un apprenti peintre
I Poudrières 43 Tél. 5 21 64 I

iaison d'alimentation
cherche

apprenti (e) vendeur (se)
pour le printemps 1964.
Faire offres à

ZIMMERMANN S. A.
Epancheurs 3,
Neuchâtel.

BONISOL S. A., Neuchâtel

cherche pour le printemps 19G4

1 apprenti
de commerce

Faire offres manuscrites à
BONISOL S.A., vallon du Seyon ,
Neuchâtel 6.

¦ M I I i

î Nous engageons

apprentis serruriers-constructeurs
S'adresser à : USINE DECKEH S. A., Belle-
vaux 4, Neuchâtel. Tél. 5 14 42.

La

îi/ncoM̂iMf̂ i

engage pour le printemps

une apprentie
vendeuse

pour son département « Ménage >. —
Adresser offres à la direction.

On cherche

apprentie pédicure
Quelle jeune fille de bonne famille vou-

drait apprendre un métier qui garantit un»
existence sûre et indépendante ?

Faire offres par écrit, sous chiffres OFA
2180 B à Orell Fiissli-Annonces S.A., Berne
ou tél. (031) 3 45 46.
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J C'est le moment de !
m choisir un ¦

, FRIGO BOSCH i
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I GRAND CHOIX
_ Conditions avantageuses _

I c*> I
i r£exA. i

Appareils ménagers ||
Rue du Seyon 10 Neuchâtel _

Une machine
à coudre

électrique Darling,
Pr. 140.—

Sur demande,
paiement par mois

Grand-Rue 5
NEUCHATEL

Tél. (038) 5 34 24

Ce coupon vous aidera

r eie ir̂ iB̂ gn
P̂  ̂ ,, , r i

Hfièle

La IwrR S AUB §9 flJ n

La mieux conçue „ _^420
La plus simple

La plus automafique

Un seul bouton

J  ̂

Ch. WCI
Cig, machines à laver |

\ Ĵ Pierre-à-Maiel 4 et 6 - Neuchâtel - Tél. 5 
29 

14

Veuillez m'envoyer sans tarder iadocumentation ¦
¦ ._». de l'intéressante nouveauté Miele420Z) I

><—v Nom : _,; -

/¦ "N Adresse:. |

L- __ i
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3 rapioîi®BBS
i w©te p®M§
1 foie sipifé
2 reins panssem
Vous grossissez en dépit de tout régime, vous êtes constipé, voira teint
est brouillé : voira f oie-et vos reins n'éliminent pas (es toxines, graisses,
et eau superflue en quantités suffisantes, pas de doute, Os ont besoin
d'un coup de fouet. Bavez CONTREX I Peau minérale naturelle de
CONTREXEVILLE stimulera votre fois et vos reins dans leurs fonctions
d'élimination. Avec CONTREX, plus de hanftee de la ligne I

3 raisons de boire

EAU MINÉRALE NATURELLE /^ \̂
StfLFATÉE CAJ-©KW>E Jf^^

BS3 }
ù | . mmmaltmmm ~

Avent pour le Vignoble, le Val-de-Ruz, le Val-de-Travers ':
Robert Voegeli, Peseux, téL 811 25

COMPLETS DE
COMMUNION
Façon et coloris mode

Fr 125.- Fr. 148.-
Fr. 169.- Fr. 190.-

Fr. 208.-
VÊTEMENTS MOINE, PESEUX
¦¦¦¦¦ ¦¦î HMM Hdi

|GLAS?| Ecole Tamé

Cours de secrétariat
Avenue de la Gare 10

N E U C H A T E L
Tél. (038) 518 89

C'est à Life
que vous pensez

lorsque vous désirez
fumer par plaisir,

Life est connue partout.
Aujourd 'hui,

il existe aussi
un tabac Life pour fa pipe;

Ha fait ses preuves.
Dans votre pipe,

essayez Life:

/^ÉÊmmW
le connaisseur. ¦'Jm

SMOKING V§Më7 TOBACCO

pochette de 40 g: Fr. 1.70

FNSf ^Vous serez au courant de tout
en vous abonnant dès ce jour à

LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL
le journal le plus lu en pays neuchâtelois

jusqu'au 31 mars 1964 . Fr. 2.90
jusqu'au 30 juin 1964 . . Fr. 12.90
jusqu'au 31 décembre 1964 Fr. 32.70

Nom : 

Prénom : _ 

Rue : 
___ 

Nç : ____

Localité : _ 

Adressez ce bulletin lisiblement rempli , en précisant
la durée d'abonnement choisie, sous enveloppe
ouverte, affranchie à 5 c, au Service des abonne-
ment de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
L

^ 
Case postale

^
 ̂

NEUCHATEL 1 f

Intérieur soigné !
Argent bien p lacé
Procure j oie et contentement

Le confort n'est pas un luxe. Il vous rajeunit
et vous économise temps, argent et fatigue I

CU ISIN ES CORRID ORS VESTIBULES

1 î t
gBBB REVÊTEMENTS «¦¦¦ RÉSISTANTS 1M1

COLORIS ¦ JEUNES M MODERNES

COMMERCES FABRIQUES ECOLES

pnfVp||BHpBjpiBH NEUCHÂTEL
WA A tf fr^Kf tnJL^mJA Tél. 038-
MMSUÉHM nfeBnyH

REVÊTEMENTS DE SOLS ET ESCALIERS MODERNES
Bureaux et entrepôts i Pertes-Rouge* 13!

R0î ^
tHtS 

&&*** o**** *o**s

I* 
A votre disposition, des ouvriers qualifiés pour travaux
de pose difficile. Remise de garantie.

wLwuvUBu

Ombre et fraîcheur
Vos heures de détente sont précieuses,
Madame, aussi Armourins à pensé à
vous en mettant à votre disposition
notre atelier spécialisé pour la pose,
transformation ou réparation de votre
tente de balcon.

i

^mi mm. H fi Mi 11 H L]Z|
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*™ ^^ « m̂mmmm m̂mmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmm .

ÉCRITEAUX
en vente

au bureau
du journal

Bottes
d'équitation

pointure 42/43, parfait
état, à vendre 100 fr.

Tél. 8 48 94.

A vendre, pour cause
de départ ,

cuisinière à gaz
J. Marchand, Fahys 25,
Neuchâtel.

¦KKfSvK39¦BSGdtBjiOSuS
HD Sn BK52AÎ45flfl

C'est plus facile que da
téléphoner , vous choi-
sissez avec le disque
sélecteur automatique
Turlssa.- et la machine
coud, comme par en-
chantement, les plus
beaux points déco-
ratifs.

TC1 9

à partir de

Fr. 395.-
A. GREZET

Seyon 24a
£> (038) 5 5031

NEUCHATEL

Armoires
bois dur, 1 porte,

Fr. 125.—
2 portes, rayon et pen-
derie,

Fr. 165.—
2 portes, largeur 120 cm,
bois dur teinté noyer,
séparations, rayon et
penderie,

Fr. 250.—
portes, séparations, rayon
et penderie, teinté noyer,

Fr. 340.—
KURTH

Rives de la Morges 6
MORGES

Tél. (021) H 39 49

7 \\msss RENAULT̂  f
/ Dauphine Gordin i 1964: quatre freins à disque /



Pour favoriser l'écoulement des œufs helvétiques
r̂ LV ;- —-—;¦- - ¦ - ; - , . i Réduire spécialement le prix

mUu, côté de. la cùmpaçtte .
I .- / ¦ - -̂̂ —J je |a procJuctïon indigène mais...

La product ion d'œufs suisse et
les records. Tous les marchés sont
ment baissé et les producteurs de
cette situation d'un peu plus près.

Du premier décembre 1963 au 13 fé-
vrier dernier , notre pays a importé
83,56 millions d'œufs (82 ,26 millions en
1962 et 66,37 millions en 1961). La pro-
duction indigène , elle, a atteint en jan-
vier dernier 21 millions de pièces envi-
ron contre 12 millions au cours de la pé-
riode correspondante de 1961.

Signalons qu 'en 1963 nos Importations
ont atteint 386 millions d'œufs (231 mil-
lions en 1936) et que la production in-
digène a passé de 421 millions en 1936
à 535 millions de pièces en 1963.

Bref historique
En mars de l'année 1936, les œufs

étaient offerts sur le marché à 12 - 13
centimes la pièce. C'est le niveau que
l'on a atteint ces dernières semaines. Or ,
pendant les années d' avant guerre, les
denrées fourragères coûtaient environ 50 %
de moins qu'aujourd'hui et les salaires
actuels sont cinq à six fois plus élevés
que ceux payés en 1936.

Sous la pression des prix d'importation
très bas, les producteurs suisses ont en-
core dû abaisser les leurs à un niveau
encore jamais atteint depuis des années.
D'importants stocks d'œufs du pays in-
vendables se sont constitués dans les cen-
sés de ramassage.

Pour alléger le marché
des œufs

Afin de protéger les producteurs suis-
ses ruinés par cette évolution des prix
d'importation' et se fondant sur l'article
25 de la loi sur l'agriculture, le Conseil
fédéral a décidé de prendre des mesures
de durée limitée en faveur de l'écoule-

f ment des œufs indigènes. Ces mesures
i consistent à réduire spécialement le prix
i des œufs indigènes .que les importateurs
R prennent en charge soit libremen t soit obli-
! gatoirement. De cette manière sera assuré
j l'éeoulemeiit de la marchandise livrée aux
1 coopératives qui s'occupent de la com-: mercialisation. Le coût de l'opération est

évalué à 750,000 fr. au maximum. En
outre, le Conseil fédéral a accordé un
crédit de propagande de 100,000 fr. de
sorte que la dépense mise à la charge
de la caisse fédérale sera au maximum
de 850 ,000 francs.

Grâce aux mesures prises par le Con-
seil fédéral , les stocks accumulés -par les
organismes de ramassage ont pu être to-
talement liquidés ; une intelligente propa-
gande a permis d'augmenter la consom-

, mation des œufs indigènes dans une me-
sure sensible. Etant donné que la forte
demande en vue des fêtes de Pâques

étrangère est en train de battre tous
saturés. Les prix de vente ont forte-
notre pays sont inquiets. Examinons

commence à se faire sentir, il est permis
de penser que le marché des œufs du
pays aura plutôt tendance à se consolider
encore pour autant que de nouvelles me-
sures décidées à l'étranger ne le pertur-
bent pas.

I.a situation
dans les pays exportateurs

A mi-janvier, la Hollande offrait ses
œufs à 9 ou 9,5 centimes, franco fron-
tière suisse. A ce prix , les producteurs
hollandais devaient certainement vendre
leurs œufs au-dessous du prix de revient ,
jnême si l'Etat consentait des subven-
tions massives à l'exportation.

La production d'œufs ayan t considéra-
blement augmenté en Israël, les expor -
tateurs de ce pays ont pris contact avec
les importateurs suisses, leur demandan t
de prendre . en charge les œufs israéliens
à n 'importe quel pris I

La Hollande et le Danemark ont de
nouveau accru leurs effectifs avicoles et
l'Allemagne fédérale est en train de fai-
re de même dans le but de diminuer
ses importations. Enfin , en France, le gou-

Cinq poules, deux coqs : de quoi faire de beaux œufs et des poussins
de premier choix...

(Photo Avipress - A.S.D.)

vernement a décidé de subventionner l'ex-
portation d'œufs à destination des pays
non membres de la C.E.E.
Faut-il sacrifier l'œuf suisse ?

Le problème qui se pose est le sui-
vant : faut-il soutenir les aviculteurs
suisses par des subventions, et par con-
séquent maintenir le prix de l'œuf à un
certain plafon d, ou faut-il sacrifier le
producteur suisse en ouvrant toutes gran-
des nos frontières à la production étran-
gère bien meilleur marché ?

Une question semblable a été posée au
sujet du prix des céréales. Les autorités
ont répondu dans le sens que nous con-
naissons, à savoir que l'agriculture suisse
devant être maintenue quoi qu 'il advien-
ne, les subventions, elles, ne doivent en
aucun cas être diminuées, voire suppri-
mées. Le prix du blé payé aux produc-
teurs suisses restera donc supérieur à ce-
lui du blé importé.

Quan t à la production avicole, c'est une
autre affaire. L'avenir de notre pays ne
dépend tout de même pas du maintien
ou de la suppression de notre aviculture
indigène. A supposer que celle-ci vienne
à disparaître , elle serait rapidement re-
mise sur pied en cas de conflit interna-
tional.

Jean de la HOTTE.

L'assemblée de paroisse de Cernier
(c) L'assemblée annuelle de la paroisse
réfonnée a eu lieu à la salle du tribunal ,
sous la présidence de M. Willy Guyaz ,
en présence d'une centaine de personnes.
M. René Gentil donne connaissance des
derniers procès-verbaux qui sont adoptés
sans observation.

L'on entend ensuite le rapport du pas-
teur de Montmollin sur l'année écoulée.
11 passe en revue les différents événements
survenus et donne connaissance des ac-
tivités multiples de la paroisse . Cinquan-
te-neuf cultes ont été célébrés , ainsi que
12 cultes matinaux durant l'été et 11
baptêmes d'enfan ts en 10 cultes. Quatorze
des cultes ont été présidés par des pas-
teurs du dehors. Les catéchumènes (14)
ont fait une retraite de quelques jours
à Tête-de-Ran .

Il existe dans la paroisse plusieurs grou -
pements d'activité régulière , tais que : la
couture, les veillées féminines, le chœur
mixte et le mouvement de jeunesse. Au
nom des deux premiers , Mme de Mont-
mollin donne un aperçu des travaux réa-
lisés et des conférences et enti-etiens tou-
jours très intéressants auxquels bien des
paroissiennes au cours de l'hiver ont as-
sisté.

Le chœur mixte, dont la tache est
d'agrémenter les cultes et les diverses
manifestations spéciales, s'est fait entendre
à plusieurs reprises. Il est dirigé par
M. André Schenk. Dans son rapport , la
présidente, Mme, J.-L. Monnier , adresse un
appel afin que les paroissiens et parois-
siennes viennent renforcer l'effectif qui est
de 28 membres.

Dans son rapport , M. Willy Favre au
nom du groupe des jeunes, relate les
différentes activités qui sont les leurs :
études bibliques, entretiens divers, con-

férences, forums, séances de projections,
soirées, etc .

Les comptes établis par M. Roger Mat-
they, mais lus par M. Gilbert Spahr
relèvent que la situation finan cière de
l'Eglise est satisfaisante. Toutefois , il est
nécessaire que les offrandes des parois-
siens soient régulières et si possible en-
core plus nombreuses, différents travaux
devant encore être envisagés.

Le pasteur signale que la visite syno-
dale aura lieu les 18 et 19 avril pro-
chains accompagnée d'une délégation du
colloque du Val-de-Ruz. Cette visite fera
l'objet de différentes manifestations.

Divers. — M. de Montmollin rappelle

que du 9 au 26 mars la paroisse aura
le privilège de profiter du ministère de
M. Chanson , agent biblique de la Société
évangélique de Genève. Ce dernier espéra
prendre contact avec près de 100 à 150
familles. Aussi est-il recommandé aux pa-
roissiens de bien le recevoir. Pour la pre-
mière fois , le dimanche 15 mars, un culte
spécial aura lieu pour marquer la fin
du catéchiseme. En fin de séance, da
belle projections en couleurs prises par
M. Jacques Matthey et commentées par
le pasteur selon les passages correspon-
dant à la bible sur « La Parole habita
parmi nous » met fin à l'assemblée da
paroisse.

EUCEIVS
En vue d'un millénaire

(c)  Lucens célébrera en 1065 le mil-
lième anniversaire de son entrée dans
l'histoire. Une commission nommée par
ta munici pali té s 'occupe de la prépara-
tion des f ê t e s  qui marqueront cet ' évé-
nement histori que. A l' occasion de ce
millénaire , une œuvre inédite pour
chœur mixte, chœur d' en fan t s  et so-
listes , avec accompagnement , sera écrite
par le poète Géo Blanc et le composi-
teur Robert Mermoud .

LES VOISINS

— M aman,  qu'est-ce que c'est donc que j e  dois
chercher dans la commode ?

Il donne de sa mœlle
épinière pour sauver
la vie d une ouvrière

Espagne

VALENCE. — Couché à plat ven-
tre sur le billard pendant trois
quarts d'heure, un élève policier
espagnol a laissé volontairement
des médecins prélever dans sa co-
lonne yertébra'ie 150 cm3 de
moelle épinière osseuse nécessaire à
la transplantat ion de ce tissu ner-
veux sur la victime d'unie intoxi-
cation industrieilile au benzol en
danger de mort.

Toutes les opérait!omis de ce genre
sont non seulement 'dangereuse s
pour le donneur de moelle mais
aussi extrêmement p énibles. D' abord
parce que l'Insensibilisation ne peut
jamais  être totale. Mais surtout par-
ce qu 'à cette douleur précise vient
s'ajouter  un état d' angoisse effroya-
ble provoquée par (l'extrême sensi-
bilité die celte partie du réseau ner-
veux qui commande no t ammen t
tout le système sympathique. On
peut 'donc a f f i rmer  sans aucune exa-
gération que ce donneur , Manuel
Mulioz Gonzalez , a volonta i rement
souffert  le mwtyre pour sauver la
vie de la malade : une ouvrière
d'usine de Valence qui lui était
par fa i tement  inconnue.

Celte malade, Carmen Pitarch
Soiroll a était à l'agonie , après avoir
resp iré des vapeurs de benzol dans
une usine de produits chimi ques
où elle travaillait , p rovoquant
une terrible anémie géné-
rale. Aussi - décida-t-on , en déses-
poir de cause, de prati quer une
transplan ta t ion  de moelle osseuse.

Mais il n 'existe pas encore de
« banque de moelle » comme il y
en a de sang ou d'os. Vu l'urgence
du cas, on fit appel à des volon-
taires directement disponibles, en

particulier panmi les jeunes élèves
de l'Ecole de police armée de Valen-
ce, déj à triés par  l'examen médi-
cal d'entrée. Quatre d'entre eux se
présentèrent spontanément. Après
un nouvel examen et des ponc-
tions déjà fort  pénibles capables de
leur donner  un avant-goût de ce
qui lies at tendait , Manuel Munoz
Gonzalez fut sélectionné. Averti en
détail des dangers qu 'il pouvait
couri r autant que des souffrances
qu 'il allait  sub i r , il persista en dé-
clarant qu 'il é t a i t  heureux qu 'un
élève de la police armée puisse
sauver la vie d' u n e  ouvrière.

La police armée espagnole qui,
après la guerre civile, a remplacé
les tristement célèbres (pour leur
bruta l i té  et leur indisci pline) gar-
des d' assaut , est l'équivalent , outre-
Pvrénées, des C.R.S. (compagnies
répuhil ' iC 'aines de sécurité) françai-
ses. Vêtus d'un tin i forme gris, coif-
fés d'une  casquette à bande rouge,
ses membres sont tout spécialement
chargés du main t ien  de l'ordre pu-
blic dans les grandes villes, La mê-
me tâche étant assumée dans les
bourgs et à la campagne, par la
garde civile en u n i f o r m e  vert , avec
un curieux (pour Iles étrangers)
chapeau en cu i r  bouill i verni noir.

L'op ération de prélèvement de la
moelle osseuse de Manuel  Munoz et
sa transplanta t ion  sur l'os du ster-
num de Carmen Pi tarch furent  me-
nés à bien par un groupe de sp écia-
listes de l ' I n s t i t u t  nat ional  de mé-
decine et de sécurité du travail ,
venus spécialement de Madrid à Va-
lence. Et qu inze  jours plus tard ,
Carm en Pitarch pouvait être consi-
dérée comme sauvée. (F.l.E.L.)

Les automobilistes de l'A.C.S
se sont réunis au Locle
(c) L'A.C.S., section des Montagnes neu-
châteloises a tenu , vendredi soir à Dixi ,
son assemblée annuelle ordinaire sous
l'experte présidence de M. André Nardin.
Dans son rapport le président passe en
revue l'activité du comité et du secréta-
riat qui a délivré de nombreux documents
douaniers et établi 262 carnets d'as-
sistance à l'étranger .

Les invités étaient : MM. Edmond Gui-
nand , conseiller d'Etat, W. Russbach , Cdt
de la gendarmerie et son adjoint le Plt
Stoudman ; Frédéric Blaser , conseiller
communal ; Jean-Louis Duvanel , président
du tribunal ; S. de Giorgi, vice-direc-
teur de l'A.C.S. ; A. Rais, ancien juge
fédéral ; A. Aubert , président du T.C.A. ;
J. Marendaz , Cdt de la police chaux-de-
fonnière ; Paul Zurcher , Cdt de la police
locloise ; R. Burdet , conducteur des rou-
tes ; P. Macquat , président de l'A.D.C. ;
M. Grezet , chef expert-auto et R. Daum,
chef des transports en commun.

Sur le plan fédéral l'A.C.S., réunie le
2 décembre à Berne , a décidé de lancer
une initiative constitutionnelle si les au-
torités fédérales ne reviennent pas sur leur

décision d'augmenter une fois encore la
taxe sur l'essence étant donné que les
sommes perçues suffisent largement pour
couvrir les frais de construction des rou-
tes et autoroutes. Sur le plan cantonal
l'A.C.S. demande l'augmentation des ef-
fectifs des brigades de circulation afin
d'obtenir une diminution sensible du nom-
bre des accidents. Enfui sur le plan com-
munal , la section examine de près les
graves problèmes posés par la circula-
tion de transit au travers des villes de
la Chaux-de-Fonds et de Neuchâtel.

Après le rapport présidentiel l'assem-
blée prit connaissance des rapports dea
commissions sportive (M. Pierre Hugue-
nin) , des divertissements (M. J.-P. Bé-
guin) , des comptes et du budget (M.
R.-H. Wildi) et vota la cotisation pour
1964 à 40 francs. Approbation générale
sans discussion.

Comme le président accepte une nou-
velle réélection l'assemblée le nomme par
acclamations puis elle lui donne comme
collaborateurs MM. H. Schorer , J. von
Bergen , Lucien Glauser et G. Magnenat,
lesquels remplaceront au comité des mem-
bres démissionnaires.

A Zurich, ouverture
d une exposition culinaire militaire

De notre correspondant : \
A Zurich vient de s'ouvrir une exposition sortant  p lus ou moins de

l'ordinaire  ; il s'agit d'une exposition qui , sous la devise « Que doivent
manger nos soldats ? », pei'met de se faire une idée des changements qui
se sont produits ces dernières années dans l'a l imentat ion de nos soldats.

Les organisateurs sont une fabri que
de denrées alimentaires , le « studio
de cusine » de Zurich , divers groupe-
ments mil i ta i res  (chefs de cuisine ,
fourriers  et officiers ) ; le but est de
montrer  le chemin parcouru depuis
la gamelle en usage dès le XIXe siè-
cle et la cuisine roulante jusqu 'à la
boite de conserve possédant son pro-
pre brûleur suff isant  tout juste à ré-
chauffer le contenu.

Diverses manifestations seront orga-
nisées au cours de cette qu inza ine  ;
sous le titre « On mange bien au ser-
vice », les visiteurs feront  connaissan-
ce avec des menus ne laissant ma foi
rien à désirer ! L'exposition fut ou-
verte k l'occasion d' une pe t i t e  cérémo-
nie à laquelle partici pèrent de hautes
personnal i tés  m i l i t a i r e s , n o t a m m e n t
le colonel brigadier commissaire su-

périeur aux guerres et le commandan t
de la division de campagne 6, puis
les représentants du Conseil d'Etat
zuricois et de la ville de Zurich. Après
un bref exposé sur c L'entretien des
troupes aut refois  et aujourd 'hui  » eut
lieu une démonstrat ion pra t ique  au
cours de laquelle les partici pants eu-
rent l'occasion de goûter à un pot-
au-feu ne laissant vra iment  rien k
désirer et qui aurait fait honneur à
la meilleure cuisinière ,

Cette exposit ion intéressera certai-
nement  les soldats de tout grade par-
mi lesquels beaucoup ne connurent
que la gamelle pr imit ive et qui n'ont
appris  que par ouï-dire que par la
suite bien des choses ont changé ; ils
apprendront  avec sat isfact ion que la
nourr i tu re  actuel le  de nos mi l i t a i r e s
n'a plus rien de commun avec le

« spatz » que nos soldats ne connu-
rent que trop bien pendant la premiè-
re guerre mondiale.  On ne saurait
trop, d'un autre  côté , recommander
aux mères de fami l l e  de par t ic iper
aux démons t ra t ions  organisées sp écia-
lement aussi à leur in ten t ion , ce qui ,
dans certains cas, sera pour elles un
enseignement i n t u i t i f  intéressant  et
prati que.

Le fa i t  est que depuis  quel que
temps existent de véritables écoles
professionnel les  pour chefs de cuisine
mi l i ta i res .  Aut re fo i s , pour la pré pa-
ration et l'é p hu 'hnge des légumes et
des mil le  choses insé parables d'un
menu , il f a l l a i t  se contenter , notam-
ment aussi pour la cuisson , de buan-
deries locales ou d'autres endroits da
for tune  ; m a i n t e n a n t , les « s tudios  de
cuisine » o f f r e n t  des cond i t ions  inf i -
n iment  plus hygiéni ques ; i ls f ac i l i t en t
le travail  parce qu 'installés avec la
plus grand soin , et bien entendu les
mets pré parés sur place sont bien
plus app étissants et soignés.

J. Ld.

COUVET
Modification des statuts
de la Caisse Raiffeisen

'(c) La Caisse Raiffeisen de Couvet a
tenu samedi son assemblée générale an-
nuelle pour prendre connaissance des
copiptes du 20me exercice. Après lecture
du procès-verbal qui ne donne lieu à au-
cune remarque, il est donné connaissance
des rapports du comité de direction, du
copseil de surveillance et du caissier. Des
chiffres énoncés, il apparaît que la caisse
locale poursuit régulièrement sa marche
ascendante et que les affaires ont été
excellentes. Pour l'exercice 1963, le mou-
vement d'affaires s'est élevé à 2 ,3 mil-
lions de francs. Comme à l'ordinaire, le
secteur de l'épargne a fait un bond en
avant pour atteindre 1,050 million. Ainsi,
en 20 ans d'existence, la caisse aura dis-
tribué 750 carnets d'épargne totalisant
plus d'un million.

La somme du bilan est de 1,361,650
fr. 35, en augmentation de 52 ,000 fr. sur
l'année dernière. Après avoir entendu ces
différents rapports, l'assemblée décide de
payer un intérêt de 5 % aux parts so-
ciales. Après paiement de cet intérêt, le
bénéfice net du 20me exercice se monte
à 4887 fr. 65. Conformément aux pres-
criptions statutaires, cet excédent d'exploi-
tation a été versé au fon ds de réserve
qui s'élève à 63,395 fr. 70 à fin décembre
1963. Une modification importante des
statuts a été acceptée par l'assemblée,
à savoir l'augmentation du montant de la
part sociale qui passe de 100 à 200
francs.

LES VERRIÈRES
Soirée «lu Chœur d'hommes

(c) Samedi soir le chœur d'hommes
« L'Espérance » a offert une soirée récréa-
tive très réussie. Après l'introduction du
président, M. Bernard Matthey, la société
dirigée par M. Denis Gysin , fit entendre
quatre beaux chœurs. L'on entendit en-
suite la fantaisiste lausannoise Andrée Wal-
zer , de radio Lausanne, dans son tour de
chant. En seconde partie , l'orchestre Geor-
ges Weber se produisit , jouant avec en-
train puis ce fut au tour du ventriloque
André Ben, de se produire avec sa pou-
pée Jojo et d'étonner le public par son
dialogue. Enfin , des jeunes du pays, « Le
Quatuor des Cernets », se produisirent
dans un tour de chant qui recueillit des
applaudissements très mérités. « Poupée
brisée » et « Tout doucement » furent mê-
me applaudis à tout rompre et les jeunes
chanteurs et chanteuses furent rappelés
plusieurs fois sur scène. Après la soirée
un bal conduit par les six musiciens de
l'orchestre Georges Weber eut lieu à la
halle de gymnastique.

BUTTES
Calme toujours plat !

(sp) Le mois dernier , ni naissance, ni
décès n 'ont été enregistrés dans notre
commune où aucun mariage n 'a été cé-
lébré. Ce n 'est pas la première fols qu 'on
note un tel calme plat à l'état civil !

EES BAVARDS
A la commission scolaire

(c) Dans sa séance du 4 mars, la com-
mission scolaire a procédé à la nomina-
tion , à titre définitif , de l'instituteur de
la classe des Bayards, M. Jean-Jacques
Girard, et a pris officiellement congé de
son prédécesseur, M. Jacques Steudler qui
fonctionne déjà à l'école secondaue des
Verrières. Selon décision du département,
les examens écrits sont fixés aux 24 et
25 mars et la séance des promotions aura
Heu le 26 mars. L'exposition des travaux
des élèves se fera le 27 mars. Les va-
cances dureront du 28 mars au 11 avril,
la rentrée se fera le 13 avril à 8 heu-
res et l'inscription des nouveaux élèves
le même jour à 9 heures. Quant aux va-
cances d'été, elles sont fixées du 6 juil-
let au 6 août et, selon les conditions
atmosphériques, pourront commencer ou
se terminer 8 jours avant ou après la
date prévue. Les vacances d'automne s'éta-
leront du 5 au 17 octobre.

Conférence
(c) Un auditoire compact a assisté,
lundi splr, au collège des Prises, à la
conférence du pasteur Gschwend. Cen-
trée sur le Congo, et plus précisément
sur Matadl , où vient de se fonder une
école secondaire, cette causerie illustrée
de belles projections lumineuses, fut
suivie avec beaxiooup d'intérêt comme
tout ce qui se fait actuellement en fa-
veur des pays sous-développés. ».

NOIRAIGUE
Comptes communaux

(c) Le résultat favorable des comptes qui
seront examinés vendredi prochain par le
Conseil général pi-ovient essentiellement
du rendement des impôts. Le produit net
budgeté à 99 ,100 fr . s'est élevé à 124,000
francs correspondant à l'impôt des per-
sonnes physiques. L'Impôt des personnes
morales 3800 fr . contrebalance les restitu-
tions et les escomptes.

Les autres éléments de recettes sont,
dans l'ordre décoissant : le service élec-
trique 33,300 fr., les taxes 10,100 fr., le
service des eaux 7900 fr., les recettes di-
verses 5600 fr., les intérêts actifs 3600 fr.
et les immeubles productifs 200 fr . Le
fonds des ressortissante contribue aux re-
cettes par un rendement net de 19,700 fr .
Aux dépenses, l'insti-uction publique avec
57,500 fr. , tient de loin la tête. Elle est
suivie par les frais d'administration
25 ,000 fr., les œuvres sociales 23,300 fr ,
la police 14,000 fr. , les travaux publics
11,200 fr., les dépenses diverses 7300 fr.,
les Intérêts passifs 5800 fr., les immeu-
bles administratifs 3200 fr. et les cultes
2600 francs.

Parmi les fonds spéciaux , le fonds pour
la grande salle avec 62.800 fr. est en tête.
On relève, à la suite, le fonds de travail
et secours 27 ,200 fr., le fonds du service
électrique, le fonds des excédents fores-
tiers et le fonds d'éducation, tous trots
proches de 19,000 fr.

Course des catéchumènes
(c) Sous la direction du pasteur James
Perrin , les catéchumènes ont fait di-
manche passé une belle course au pays
de Vaud. Après avoir participé au service
divin à Orbe — en même temps qu'un
groupe de catéchumènes de Neuchâtel —
ils se sont rendus à Romainmôtier où
un guide compétent leur a fait visiter
la magnifique église. C'est au château de
Grandson que s'est achevée cette belle
journée.

« Paris et ses poêles »
(o) Un petit auditoire a assisté à la
dernière conférence « Rencontre » de la
saison , à la Maison de paroisse de
Payeme. M. Pierre-Olivier Walzer , pro-
fesseur à l'Université de Berne, a parlé
avec beaucoup de finesse de « Paris et
ses poètes ». Le conférencier fut chaleu-
reusement applaudi.

A la Société de développement
(c) La Société de développement de
Payeme a tenu son assemblée à la Mai-
son de paroisse , sous la présidence de
M. Alfred Rossier, qui présenta un rap-
port sur l'activité de l'année écoulée. La
déviation de la route cantonale 601, qui
évitera Payeme et Corcelles, pose de
nombreux problèmes. La propagande tou-
ristique devra être ' intensifiée , afin d'at-
tirer à Payerne , le plus grand nombre de
touristes possible. Dorénavant , la société
travaillera en étroite collaboration avec
lr, municipalité , et les cotisations encais-
sées auprès des habitants seront rempla-
cées par un important subside communal.
La Société de développement poursuit une
œuvre utile en s'occupant de l'embellis-
sement de la ville, du parc aux biches
et de la propagande touristique.

PAYERNE
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CHRYSLER-VALIANT 
la conception moderne de la Compact I Ses capacité» routière» faite»
pour l'Europe, ion tempérament , sa race la classent parmi le» « petite»
américaines les plus appréciées chez nous.
Garantie de plus-value : le montage suisse I 

Caractéristiques techniques :
14,2/102 et 18,75/147 CV, rapport poids/puissance 11,7 kg/CV el
8,1 kg/CV, consommation 13 I e» 14,5 1/100 km, graissage tous les
36,000 km seulement , 9 couleurs.
Livrable avec les plus récents perfectionnements ! changement d«
vitesses entièrement automatiques _ commande par boutons-poussoirs,
direction assistée hydraulique, servo-freins.
A votre disposition pour un essai i

GARAGE HIRONDELLE - NEUCHATEL
PIERRE SENN Tél. 5 9412 PIERRE-A-MAZEL 25

CERNIER : Garage Beau-Site, J. Devenoge» — FLEURIER : Garage Léon Dothé
LA COTE-AUX-FÉES : Garage Piaget & Brugger — COUVET : Garage Hugo Vanello
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^pr Lutte efficace
JËj  contre la poussière (et ie froid)
ÊË avec les bandes Tesa-M ool «Bandfix »
BÈÊ i9o

I la rouleou de 8 m, 3/9 mrr

\ I le rouleau de 4 m, 3/ 15 mrr KlSlOlllTI B

W \ ' I" rouleau de 4 m, 6/9 mrr Q Ûf i Ûl l Wf i
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Fromages
extra-fins, tout gras ; à
partir de 2 kg, 4 fr . 90
le kg. G. Hess, fromages,
Horriwil (Soleure).
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Placez votre épargne en

OBLIGATIONS DE CAISSE
émises, de façon continue, aux conditions suivantes :

4°/
/  ̂ ferme pour 5 ans ou plus

3 3/4 0/0 ferme pour 3 ou 4 ans

à 100 %+ 0,6 n/n0 p. a. moitié du droit de timbre fédéral sur titres

SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE
Jfe NEUCHATEL £«££
dfc_V(X)V_fc 3

W Tél. 5 62 01
i8yi

I I.II

Demoiselle, 42 ans , protestante, de très
bonne famille, avec 'avoir, désire connaître,
en vue

mariage
monsieur de 40 à 50 ans , profession libérale
et répondant aux mêmes conditions (divorcé
exclu). Pas sérieux s'abstenir. Discrétion ab-
solue. — Répondre sous chiffres AS 64,081 N
Annonces Suisses S. A., Neuchâtel.

SCIAGE DE BOIS DE FEU
à domicile : stères, dépouilles, démo-
lition.
Je vais chaque jour dans tout le Vi-
gnoble, le Val-de-Ruz et le Val-de-Tra-
vers.
M. BETTINELLI, Corcelles (NE), tél.
8 39 65, en cas de non-réponse : 8 15 R0.

Avis de tir
Des tirs avec munitions de combat auront lieu
comme il suit' :
Dans la région : Les Pradières - Mont-Racine -
La Sagneule, avec armes d'infanterie du 16.3. au
9.4. 1964.
Carte 1 : 50,000 , vallon de Saint-Imier, feuille 232.

Jours et date de - à :
Lundi 16.3 1300 - 1700
Lundi 23.3. 0800 - 1500 •
Jeudi 26.3. 0800 - 1400
Mardi 31.3. 0800 - 2200
Mercredi 1.4. 0800 - 2200
Jeudi 2.4. 0800 - 1600
Vendredi 3.4. 0800 - 1600
Lundi 6.4. 0800 - 2100
Mardi 7.4. 0800 - 2100
Mercredi 8.4. 0800 - 2100
Jeudi 9.4. 0800 - 2100

Limite verticale : 3500 m. s/M

ZONE DANGEREUSES
Limitées par réglons Les Petites Pradières - pt
1430 - crête jusque dans la région de la Grande-
Racine - pt 1277 N. Grande Sagneule - pt 1336,4 -
Petite Sagneule - crête E. La Sagneule - pt
1389,8 - pt 1401 - La Motte - lisières de
forêts E. Mont-Racine et Les Pradières.
Mise en garde !
1. Vu le danger de mort, il est interdit de pénétrer

dans la zone dangereuse, Le bétail qui s'y trouve
en sera éloigné à temps. Les Instructions des
sentinelles doivent être strictement observées.

2. Pendant les tirs, des drapeaux ou des ballons
rouges et blancs seront placés en des endroits
bien visibles dans la zone dangereuse et près
des positions des pièces. La nuit , Ils sont rem-
placés par trois lanternes ou lampions rouges
disposés en triangle.

3. Projectiles non éclatés
— En raison du danger qu'ils présentent , il est

interdit de toucher ou de ramasser les pro-
jectiles non éclatés ou des parties de pro-
jectiles (fusées, ogives, culots, etc.) pouvant
contenir encore des matières explosives. Ces
projectiles ou parties de projectiles peuvent
exploser encore après plusieurs années.

— La pour-suite pénale selon l'article 225 ou
d'autres dispositions du code pénal suisse
demeure réservée.

— Quiconque trouve un projectile ou une partie
de projectile pouvant contenir des matières
explosives est tenu d'en marquer l'emplace-
ment et d'aviser immédiatement la troupe
la plus proche ou le poste de destruction
de ratés.

4. Les demandes d'indemnité pour les dommages
causés doivent être faites au plus tard dix jours
après les tirs. Elles seront adressées au com-
missaire de campagne par l'intermédiaire du
secrétariat communal qui procure les formules
nécessaires.

5. Toute responsabilité est déclinée en cas de
dommages dus à l'inobservation des instruc-
tions données par les sentinelles ou de celles
figurant sur les publications de tir.

Poste de destruction des ratés :
Arsenal Colombier. Tél. 6 31 31
Le commandant : ER Inf. 2. Tél. 6 32 71
Lien et date : Colombier, le 6.3.1964.

A vendre

Opel Capitaine 1964
ancien modèle, 6000 km, modèle de luxe,
servo-direction , couleur blanche, sièges-cou-
chettes.

Prix avantageux. Reprise possible. Facilités
de paiement.

Téléphoner aux heures des repas au (039)
5 11 55.

Je cherche

voiture
d'occasion

année 1959-60. — Tél.
5 60 09 , le soir.

I

<ÉjK_^^ DAUPHINE ' 1962 bleu clair 16,000 km 
f \

ik DAUPHINE 1961 blanche 19,000 km j
>yy!y^k DAUPHINE 1960 grise 35,000 km E j

M j j  : pj HËr FLORIDE «S» 1961 grise 27,000 km J ;

\^JA-|£y VOLVO R 18 1962 rouge , radio , révisée  j  j

\JÊ$MW T de luxe 1961 blanche 47,000 km M

¦ V ESSAIS SANS ENGAGEMENT I

j ' Grandes facilités de paiement par 1$
Crédit Renault &§

I Grand Garage Robert I
P||i| QUAI DL CHAMP-BOUGIN 34-38

BSHBB i N E U C H A T E L

A vendre

BATEAU
canot acajou , 6 m 50,
voile, engin pour la pê-
che à la traîne, moteur
2 %  CV.

Tél. (038) 5 27 84.

Je suis acheteur d'une

MERCEDES
190 D, modèle récent.

Adresser offres écrites
à B. O. 1044 au bureau
de la Feuille d'avis.

PANHARD
TIGRE

1961, bleue, peu rou-
lé.

Segessemann
& Fils
Garage

du Littoral
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

18 mois de crédit !
Exposition en ville :

Place-d'Armes 3

A vendre

Lambretta
125 ce, 4 vitesses. Bon
état de marche.

Demander l'adresse du
No 1060 au bureau de
la Feuille d'avis.
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• planche de pieds
Qualité du travail 100V. «Me | m JJ — emen. grâo9

aux claies transversales

Profitez du plus grand et plus beau choix de Suisse en couches et ottomanes!

A vendre

robe de mariée
(modèle) de cette année,
état de neuf , portée une
seule fois, petite taille.
Prix intéressant. — Tél.
4 07 22 , le matin.

Une exclusivité de notre SELF-SERVICE 1tB6

BBSHB _______l_____fi______i__H_l j

Fr. 1700.—
VW, modèle 1957, en
bon état de marche et
d'entretien. Tél. 6 45 65.

Â " vendre 
Â"

| AUSTIN i
{ COOPER
I modèle 1962. Su-

! 1 perbe o c c a s i o n ,
; ¦ avec divers acces-
: I solres. Peu roulé.

9H sans engagement
!• | Facilités

: de paiement
I R. WASER

\ 1 Garage du Seyon
ragj i*ue du Seyon 34-38

Citroën 2 CV
modèle 1959, belge de
luxe, état impeccable,
prix intéressant.

Tél. 5 38 34.

A vendre

OPEL
CAPITAINE

1959, grise, toit ouvrant ,
ceintures de sécurité, en
parfait état . Tél . 5 03 03.

A vendre

OPEL RECORD I
1700 DE LUXE
1963, 20 ,000 km, sièges-
couchettes, deux tons,
état impeccable, Tél.
5 03 03.

A vendre
Mercedes 190

1957, grise, en parfait
état. Tél. 5 03 03.

« A vendre 8M3

Il Morris 850
R modèle 1962 , occa-
i sion' de lre main,
1 très soignée, en
1 parfait état de
1 marche,

i I Couleur : rouge,
Essais sans

| engagement
i Facilités

de paiement
I R. WASER
B Garage du Seyon .
I rue du Seyon 34i-38
9 Neuchâtel
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A vendre
PEUGEOT 403

FAMILIALE
i960 , 54,000 km , grise,
très bien entretenue. —
Tél. 5 03 03.

A vendre

FIAT 500
jardinière 1962, 30 ,000
km, gris clair , en parfait
état. Tél . 5 03 03.

A vendre

RENAULT
FLORIDE

1961, cabriolet , bleu clair ,
en parfait état. — Tél.
5 03 03.

A vendre

DKW
modèle 1957, deux cou-
leurs, parfait éta de
marche, cédée k 2100 fr .
ou prix à discuter. Tél.
5 87 48 ou bureau 5 81 17.

A vendre

CHEVROLET
BEL-AIR

i960 , moteur et intérieur
refaits, bleu métallisé.

Tél. 5 03 03.

A vendre magnifique

RENAULT
4 CV, en très bon état
de marche. Tél. 8 17 93.

A vendre
Alfa Romeo

1800 spider cabriolet
1959, rouge, en parfait

i état. Tél . 5 03 03,

k
CITROËN

2 CV
i960 , grise, très pro-
pre.

Segosspinann
& Fils
Garage

du Littoral
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91
18 mois de crédit

Facilités de paiement
Exposition en ville :

Place-d'Armes 3

A vendre

LANCIA FLAVIA
1961, 47,000 km , gris mé-
tallisé, état impeccable.
Tél. 5 03 03.

2 CV Citroën
modèle 1960, belge, de
luxe , 60 ,000 km ; prix in-
téressant. Tél. 6 45 65.

Dauphine
m o d è l e  1960 , grise,
30 ,000 km , 4 vitesses,
excellent état de mar-
che'̂  et d'entretien . Fa-
cilités de paiement. —i
Tél. 6 45 65.
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C O U P É  R O V E R  3 L I T R E S

U N  L U X U E U X  S .A L O N . . R O U L A N T  / 1 3 4  C V

ESSAYEZ-LE PENEJANT LE SALON DE GENÈVE POUR LA VILLE : BOÎTE DE VITESSE AUTOMATIQUE

Classique et racée, cette voiture arrive à son heure : celle des autoroutes. Avec son moteur Moyennant un faible supplément de prix (Fr. 800.-) le Coupé peut être équipé de la boîte
à 7 paliers assurant une rotation exceptionnellement douce et exempte de vibrations, sa automatique Borg-Warner qui fait de la voiture un véritable robot dont 1a conduite,
direction assistée, sa tenue de route proverbiale et l'efficacité du freinage (freins à disques même dans le trafic encombré, est un jeu d'enfant.
issistés à l'avant) ce Coupé (même moteur que la limousine 3 lit.) est une des voitures les
plus perfectionnées de la production européenne. WÊ^ff^P 

"̂ 5̂ 111 11̂ 'jj fï

S ÉCURITÉ. . .  SÉCURITÉ... SÉCURITÉ... S -™ *̂ * 
^Ék

Rarement vous vous serez senti aussi sûr qu 'au volant du Coupé Rover 3 lit. Lancez-le '3_£% ij mwi
i 1a vitesse de 160 km/h. Vous tenez le volant du bout des doigts , sans aucun effort. A jjpL . |fi |
.'intérieur, vous n'avez jamais le sentiment de dépasser le 100 à l'heure, grâce à une
nsonorisation très poussée. Donnez quelques coups de frein énergiques . Le véhicule '¦̂ P^Blteb ¦•i*P'rÇ$\1»' >ilH118Nl
ie dévie pas d'un pouce de sa traj ectoire. Ce Coupé est en effet stable comme le roc. '̂ ^^^Mî̂ M^̂ S^̂ ^̂ . 

*̂ t!S&bwi^^' <«!

~T—7—v * «t. ~X T—py"" :*"T"'i " - '°î l,(̂ t y" '" J1,» VMgpiBJill

__r*fe lliÉË**'  ̂caractère sportif du Coupé apparaît d'emblée au conducteur lorsqu 'il se met au volant. Au
d|pi& llllÉf^-' '̂ W tableau de bord un 

comp te-tours 
et au plancher un levier de vitesse très court et très maniable n 'ont

||vm' f llp ^^ 
f i a i  à envier à ceux des 

modèles grand sport.

"¦ B*  ̂ PRIX E X T R Ê M E M E N T  AVA N TAGEUX

p s5j*̂ ;| MKi|!ïiy^S . Si l'on tient compte de la perfection mécanique de cette voiture (le Coupé 3 lit. est 000s-
; WÊ3A truit avec une telle solidité que nous le garantissons une année, même si vous rouk-̂  

100 000 kt'\
¦HÉL de sa longévité, de l'agencement exceptionnellement complet livré sans supplément de

lÉÉÉ^-- ¦ oBËll prix : moquette de luxe, intérieur en cuir de haute qualité , sièges-couchettes, chauffage
j d'une puissance exceptionnelle, direction et freins assistés, etc., le Coupé Rover est,

• '-' , - -.r̂ **̂ ^8»iSa~Hf , s !_ __, 1 , _ if mmmmWBmaa au point de vue prix aussi , extrêmement attrayant.
Bien que k Coupé Rover mesure 5 cm de moins en hauteur que la limousine, avec un arrière Coupé, avec pneus flancs blancs autoroute Fr. 23 200.-
aêrodynam ique, on se trouve parfaitement à l'aise sur la large banquette arrière. La voilà bien la Limousine (mêmes caractéristiques) Fr. 21 350.-
véritable n. sport saloonti, selon une expression quiprend ici tout son sens. Supplément pou. bcâte automatique Borg-Warner, seulement Fc 800.-

RAPIDE, SILENCIEUX, INTÉ R I E U R  SPACIEUX

D _T^\^ 7H_C ¥5 I AU SALON DE GENÈVE
l\U V E l\  STAND NO 6

COUPÉ 3 LITRES

GARAGE HUBERT PATTHEY KaiT'ao. „ NEUCHÂTEL

t

. 1 iriachines i
¦ Ŝfci_____ â_̂ ^

En -un clin d'oeil ,
par le simple coulis -

sèment d'un socle-
rallonge solide et

praticTue,
vous treansformez vo-
tre Singer bras libre

en une machine
plate très stable.

de j) lust
son#maniement est tellement
facile 1 remplacement de la
canette se^osantàplat cfe-1 vanti'aîg-.ille...

______K

_̂B__iâl̂
> ¦ ¦¦' .¦'

¦ y
_S_«ra

points cfe'coratife automa-
ticïuee sans, ohanp-ement
de caxn.es , l'exclusive aiguille
inclinée permettant une
meilleure visibilité'sur l'ou-
vrage. _. part cela, une diver-
sité de p oints 8 point de na-
vette sjmple,poizits caches,
de jers ey, zîgr-zag, conf ection
dehe/utonnièree, Incrustations,
nervures , points décoratifs
- et maintenant encore le
point de chaînette 1

m S.
f  En achetant une machine >

Singer, vous faites Men plus
gue la sîmo/îe acquisitiond'uneo machine à coudre. Le
Seryice Singer de renomînee
universelle, vous est assureet en tous temps à votre

1 disposition»

SINGER
la marque préférée et la
plus achetée depuis des

générations
Demandez, sans engagement, prospectus ou

démonstration chez:

NEUCHATEL : Cie des Machines à coudre

Singer S.A., rue du Seyon

LA CHAUX-DE-FONDS : Cie des Machines

à coudre Singer S. A,, place du Marché
ÉCRI TEAUX

, en vente au bureau du i 'uruaJ

PRÊTS ——_-__-

____i P^  ̂ Avenue Rousseau 5
^mmmmmmmmmm^mm~mmmm^ Tél. 038 544 04

"""""""" n APPARTEMENT
[¦I A O "f Si vous voulez refaire
tm I U 

 ̂
I votre appartement , ou

U _, I l  W ¦ simplement une pièce ,
un coup de téléphone au

HIM III H lllll II W IIill lW ¦¦ 47 82 ou 5 24 17.nz___3__________ r_H____B_H____!

i PRÊTS Q
immédiats  sur toutes valeurs, assurance-vie,
titres , bijoux , appareils ménagers, radios ,
appareils photos, articles de sport , tableaux ,

antiquités, etc.

Renseignements : tél. (039) 2 24 74

Caisse neuchàteloise de Prêts sur Gages S.A.
4, rue des Granges (derrière l 'hôtel de ville)

LA CHAUX-DE-FONDS

Toutes les pièces de rechange
pour votre automobile. Prix avantageux g

Tél. 8 23 28 B. BORER Neuchâtel 6 I
Démolition d'autos

!>in3~~-)-BBS______B____________J

Détartrage chauffe-eau
B. Fleury. Bachelin 11, tél. 8 44 34

CURE DE BOL D'AIR I
JACQUIER = CUH i ¦
n  ̂ reconstituante
I I de Force, de Santé et de Bonheur de vivre I
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DOMBRESSON
Samedi 14 mars 1964

UNE NOUVEAUTÉ i quine* au choix 1

L'ÉCOLE V BÉNÉDICT
NEUCHATEL

ne vise pas au succès facile,
mais facilite votre succès I

• Cours pr éparatoires, adminis-
tration, école de commerce,
écoles prof essionnelles

• Cours de secrétariat
• Cours du soir
• Cours de vacances
• Préparation des devoirs sco-

laires

Rentrée scolaire de printemps :

14 avril

1S, ruelle Vaucher - Tél. 5 29 81
(à deux minutes de la gare)

M

mm% 'l-fhlk

t ^Nll  ̂ Et I 
Chaque détail dans 

ta Corsair est
| 1| ?#/ | fi # ___ un égard, une attention:
t *ÊÊ%> / If /  CT*__ sa ligne élégante - pour votre
* $WÊ f fM Y- 1mm hon goût,., son moteur et sa

-À. JE J§ construction insonorisée — pour
jii ~̂̂__ i _ >_^̂ ^̂ ^

:::::=:;
8̂ P ""*"""" vos nerfs... sa boite à-4 vitesses

M L*«dBsSfflM» w '"jyST iiïw ^Mlir :' !' " '' ^" pour votre s£y/s.* dé conduite...
____lî _^^S 

|P̂ ;\
m Ĵ MJ!? _̂1H_, ses fre/ws à disque à l'avant -

IkW HJBMB ^̂ S£_ <̂^ ô- "' . "% ^^V>rj ll^ 
p our vos 

p assagers... ses
Wjm . 8to__^̂ >^ 

:-̂ ^
'̂  J _#_I? serrures de sécurité à l'arrière -

M ^̂  ^55 f Él___.x '%  ̂ ;*#lSP%i son volant de sécurité, son
\\ I l  || PÇ̂ Î i 

fcj^ 
- _l_^̂  ̂

tableau 
de 

bord 

capitonné 
et tout

\\ f i Jff • >f^Y ^̂ Pl Kl̂ iH ^^i ^i  
pour votre goût du détail soigné...

Garage des Trois-Rols, J.-P. et M. Nussbaumer, Neuchâtel,
la Chaux-de-Fonds, le Locle

Scotch
invisible

¦ Elle est mate-mais, sitôt collée, devient parfaitement ^CD§]Y N BON l ff (i/>HNinvisible. î y! JJJJvàliditè iff imitée y  ̂-j=S?X
¦ On peut écrire dessus à la plume, au stylo à bille ou >8<ï Contre ce bon, vous £>-<>r >C J>0 obtiendrez un rouleau Jc >Cau Crayon. fB^O de SCOTCH «invisible» R_x
B — ii i • îi ' î-i ii • «ni. n J M J îcCSj sur dérouleur vert, avec 5<C3<)¦ Elle est malterable-elle ne vieillit pas, sa colle ne déborde >>Z>v un rabais de 30 centimes. <><$

plus...même après des années. 
^  ̂ *9EY1 ?^^\

Votre prochaine bande adhésive: SCOTCH «invisible»; &C5§ Minnesota Mining R^•*_ •• _•» ,, , . , . V*-<?! Products SA, Zunch Ç>—Osigne distmctii : son dérouleur vert écossais. $^—  ̂ 7/77% S^x
¦En vente dans les papeteries et autres magasins spécialisés. \^~Ssk^ ^/) centîme5 VVQO^C7%/

- . .  . I .,;i ; m ... '.i_ , _3j f 5S§5Bfc»»_, Ne cnercnez P83 au lom ce 1ue vous pouvez avoir près

^̂ ^̂ ^̂ fc LITS 

DOUBLES 

Fr. 265.-
\ ̂ ^y^^__^^^^^__

SfeŜ S* Venez voir nos différents modèles dans notre exposition

V ^̂ Ŝ ^̂  ̂ Ameublemenl Ch. Nussbaum
^gJÇ-|i -̂  PESEUX Tél. (038) 8 43 44 on 5 50 88

w^^L 
J?e retour de 

^^ràris,not»s înterj->re- 
^tons pour vous, avec

cjoOt <?f mesyre,toutes J
les variantes de la A

 ̂
houvel/e coitfure

^
d

J__k ____________ 
^̂ ^
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f\JD THÉÂTRE
*_1L*̂  Vendredi 13 

mars, à 20 h 30

O BALLET FRA NÇAIS
SERGE GOLÛÏINE

¦:
¦ ¦

.
¦

avec Serge Golovirie et sa compagnie ;
: Au programme : .

Les Forains - Narcisse - I* Cygne noir, etc.
Prix des places : Pr. 4.— à 14.—, Impôt compris

Location : AGENCE STRUBIN. Librairie 6t&m*fo
Tél. 5 44 66

Un beau but d 'évasion...
k une demi-heure de la ville

EXPOSITION DE MEUBLES
anciens et copies

Autour et dans une vieille ferme k Chézard , sur
la route des Vieux-Prés. Plus de 60 pièces. Pas de
Irais généraux , pas d'intermédiaire, donc des prix
raisonnables. Ouvert toute la journée.

B. MEIER. Tél . (038) 7 22 00.

|GLAS ?
^BŒ3r /*_iiî Sr£flu

a'î
__^_H

Tél. (031) 3 11 50

Marnons, futures mamans
GRA TUIT

tous les jeudis après-midi,
de 14 h 30 à 15 h 30

conseils et démonstrations pratiques de

puériculture
par nurse diplômée ; de 15 à 18 heures

confection de layettes
Restaurant neuchâtelois sans alcool

faubourg du Lao 17

Pour vos

clôture»
barrières, murets ou dal-
lages, demandez une of-
fre à casa postale 14752,
Cormondrèche.

|GLAS? |

CE SOIR

FONDUE
CHINOISE

Dame
de compagnie

cherche à habiter chez
dame isolée. Participe-
rait aux frais du mé-
nage.

Adresser offres écrites
à A. N . 1043 au bureau
de la Feuille d'avis.

MARIAGE
Jeune homme, intellec-

tuel , étranger, désire fai-
re la connaissance de
demoiselle, s u i s s e  ou
étrangère, protestante,
ayant fait études, char-
mante, jusqu'à 26 ans,
en vue de mariage.

Adresser offres écrites,
si possible avec photo, à
AS 64,093 M, Annonces
Suisses S. A., Neuchâtel.

MARIAGES
Dame ayant de bonnes

relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Succès, discrétion.

Case transit 1232,
Berne.

Tricoline
Belle chatte à donner

contre bons soins. Amis
des bêtes, tél. 5 98 81.

A

S y m phonie
ja t ine

Céramique - Trésor 2

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 715 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

Troués, mités, salis,
déchirés, vos TAPIS

PERSES
ou mécaniques

sont réparés
vite et bien par

Georges GAVIN
Immobilières 12

Neuchâtel - Tél. 5 49 48

Restaurant BEAU- VAL
Saint-Martin
Vendredi 13 mars, dès 20 h précises

MATCH AU COCHON
Tél. (038) 713 33

m ¦'  "" -—-—-——n "¦ ¦¦¦¦ '¦

9

Etes-vou3 gênés pour
faire vos achats ?
Nous pouvons
vous aider en

dfe vous accordant des

de 800 à 5000 francs, rapidement
et sans formalités tracassières.

«••••••••••••••••••••••••••••••••m m

J Envoyez ce coupon à: Société 5
S de Prêts et de participations s.a. |
t Luclnge 16, Lausanne |

S Nom — Xs IS Prénom, *i iS Rue — •• S• iS Localité 1• FN S
•••••••• #¦•••••••••• «•••••••••• «•

Révision et installation
de fourneaux à mazout. — W. Fasel, Cor-
t n i i i n H  tu rnasî ft^s fu .



du Sac âni

LE TOUT NOUVEAU GRAND SUCCÈS BBPQlEjkU! 1 1j tWB
POLICIER D'ACTION ET D'ESPIONNAGE Knuiiii l|J !̂i_UI
PASSERA EN VERSION FRANÇAISE IP(P|P__EMV
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E^Hni 
nières Siemens. Manipulation ;
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Prospectus détaillés et vente
par votre électricien.
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direction sûre _

liste libérale

élections communales
OeS M. A 6T _«4 mai IV0*I< parti libéral de Neuchfttel-

Serrières-la Coudre
BI. Junier

Réparations
de machines
à laver

Confiez vos réparations ainsi que les services
de graissage et d'entretien général de ma-
chines à laver de toutes marques à la maison
spécialisée.

TANNER - LA COUDRE
Avenue des Portes-Rouges 149 - Tél. 5 51 31
Notre service de dépannage rapide est à votre
disposition .

Aujourd'hui

Saucisse à rôtir
Saint-galloise

la pièce de 120 g "¦. J? «#

_̂Uli
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Electrolux
vous présente

ses nouveaux frigos 1964
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Agence de rente

L Grand-Rue 4 - Neuchâtel J

Rue du Tunnel 15

Sans caution de
Fr. 500.- à 2500.-
modes remb. variés

Tél. (021) 23 92 57

S La Grappilleuse
(au haut des Chavan-
nes) , se recommande
toujours pour meubles,
vêtements, lingerie, lai-
nages, Jouets, etc. Sur
demande (tél . 5 26 63).
elle envole son commis-
sionnaire le Jeudi après-
midi . Merci d'avance.

|GLAS ? j



Concours INDES2T
Aujourd'hui

DÉMONSTRATIONS
CRETEGNY & Cie, Boine 22

Dernière minute-

L'équipage du « B-68 »
a réussi

à sauter en parachute
WASHINGTON (ATS-AFP) . — Les

trois membres de l'équipage du « B-66 »
qui a disparu au-dessus de l'Allemagne
orientale, ont réussi à sauter en para -
chute, apprend-on au département de la
défense.

Ce soir , à 20 h 30

AU CERCLE LIBÉRAL
Conférence Jean-Dirtier Bauer

<LA NAVIGATION SUISSE»
avec projections en couleurs

KNTRÉE LIBRE

Cinéma Royal, Saint-Biaise
Jeudi soir, à 20 h 30

Grelin Mariza
Deutsch gesprochen

LA MALAYSIA
RENFORCE

SON _ IRMÉE

Après l'échec de la conférence de Bangkok

KUALA LUMPUR (ATS-Reuter). — A l'issue d'une séance spéciale du
cabinet malaysien , le secrétaire de presse du premier ministre Frank Sulli-
van , a annoncé que le gouvernement avait décidé la conscription des jeunes
gens âgés de 22 à 29 ans appelés au service militaire et à la défense civile,
à la suite de l'échec des négociations de paix avec l'Indonésie.

Cette mesure s'appliquera également
aux terri toires de Singapour , de Sabah
et de Sarawak , et les gouvernements de
ces Etats ont été informés de la déci-
sion du gouvernement central.

M. Sullivan a souligné que le gouver-
nement considérait la situation comme
si grave que la décision d'appeler les
hommes sous les drapeaux s'imposait,
et cela aussi bien dans les lim ités ar-
mées que dans le service auxiliaire ci-
vil. L'Indonésie a maintes fois annoncé
son intention d'écraser la nouvelle fé-
dération malaystonine.

Une nouvelle conf érence
tripartite ?

Les Philippines ont lancé ' hier um
aippel urgent pour lime néuwioin tripar-
tite an sommet die l'Indonésie, de la
Malaysia et des Philippines pornr évi-
ter le déclenchement d'nm conflit entre
l'Indonésie et la Malaysia. M. Salvador
Lopez , m inistre philippin des affaires
étrainigères, a envoyé um mesisage à M|.
Thamat Khomam , médiateur thaï landais ,
pour hui proposer auparavant uns réu-

nion de deux jours des ministres des
affaires étrangères des tro is pays, ap-
prend-on de source autorisée.

Bagarres à Madrid:
six cents ouvriers

se sont opposés hier
à des policiers armés

MADRID (ATS-AFP). — Une bagarre a opposé hier soir dans le ves-
tibule du siège des syndicats, à Madrid , 600 ouvriers à des policiers armés.
Les vitres de l'entrée de l ' immeuble — situé en face du musée du Prado —
ont été cassées à coup de bouteilles.

La police a dispersé les manifestants
qui estimaient que le troisième congrès
syndical — qui tient ses assises au

siège — ne regroupe pas de véritables
ouvriers.

Les travail leurs madri lènes récla-
maient un salaire min imum de 150
pesetas par jour , le droit de grève et
la liberté syndicale.

De bonne source, on indique que les
mani fes tan ts  appart iennent  pour la
plupart  au « groupe Manuel Matco > ,
association ouvrière rassemblant des ou-
vriers « communistes et catholiques >

Israël au cœur de 1 actualité
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Eh bien ! le chrétien s'insurge de
tout son être el de toute son âme
contre la thèse de M. Giniewski . Car,
pour lui, le sermon sur la montagne
est la clé de voûte du christianisme
lui-même (quand il ne le trahit pas)
er l'homme, s'il doit effectivement agir
Ici-bas pour le mieux ne peut le faire
que s'il recouvrait humblement sa tu-
bordinat ion ou Divin réel et incarné
pour lui. M. Giniewski se laisse d'ail-
leurs entraîner ici à des conclusions
qui, dans son optique, sont toutes na-
turelles à son sens : le judaïsme est
dès lors à l'origine du siècle des Lu-
mières, de la Révolution française , de
la révolution russe qui ont repris à
leur compte ses thèses sur le progrès
perpétuel de l'homme . C'est pour le
coup que les catastrophes insensées qui
se sont abattues sur l'humanité à par-
tir de tant d'idées erronées, ou en tout
cas viciées dans leur principe, prou-
vent que, s'il avait été suivi , c'est le
christianisme qui avait raison, contre
un monde en fol ie. Le livre passion-
nant encore une fois, se termine au
demeurant par une vue plus positive :
l'auteur en appelle à une collaboration
sur des bases renouvelées entre chré-
tiens et juifs pour édifier un monde
meilleur. On ne saurait  que souscrire
à son vœu...

* nr *
Passons à une oeuvre d'un tout au-

tre genre: «Les Rotschild» (2) de M. Fré-
déric Morran. C'est l'histoire de l'illus-
tre famille qui, partie du petit com-
merçant du ghetto de Francfort , es-
saima dans l'Europe entière grâce aux
cinq fils de l'humble et entreprenant
Mayer Amshe l , qui s'installèrent dès
le début du dix-neuvième siècle dans
les cinq grandes capitales de notre
continent, y édifièrent des fortunes co-
lossales et traitèrent, eux, puis leurs
descendants, sur pied d'égalité avec
les empereurs, les rois et les princes,
puis avec les républiques qui eurent
bientôt plus besoin des Rotschild que
ceux-ci n'avaient besoin des Etats I

Le livre, bourré d'anecdotes comme
de faits , se lit comme un roman. Mois
H incite aussi, à maints égards, à la
réflexion. Deux traits sont à relver en
particulier t l'attachement des Rotschild
à la tradition familiale quelle que fût
leur nationalité ; leur fidélité à leur
religion, quelles que fussent leurs ri-
chesses, religion sur laquelle ils ne
cessèrent de répandre leurs bienfaits.
Aujourd'hui la structure financière et
bancaire d» l'PHmstre famille a pu M
modifier, après avoir connu quelques
revers souvent tôt réparés. Elle n'en
reste pas moins mne puissance. B
n'»st-H pas significatif qu» ce »oit à la
Banque Rotschild de Paris qu* ie géné-
ral de Gaulle ait été cherché son pre-
mier ministre actuel, M. Georges Pom-
pidou ? » » »

On m«nttomn»ra pour terminer un
opincwls plus bref i « Les |u!fs en
Suisse » de Mme Florence Guggen-

heim-Grùnberg, qui vient d'être traduit
de l'allemand (3). Mme Guggenheim
a entrepris d'écrire l'histoire des Juif»
de notre pays, lacune qui devait être
comblée. Dès le haut Moyen âge, et
avant même la fondation de la Confé-
dération, les juifs s'installèrent dans
nos villes commerçantes , car ils pou-
vaient y pratiquer le taux à intérêt, ce
qui était interdit aux chrétiens. Leur
sort devint peu enviable dès que cette
interdiction fut levée. Cependant, bien
des cités leur accordèrent encore des
franchises ; mais ils durent se rassem-
bler dans les baillages, tout particuliè-
rement en Argovie où l'on connut de
fortes communautés juives.

L'émancipation vint avec les boule-
versements de la fin du XVIIIe siècle.
Mais il fallut du temps encore, tout
au long du XIXe siècle, pour qu'ils
puisent conquérir l'entière égalité des
droits politiques . Même la constitution
de 1848 ne leur offrit pas pleine sa-
tisfaction , car les cantons restaient
maîtres de leur décision. La révision
de 1874 apporta enfin la solution
d'aujourd'hui. L'émanci pation se fit
donc par étapes. Mais Mme Guggen-
heim remarque avec objectivité dans
ses conclusions qu'il ne faut pas impu-
ter ces retards à l'ensemble du peuple
suisse. Par rapport aux peuples qui
nous entouraient, nous étions même
généralement en avance.

René BRAICHET.
(2) Collection «L' air du temps».

N.R.P.
(3) Edition Judische Buch-Gemelnde,

Zurich.

LES «SIX» ENGAGERONT
des consultations

avec les autres pays européens

En vue de la p rép aration
des négociations du «Kennedy -round»

BRUXELLES (ATS-AFP). — Le Marché commun engagera des consul-
tations avec les autres pays européens pour la préparation des négociations
du « Kennedy round » qui s'ouvriront — ceci est confirmé — le 4 mai pro-
chain à Genève.

C'est la commission de la C.E.E. qui
procédera k ces entretiens exploratoi -
res avec les autres pays européens de
l'O.C.D.E., k l'exception de la Grande-

-Bretagne. Il s'agit de l'appl icat ion de r
l'accord des Six er» décembre sur les
disparités de tarifs. Il avai t  été en-
tendu que la C.E.E. étudierai t  des

arrangements avec les pays européens
au cas où le problème des dispari tés
de tar i fs  douaniers  entre les Etats-Unis
et. les Six auraient , des "effets '- SUT. le

• commerce iritëreuropéen.

Wers usie conférence sur Chypre ?
( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

La radio die Nicosie, combrôlée par-
les Cypriotes greos, a annoncé que des
combats avaient eu lieu au cours de la
muiit à Lim&ssol et à Faimfl'gusta.

Dams la petite rlllo die Paiphos, «cène
de violants comlxvtis mardi , le calme
est revenu bien que l'atmosphère soit
encore très tendue. On essaie d'obtenir
l'évacuation dos femmes et enfants
cypriotes tares rassemblés dams um coin
de la ville et incaipablas de sortir.

Un appel
de M. Kutchuk

On apprenait , enfin , que M. Kut-
chuk , chef de la communauté torque de
Chypre, a adressé hier un message à
M. Thamit , secrétaire général des Na-
tions uiniies , et amx min istres des affai-
res étraiiiigères dos trois puissances ga-
rantes- — la Grèce, la Turquie et la
Grainde-Bretagne — les « sni.ppl iiamit »
d'iinteii-veniii' aifiin die « saïu veir les Tuircis
de Chypre de la menace d'uni géno-
cide » .

Les combats qui se sont déroulés à
Paiphos semblent avoir été très meur-
triers. D'auprès inn joaiirn ot de langu e
grecque paraissa nt à Nicosie, les cada-
vres die vingt-deux Tracas ont été décou-
verts dams deu x maisons fortifiées tom-
bées aux mains des Greos de Paiphos.

Des armements
britanniques

Les forces gouvernementales ont dé-
couvert dams um poste cypriote turc
dont elles venaient de s'emparer k

K.tima une boîte contenant environ six
mille cartouches et portant l'inscription
« Réservé à la R.A.F. > (Royal air
force), déclaire-t-cm die source cypriote
grecque.

La presse cypriote grecque d'hier
matin accoiise ouvertement les troupes
britammiiiques d'avoir pris la défense de
Cypriotes bures hieir , au cour s des
combats à Kthna et aff irm e qu'un Cy-
priote grec a été tué pair les troupes
britaininiiquïas." ~ 

Des soldats ONU
Le gouvernement tare a demandé à

M, Thant , secrétaire général de l'ONU,
d'envoyer an plus tôt une force wiiter-
nationale die police à Chypre , à la suite
de la reprise des incidents, a annoncé
k rassemblée nat ionale M. Erkie, mi-
nistre turc des affaires étrangères.

Réception à Moscou
L'agence Tass ainmonce que M.

Khrouchtchev a reçu dams sa vil légia-
ture de Gagra , sur les rives de la mer
Noire, urne délégation cypriote qui lui
a remis « un message personnel du pré-
sidient Makarios exprimant la graititodie
du peuiple cypriot e envers le gouverne-
ment soviétique pour son aide et son
oss iisitamce dams ' sa lutte pour sa sou-
veraineté nationale et son intégrité ».

Défaite des Turcs
On devait aippremdre plus tard que

le village cie Mail la, nom loin de Limas-
sol, qui a été hier matin le théâtre de
combats, est maintenant aux maies des
forces gouvenniementales cypriotes, am-
nonce-t-on de source cypriote grecque.
Les habitants cypriotes turcs se sont
en effet  rendus saims conditions et ont
déposé les armes.

Le général de l'ONU
en vacances !

NATIONS UNIES (UPI). — Un porte-
pairolie des Nations unies a annoncé que
le général indien Gyani, commandant
de la force die paix de l'ONU qui doit
être envoyée k Chypre — lorsqu'elle
aura été constituée — a reçu l'autorisa-

tion de prendre urne permission d'ume
semaine.

Le général quittera Chypre aujour-
d'hui pour l'Inde. Ce voyage est motivé
par des raisons personnelles urgentes
qui n'ont pas été rendues publiques^

Grande activité
de la marine turque

Tous les départs de navires ont été
annulés mardi dams les ports du sud)
de la Turquie.

Des unités de la marin e effectuanit
des exercices au large du port de Mer-
sin. A Iskenderun, on signale urne in-
tense activité, mais les troupes n'ont
pas embarqué.

Au parlement turc, M. Brkin, minis-
tre des ' affaires étrangères, déclarait au
même moment : . La Turquie va pren-
dre toutes les mesures nécessaires à la
suite de la continuation des combats à
Chypre.

Arrangements-
commerciaux

avec le Liban
et Israël

Au cours de sa séance de l'après-
midi , le conseil des ministres des Six
a terminé sa session de deux jo urs en
mettant au point  la conclusion d' arran-
gements commerciaux avec le Liban et
Israël. Les pays du Marché commun
coordonneront leur assistance techni que
nationale (envoi d ' ingénieurs , etc.) au
Liban.

Les Six ont décidé d'of f r i r  d'au t re
part â ce pays une clause communau-
taire de la nation la plus favorisée qui
permettra au Liban , qui ne fait  pas
partie du G.A.T.T. à Genève , de bénéfi-
cier de toutes les concessions douaniè-
res fa i tes  par le Marché commun k des
pays tiers.

Le conseil a également  décidé de si-
gner prochainement un arrangement
commercial avec Israël. Cette décision
intervient  après un an et demi de né-
gociat ions souvent d i f f i c i l e s  au moment
où Mme Golda Meir , min i s t r e  israélien
des af fa i res  étrangères , séjourne dans
la capitale du Marché commun.

La naissance royale
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Le bebe royal occupe le troisième
rang dans l'ordre de la succession
au trône après le prince Charles
et le prince Andrew , et avant la
princesse Anne.

Sir Michneil Adea , secrétaire privé
de la reine , a immédiatement pré-
venu , comme l'usage le commande,
le ministre de l'intérieur , qui , à son
tour , a téléphoné au premier minis-
tre , au lord-maire de Londres et aux
autres membres du cabinet.

Les Londoniens
dans la brume

Dès que la nouvelle de la nais-
sance du quatrième enfant  a été an-
noncée à la radio et à la télévision ,
des centaines de curieux , surtout des
femmes , se sont massés devant les
grilles du palais de Buckingham ,
noyé dans la brume.

Des fenêtres étaient éclairées dans
l'aile gauche du palais au premier
étage et au rez-de-chaussée. Impas-
sibles , les gardes gallois faisaient
les cent pas sons l'œil de quelques
«policemen».

A 21 h 30 G.M.T. un page de la
cour est venu afficher aux grilles
du palais , une simple feuille frap-
pée aux armes royales annonçant
l'heureuse naissance du prince royal.

« C'est un garçon, c'est un gar-
çon *, entendait-on de tous côtés.

« Je suis enchanté », a déclaré le
duc d'Edimbourg peu après avoir
appris l'heureuse nouvelle qu'il de-
vait lui-même annoncer aux mem-
bres de la famille royale.

Le prénom du prince royal ne se-
ra connu que dans quelques semai-

nes, quel ques jours seulement avant
son baptême qui , normalement doit
avoir lieu dans les deux mois sui-
vant la naissance.

Un avion s'écrase
à Boston :
5 morts

BOSTON (ATS-AFP) . — Cinq hommes
ont péri dans un avion-cargo qui s'est
écrasé hier matin dans un chantier de
bois à l'entrée du port de Boston , alors
qu 'il essayait d'atterrir par temps cou-
vert. Trois des victimes sont les membres
de l'équi page de l'avion ; les deux autres
sont des ouvriers .

L'avion , un quadrimoteur DC-4 de la
compagnie « SUck Airways », venant de
New-York , tentait un atterrissage aux
Instruments à l'aérodrome de Boston.

Goldwater priait
légèrement favori

ÉTA TS-UNIS
Les élections préliminaires

au New-Hampshire

WASHINGTON (UPI) . — Des élections
préliminaires se sont déroulées hier dans
l'Etat du New-Hampshire pour dési gner
les 14 délégués républicains qui se ren-
dront à la convention du « Grand old
party », en juillet , à San-Francisco , d'une
part , savoir qui se trouve trouve en tête
des candidats républicains à la présidence
des Etats-Unis, de l'autre.

D'après un sondage d' op inion publi-
que , le sénateur Goldwater est en tête
avec 26 pour cent des voix , suivi de
MM. liockcfelier (24 pour cent), Henry
Cabot-Lodge (ambassadeur à Saigon ,
24 pour cent), Rich ard Nixon (ancien
vice-président, 20 pour cent).

Edgar Faure
compte

se rendre
en URSS

Pendant les fêtes
de Pâques

PARIS (UPI et AFP). — M. Edgar
Faure, ancien président du Conseil
français, dont le voyage en Chine , il
y a quelques mois , fu t  le prélude à
la reprise des relations diplomati-
ques entre Paris et Pékin , compte se
rendre pendant les fêtes de Pâques
en Union soviétique.

M. Edgar Faure ira aussi au Pakistan
en décembre ou en janvier  prochain ,
sur l ' invitation du gouvernement pa-
kistanais. Durant son séjour , il sera
reçu par le président Ayoub Khan.

L'ancien président du conseil fran-
çais a l'intention d'étudier au Pakistan
les problèmes économiques et politi-
ques de la région , mais il a déclaré
qu 'il ne se proposait nullement d'in-
tervenir dans le confl i t  indo-pakista-
nais au sujet du Cachemire.

Nouvel incident
indo-pakistanais

DELHI (ATS-Reuter). — Le ministère
Indien de la défense a annoncé qu 'un
nouvel échange de coups de feu entre
Indiens et Pakistanais  s'était  produit
mardi  dans un cimetière près de Jam-
mu , à la frontière du Cachemire. Les
Pakistanais  auraient  riposté. L'Inde a
déposé une pla inte  auprès des obser-
vateurs de l'ONU.

Le nombre de ces observateurs , dit-
on à Delhi , devrait être accru afin de
permettre une meilleure surveillance de
l'armistice au Cachemire.

Lundi , deux civils indiens avaient
été tués dans la même région lors d'une
fusillade.

ITM0SPHERE
« plus plaisante »

Désarmement à Genève :

GENÈVE (ATS-AFP). — La 17.Sme
séance de la conférence du désarme-
ment à Genève a été notamment mar-
quée par un duel oratoire entre le dé-
légué britanni que , sir Paul Mason , et
celui de l'URSS, M. Tsarapkine.

Le représentant des Etats-Unis , M.
Adrian Fisher, s'est borné à dire que
lui-mêm e prendrait la parole à la pro-
chaine séance.

Toutefois, un porte-parole américain
a si gnalé , en fin de séance, que les
débats s'étaient déroulés dans une
atmosphère « plus p laisante » que d'ha-
bitude ; les arguments étaien t  moins
virulents . Ce fa i t  avait été remarqué
par le délégué roumain qui , dans son
allocution , a assuré qu 'il « conviendrait
de conserver cette agréable atmosphère» .

Nasser accentue
les nationalisations

Alors que les Egyptiens votent

LE CAIRE (UPI). — Pour la troisième fois depuis la proclamation ,
11 y a douze ans, de la République arabe unie , plus de six millions et demi
d'Egyptiens se sont rendus hier aux urnes pour élire les 350 députés du nou-
veau parlement de la RAU.

l^a campagne électorale a cte , extrê-
mement peu animée. Sur les 1666 can-
didats en présence, le corps électoral
devait désigner 350 députés , dont la
moitié au moins , aux termes de la
• charte nationale » de 1!)(>2 , devront
être « des ouvriers ou des paysans »
(ces deux catégories sociales comptent
respectivement 506 et 454 candidats , les
706 autres étant des employés ou des
fonctionnaires). Les résultats du scru-
tin seront annoncés ce soir. Le second
tour est fixé au 19 avril.

Environ 65,000 Egyptiens ont été
exemptés du vote, il s'agit des 27,000
fonctionnaires des 13,381 membres des

bureaux de vote et des 25,000 techni-
ciens et ouvriers travaillant sur les
chantiers du haut barrage d'Assouan.

Nationalisation
complète

des travaux publics
M. Ahmed Mabrram , ministre égyp-

tien de la construction et des tra-
vaux publics , a annoncé lundi , au cours
d'une conférence de presse , la nationa-
lisation complète des sociétés de tra-
vamx publ ics installés en R.A.U. et qui
n 'avaient été jusqu 'à maintenant que
partiellement nationalisées.

Au procès de Dallcis:
la mère d'Oswald

citée comme témoin
par la défense

Un psychiatre cité par la défe nse a soutenu que Ruby
n 'était pas normal au moment du meurtre

DALLAS (UPI). — Mme Marguerite Oswald , mère de Lee-Harvey Os-
wald, a été citée comme témoin par l'accusation , au procès de Jack Ruby.
Cette ci tat ion lui interdit  d'assister au débat dans les rangs du public et de
parler de l'a f fa i re  hors du tribunal.

Vêtue de noir, ses cheveux gris serrés
dans un chignon , Mme Oswald a prêté
nermcnt devant le juge Joe Brown , tandis
que Jack Ruby, dans le box des accusés,
suivait la scène d'un regard sans ex-
pression.

Accès de folie
M. Martin Towler. un psychiatre cité

par la défense , a soutenu hier la thèse
selon laquelle Jack Ruby a tué Lee Har-
vey Oswald dans un accès de folie.

M. Towler a déclaré que les divers tests
qu 'il a fait subir à l'accusé ont montré
que « ses fonctions cérébrales ont été dans
une certaine mesure affectées » par de
nombreux accidents dont U a été la
victime.

Le psychiatre a no tamment  cité les
faits suivants :

— A l'Age de 13 ou 14 ans , Ruby est
tombé d' une p ile de bois sur l aque l l e
iil était monté. Sa tète a heurté  le sol
et il est demeuré assommé penda nt un
moment.

— En 1929, a l'Age de 16 ans, il a été
frappé a coups de crosse de p istolet par
des policiers qui l' ava ien t  surpris en
train de revendre des b i l l e t s  sur un
stade. Il s'est retrouvé en prison et ne
s'est absolument p lus souvenu de ce
qui l'avait amené jusque-là.

— A l'â ge de 19 ans, il a été frapp é
h la tète par deux boulines au cours
d'une bagarre. Ses . amis , t rouvant  que
son comportement é ta i t  devenu bizarre
après la rixe, le conduisirent à l'hôp i-
tal où il passa une nuit.

« Décharges convulsives »
Selon M. Towler, les électro-encépha-

logrammes prati qués sur Ruby ont
montré « u n e  chose anormale  : des dé-
charges convulsives d o n n a n t  un tracé
avec des paroxysmes ¦» .

Pendant tout le temps qu 'a duré la

déposit ion de l'expert , Ruby est resté
assis très t ranqui l lement , clignant par-
fois des yeux et fixant le psychiatre.
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Pompidou :
stabiliser l'économie
« envers et contre

tous »

FRANCE

PARIS (ATS-AFP). — Au moment
où le gouvernement français fai t  face
à une certaine pression sur le front des
salaires , le premier ministre, M. Georges
Pompidou , a proclamé "hier qu 'ii était
décidé à poursuivre ses efforts pour
stabiliser l'économie « envers et contre
tous ».



Les besoins en locaux de l'école primaire
au cours des vingt prochaines années

Un suje t brûlant débattu p ar la commission scolaire de Neuchâtel
La commission scolaire de Neuchâtel

s'est réunie à trois reprises sous la pré-
sidence oe M. Sani Jriuinbert, président.
Le 11 février , elle entendit le rapport
de gestion de M. P. Varmot, adminis-
trateur des écoles et die la commission
de vérification des comptes. Bile adopta
sans débat les comptes de 1963 nés
écoles primaire , professianiUielle de j eu-
nes filles, supérieure de jeunes filles
et. de l'école ménagère. BHe a pris acte
de la démission pour la fin de l'année
scolaire de SI .  el .Mme Georges Mojon ,
iùstituteur et «inst itutrice, qui quittent
Neuchâtel pour entreprendre une nou-
velle activité pédagogique spécialisée,
hors du canton

La commis'.siou a nommé M. Fred
Ghopard, instituteur dams le ressort
scolaire de la vi l le , avec entrée en lonc-
fion le '20 avril lilli-t . Enfin , le direc-
teur a fait rapport sur diverses dispo-
siiionis prises aveu les Chemins die fer
fédéraux pour permettre aiux élèves de
la 4me à la Mme année de visiter
l'Exposition nationale de Lausanne. Une
partie des élèves s'y rendra le mardi
l(i juin ot un aautrc contingent le mer-
credi 17 juin lil lUt Cette visite rem pla-
cera les courses d'école traditionnelles
d'été , mais les élèves auront néanmoins
la possibilité die faire une course d'an-
tomuie dans la région. Las élèves du
degré inférieur auront par contre leur
course d'école coutumière. Le 18 février,
la commission a été renseignée par M.
I .  Humbert-Droz , directeur de l'iintstruc-
tion publique et M. Fernand Martin ,
directeur de la section des bâtiments ,
au sujet du projet die construction d'un
centre professionnel à la Maladière.

Une classe de « raccordement »
Dan s sa séance du 3 rrtairs , la com-

mission a pris acte avec remerciements
po'Ur les services rendus, de la démis-
sion de Mime R. Perret-Grivaz, du co-
mité dies dames inspectrices de l'école
ménagère, de Mme R. Spinhiger des co-
mités dies dames inspectrices des tra-
vaux k l'aiguille de la vill e eit de Ser-
rières , et de Mme Milca Romand du
comit é de l'école professionnelie die
jeunes l'illjes. La commission a nommé
Mme Luc 'de Meuiron am comité dos da-
mes inspectrices de l'école ménagère ot
Mme Chatton au comité de l'école pro-
fessionnelle de jeunes filles. La commis-
sion s'est prononcée en faveur du rat-
tachement à l'école primaire de la sec-
tion pré-professionneU e, prévue par la
nouvelle législature scolaire qui entrera
en vigueur lorsqu e les conditions d'ap-
plication de ses divers éléments seront
remplies. Elle a également pris acte du
projet du département die l'inst ruction
publique d'ouvrir au printemips sous sa
propre responsabilit é lime classe régio-
nale expérimentale dit e de raccorde-
ment afin de permettre à un certa in
nombre d'élèves d'être incorporés l'an-
née suivante, si possible, dams des clas-
ses régulières de 2me animée claissiquie
ot scientif ique.

M. Numa Evard , directeur, commenta
ensuite un important rapport, rédigé à
la demande du Conseil communal au

sujet des besoins en locaux de l'école
primaires pour les vingt prochaines an-
nées. Partant d'urne étude faite par les
services techniques de la ville sur les
possibilités d'extension des construc-
tions dans les différents secteurs géo-
graphiques de Neuchâtel, ainsi que de
la courbe d'augmentation supputée de
la population , le directeur a délimité
les régions daims lesquelles la popula-
tion scolaire rendrait nécessaire la
construction de nouveaux collèges.

Le premier bâtiment de sept, classes
aux Charmettes sera occupé complète-
ment dès la rentrée d'avril. L'accrois-
sement de la population de oe quartier
rend nécessaire dès maintenant la
construction d'un nouveau groupe de
sept classes.

Soixante classes nouvelles
en vingt ans

Le quartier de la Coudre réclame
également de toute urgen ce la création
de nouvelles classes. Le directeu r pro-
pose la construction de 14 salles de
classes, plus les locaux annexes habi-
tuels , pour renseignement du chant ,
de la gymnastique, des travaux ma-
nuels, etc. Si la situation économique
se maintient, il faudra compter d'ici
six ans  avec une augmentation totalede

^ 
l'effect if  scolaire de 500 élèves.L'étude faite ayant pris successivement

comme base d'estimation l'augmenta-
tion de la population, l'évolution desnaissances de ces dernières années ,ainsi que les possibilités de comsfnie-llons d'habitations dams l'ensemble dela ville , fait apparaître une augmenta-tion probable d'environ 60 classes aucours de ces vingt prochaines aminées.La commission a adopté à Pumami-miite le rapport du directeur et décidéde le transmettre au Conseil ooimim.u-

nal. Elle demande à l'exécutif d'étudier
la construction d'une nouvelle école
à la Coudre pour le printemps 1966.

L'Ecole professionnelle de j eunes fil-
les a été invitée cette année à partici-
per à une rencon tre de la « Jeune
mode », organisée à Saint-Gall par l'Of-
fice de propagande de l'industrie suisse
du coton et de la broderie. Les appren-
ties de 3me- aminée de la classe coupe
et confection s'y sont rendues sur l'in-
vitation de l 'Office de propagande et se
sont trouvées en compétition avec d'au-
tres élèves de Milan , Lyon . Vienne et
Dûsseldorf. Par leur travail, nos élè-
ves se sont classées en troisième posi-
tion et ont obtenu le premier prix pour
la robe de mariée.

Dans les divers, la commission a li-
quidé quelques affaires courantes. Elle
a renvoyé à son bureau l'examen d'une
demande de révision du contrait qui
la lie à une société d'assurance, pour
la couverture des risques d'accidents
survenant, à l'école ou sur le chemin
de celle-c i, ou facultat ivement pou r la
couverture des accidents « extra-scolai-
res > . Les résultats diîs derniers exer-
cices lais sent apparaître la nécessité
de rajuster les primes qui ne corres-pondent plus aux engagements effectifsde l'assureur. En même temps , la com-mission s'efforcera d'adapter les pres-
tations à une couverture plus complètedes risques courus.

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DU VAL-DE-RUZ

De notre correspondant  :
Le tribunal de police du Val-de-Ruz a

siégé mardi , sous la présidence de M. G.
Beuret , assisté de M. M. Monnier substi-
tut-greffier.

C. E., de Neuchâtel , circulait le 11
août 1963 , en voiture sur la route de la
Vue-des-Alpes. Sur le tronçon de Valan-
gin , il amorça le dépassement d'un trac-
teur remorquant un char de paille . En
sens inverse , arrivait une voiture conduite
par A . S., de la Chaux-de-Fonds. Il y eut
choc des deux voitures. A. S., est prévenu
d'ivresse au volant. Les examens d'alcoo-
lémie ont donné : Breathalyser 2 ,35 'er,
prise de sang 1,8 '„. Les dépositions des
témoins ne sont pas toutes pertinentes et
la cause sera jugée après une vision lo-
cale, lors d'une prochaine audience .

H.-L. J. , domicilié à Dombresson , cir-
culant avec sa moto sur la route Chézard-
Saint-Martin , est entré en collision avec
une voiture stationnée sur la gauche de
la chaussée. Le prévenu fut projeté sur
la route , et assez sérieusement blessé. Au-
jourd'hui même , il n 'a pas encore repris
le travail. J., conduisait-il alors qu 'il était
en état d'ivresse ? Le doute fait tomber
ce chef d'accusation. Il est condamné ,
pour perte de maîtrise de son véhicule â
une amende de 20 fr. et, au paiement d'une
partie des frais de la cause par 53 fr.
Quant, à A. F., propriétaire de la voiture
en mauvais stationnement, il paiera 15 fr.
d'amende plus 14 fr . de fra is.

Une affaire de vol
parmi le lot habituel
des accidents de la route

J. G., de la Chaux-de-Fonds , circulant
sur la route de la Vue-des-Alpes non loin
des Hauts-Geneveys , fut , après avoir viré
trop à droite , déporté sur la gauche ; sa
voiture buta contre la bordure de route
et finit sa course sur le toit. Rien de bien
grave pour le conducteur si ce n 'est le
fait d'avoir circulé , peut-être , en état
d'ivresse. L'examen au Breathalyser révé-
la une alcoolémie de 1,26 '„, celui de la
prise de sang 1,20 '¦„. Le jugement de la
cause est remis à huitaine.

Une v o i t u r e  ?
non , un cauchemar. . .

S. M. , de Fontaines, a circulé â diverses
reprises sur diverses routes du vallon avec
un comportement qui tient du fanfaron
ou du naïf. Les automobilistes et les pié-
tons le croisent, avec appréhension , avec
crainte même. On lui reproche l'excès de
vitesse , le manque d'égard à l'adresse des
usagers de la route et le manque de maî-
trise de son véhicule . Ses faits sont re-
connus par le tribunal , qui inflige au
prévenu une amende de 50 fr., plus le
paiement des frais de la cause , soit 40 fr.

J. F., ressortissant, français , domicilié
à la Chaux-de-Fonds, a dérobé des brace-
lets de montres chez son employeur aux
Geneveys-sur-Coffrane. Une partie de la
marchandise a été retrouvée. Le prévenu
est condamné k un mois d'emprisonne-
ment , sous déduction de 14 jours de pré-
ventive, avec sursis pendant trois ans . à
l'expulsion du territoire suisse, avec sursis
également pendant trois ans : il paiera
les frais de la cause, soit 84 fr. 35.

Lecture est, donnée du jugement , de la
cause débattue à la dernière audience ;
M. S., de la Chaux-de-Fonds et J.-P. W.,
de Corcelles , avaient tous deux opérés des
dépassements qui se soldèrent par des
dommages à plusieurs voitures. Le tribunal
retient à l'adresse des prévenus des dé-
passements peu adaptés h la circulation
intense de ce dimanche 26 janvier et un
manque de précautions élémentaires. Lea
deux prévenus sont condamnés à une
amende de 100 fr . chacun , radiée du
casier judiciaire après un délai de deux
ans , et au paiement de 50 fr . de frais.

AU TRIB UNAL II aurait aimé manger
DE POLI CE mais seule la moutarde
DE NEU CHÂTEL lui monta à la bouche !

Le tribunal de police de Neuchâtel
a siégé hier sous la présidence de
M. Y. de Rougemont , assisté de
M. F. Thiébaud qui remplis sait les
fonctions de greffier.

On a beaucoup parlé dans la région
d'essais de conduite sous l ' influence de
l'alcool qui s'étaient déroulés sous con-
trôle médical à l'autodrome de Li-
gnières. C'est après une telle série
d'essais pour lesquels il avait dû boire
de l'alcool , que B.S., sur le chemin du
retour , perdit la maîtrise de sa voiture
et quit ta  la chaussée en endomma-
geant quelque peu sa machine. Il re-
tourna alors conter ses déboires au
directeur du centre automobile. De part
et d'autre on ne pipa mot à la police ,
et , le lendemain matin , ce dernier dé-
panna lui-même la voiture accidentée
et la remorqua j usqu'à ses ateliers.
L'accident arriva pourtant aux oreil-
les dé la police , et B.S. fut inculpé
d'ivresse au volant et d'autres infrac-
tions k la loi sur la circulation rou-
tière. Quant au dépanneur trop com-
plaisant , R. S., il comparut hier devant
le tribunal de céans pour entrave à
l'action pénale. Le juge renvoie l'af-
faire pour complément de preuves.

iLe voleur condamné
mais l'automobiliste
paiera une amende

B. Q. vola une voiture qui n 'avait
pas été verrouillée et dont la clé de
contact se trouvait à l'intérieur. Il
n 'avait pas de permis de conduire. Il
se mit en route pour Fleurier , où il
devait retrouver l'élue de son cœur.
Entre Rochefort et Brot-Dessous, alors
qu 'il roulait beaucoup trop vite , il sor-
tit de la route dans un virage très
serré et s'emboutit dans un platane.
La voiture fut  mise complètement hors
d'usage , tandis que Q. s'en tirait avec
quelques blessures. Pour échapper à la
police, il fit de l'auto-stop jusqu 'à Cou-
vet, puis se rendit à pied jusq u'à
Fleurier , où il alla de • lui-même au
poste de police raconter qu 'il avait été
blessé par une voiture qui l'aurait
happé au bord de la chaussée entre
Môtiers et Couvet.

On ne fut pourtant pas long à dé-
couvrir la supercherie. Relevons que le
prévenu , à l'âge de 18 ans , avait déjà
été condamné deux fois pour des faits
semblables, et pour ivresse au. volant ,
et qu 'interné dans un établissement
pour mineurs délinquants dans le Jura
bernois , il avait été mis en liberté
conditionnelle l'an passé. Il se trouve
de ce fait encore dans le délai d'épreu-
ve. A la lumière du dossier et des
dires du prévenu , le président cons-
tate que les infractions sont patentes.
Il condamne donc Q. à 45 jours de
prison fermes et 40 fr. de frais. Il
est en outre vraisemblabl e que les
autorités bernoises luj feront réintégrer
la maison de redressement. Précisons
que le propriétaire de l'auto volée a
été condamné à une amende pour avoir
abandonné sa voiture sans la fermer
sur la voie publique , et avec la chef
de contact au tableau de bord.

Un touriste français , A.Z., voulut ,
l'été dernier passer des vacances en
Suisse. II passa la frontière avec sa
femme et choisit comme première éta-
pe Neuchâtel , où il décida de s'offrir
un menu gastronomique. Dans cette
intention , il se rendit dans un grand
hôtel de la ville , où il s' installa et in-
terpella le maî t re  d'hôtel.  On ne sait
pour quoi , les paroles qu 'ils échangèrent
tournèrent  vite au vinaigre , les esprits
s'échauffèrent,  et Z., en fureur , en-
voya une botte magistrale à son inter-
locuteur qui le fit  mettre  à la porte
de l 'établissement par les garçons d'hô-
tel. On reproche en outre à Z. d'avoir
fait du scandale en état d'ivresse à
cette occasion. Le maître d'hôtel à qui
Z. présente ses excuses, retire sa plain-
te , et comme il y a des doutes sérieux
sur la prévention d'ivresse publique ,
Z. est libéré et les frais  sont laissés
à la charge de l 'Etat .

Eseroquerie et gifle
E. P. est poursuivi  pour escroquerie.

De Lucerne, où il séjournait ,  il se fit
r eme t t r e  500 fr. à t i t re  d'avance sur
son salaire par un restaurateur de Neu-
châtel , chez lequel il devait commencer
son travail quelque temps plus tard.
Peu après avoir reçu l' argent , P. fila
à l'étranger. L'affa i re  avait déjà abouti
devant les tribunaux en septembre 1963
et le juge avait suspendu la procédure
pour permettre à P. de rembourser sa
dette. Malgré cette faveur, le créancier
de P. n 'a pas vu un sou. Le tribunal
estime que les 27 jours de prison pré-
ventive subis par P. suffisent lr ge-

ment en l'a f fa i re ;  il les prononce donc ,
tout en laissant les frais à la charge
de l'Etat.

E. Z. g i f la  un collège qui l ' in jur ia i t .
Z. reconnaît  les faits tout en relevant
qu 'il avait été provoqué par le plai-
gnant. Entre- temps , ce dernier retira
sa plainte , si bien que le prévenu est
libéré et les frais laissés à la charge
de l'Etat. O. D. -E. fit  miroi ter
aux yeux d'un de ses créanciers
et ami 70,000 lires qu 'elle, prétendait
avoir reçues d' un oncle. Puis , son
créancier lui réclamant , son dû , elle
prétendit que l' argent lui avait été
dérobé. Jusque-tl-à , de telles fabula-
tions ne tombaient pas sous le coup de
la loi , mais la prévenue signala le pré-
tendu vol à la police , l ' induisant ainsi
en erreur. Elle écope par défaut  de 15
jours d'emprisonnement avec sursis
pendant  deux ans et 50 fr. de frais.
Préfargier n'«;st surtout pas

un terrain de citasse
J. H. avait interdiction de pénétrer

à Préfargier d'où il avait été renvoyé
comme employé. Il y retourna • cepen-
dant muni d'un fusil et d'une paire
de jumelles le 3 novembre dernier ,
se dirigeant vers le bord du lac dans
l ' intention de chasser. H. étai t  donc
d'une part prévenu de violat ion de mise
à ban. Etant détenteur d'un permis de
chasse , il se trouvait néanmoins dans
un lieu qui n 'est pas considéré comme
territoire de chasse. Après vision lo-
cale , le t r ibunal  a tranché qu'il était
in terdi t  de chasser dans un parc ,
c'est-à-dire à l ' in té r ieur  des enclos qui
l imi t en t  une propriété réservée à la
promenade et à l'agrément,  et que H
avait commis une infraction aux lois
cantonale et fédérale sur la chasse.

En conséquence, J. H. est condamné
à 20 fr. d'amende et à 30 fr. de frais
Si l'amende n 'est pas plus élevée, c'est
que le prévenu s'était renseigné , a es-
timé le tribunal , auprès d'une person-
ne qu 'il était persuadé pouvoir croire

Difficulté d® navigation
sssr les lacs

Ntf ds Neuchâtel
et de Morat

Les eaux étant très basses

La rareté des précipitations est en train
rie causer un vilain tour à la Société de
navigation sur les lacs de Neuchâtel et de
Morat. En effet, les eaux sont si basses
qu 'elles ont atteint un niveau jamais en-
registré depuis de longues années, et les
bateaux de la société ont de grandes dif-
ficultés à aborder certains ports. Ainsi, le
service utilitaire entre Neuchâtel - Cudre-
fin - Portalban et Morat - Praz - Môtier
n 'cst-il maintenu que grâce à un effort
particulier de la compagnie.

Si les conditions atmosphériques ne se
modifient pas sensiblement à bref délai,
celle-ci devra renoncer à l'introduction
des services touristiques de printemps, dès
le Vendredi saint , à destination de la Bé-
roche - Estavayer-le-Lac et de la Sauge -
Morat.

A ce sujet , il est bon de rappeler que
des études sont actuellement entreprises
pour approfondir les ports de Cudrefin et
Morat , leur profondeur étant insuffisante
pour le tirant d'eau exigé par les grandes
unités.

AU TRIBUNAL DE POLICE
DE BOUDRY
Trois audiences
pour une même
affaire

De notre correspondant  :
Le tribunal de police du district de

Boudry, présidé par M. René Meylan,
juge suppléant , assisté de M. Eric Bus-
chinl, remplissant les fonctions de gref-
fier , s'est occupé hier matin de l'affaire
A. F. C'est la troisième audience consa-
crée aux débats de cette affaire . A. F._,
entrepreneur , est prévenu d'avoir causé
des dégâts à une ligne de haute tension
à Peseux en creusant une canalisation.
L'endommagement du câble de 16 ,000
volts a provoqué un court-circuit, privant
trois mille personnes de courant électri-
que pendant une heure. Les dégâts fu-
rent considérables . La partie détériorée
du câble a dû être remplacée et l'explo-
sion a eu pour conséquence un vieillisse-
ment prématuré des fils. De nombreux
témoins ont été entendus et un expert a
été présent durant toute l'audience. Plu-
sieurs hypothèses ont été avancées et de
multiples questions posées dans le but
d'apporter un peu de clarté dans cette
affaire. Mais les preuves sont difficiles
à établir . Le jugement sern »*' ulté-
rieurement.

Le 12 septembre 1814

^Mf Mp on da f̂

Monsieur le rédacteur .
Lisant dans votre journal le compte

rendu de la séance du Conseil général du
lundi 2 mars, j'ai relevé la phrase sui-
vante :

« Pour M. Ch. Castella (soc), le 12
septembre 1814 est une date qui ne doit
avoir aucune valeur pour les Neuchâte-
lois. »

J'ai été fort surpris qu 'on m'ait ainsi
fait dire le contraire de ce que j' avais
effectivement dit. Je pense qu 'une erreur
a dû se glisser dans les notes de votre
chroniqueur , car voici mon intervention
exactement résumée :

« Il est juste de fêter le 150me anni-
versaire de l'entrée de Neuchâtel dans la
Confédération , et il importe peu. quant à
moi, que la cérémonie ait lieu le 12 sep-
tembre ou à une autre date. Cependant ,
comme le Conseil communal sait bien que
le choix du 12 septembre semble provo-
catoire à certains conseillers généraux et
les met mal à l'aise, ne serait-il pas plus
« diplomatique » de célébrer à la fois 1214
et 1814 à une date patrioti que incontes-
tée , par exemple le 1er août ? *Je vous saurais gré d'insérer cette mise
au point , d'autant  plus que. dans un arti-
cle paru dans votre numéro du 7 mars ,
MM. Cavadini et Scheurer citent mes
propos dans leur version erronée. Permet-
tez-moi d'ajouter que, avant de rendre
publique leur érurtite indignation , ces jeu-
nes historiens chevronnés auraient mieux
fait de remonter aux sources et de s'en-
quérir si les paroles prêtées â un de leurs
collègues étaient authentiques.

Vous remerciant rie bien vouloir accueil-
lir la présente dans vos colonnes , je vous
prie d'agréer . Monsieur le rédacteur , mes
salutnt ions les meilleures.

C. CASTELLA .
professeur , conseiller général.

Béd.  — Notre compte rendu de la
dernière séance du Conseil g énéral avait
f o r t e m e n t  résumé l ' intervention de M.
Castella , qui , dans son début , était bien
celle que rappelle notre correspondant.
Mais M. Castella , après avoir fa i t  cette

proposi t ion quant au choix de la date ,
a dit encore quel ques mots que , dans
nas noies , nous avons indi qués par :
« Vue date qui n 'a pas de valeur. » Cela
était dans le f i l  de l' argumentat ion de.
l' orateur. En e f f e t ,  si on n 'accorde pas
de valeur à une date précise , on peut
très bien rappeler  l 'événement oui s 'est
produi t  à cette date ,  ri un autre  mo-
ment , pour  M.  Castella le 1er août .

C' est bien pourquoi , en fa i san t  dire
à M.  Castella aue « la date du t'2 sep-
tembre 181$ ne doit avoir aucune im-
portanc e nour les Neuchât elois *> , il
s'agissait dans notre pe nsé " d' une aues-
tion de date,  et non de l' entrée de A'eu-
chàtcl dans la Confédéra t ion .

Un cycliste motorisé
grièvem t̂ blessé

(c) Mardi à 15 h 35, une collision s'est
produite à la route de Soleure entre
un camion et uh cyclomoteur. Le con-
ducteur du motocycle, M. Hermann
Maurer , mécanicien , âgé de 30 ans,
habitant à Scheuren, près de Bienne,
a été conduit à l'hôpital souffrant
d'une fracture du crâne. Son état est
considéré comme très grave.

Deux voitures entrent
en collision

Hier soir près de Montmollin

Deux femmes sont blessées
(c) Deux voitures sont entrées en colli-
sion, hier vers 19 h , sur la route Mont-
mollin - Serroue. L'une d'elles transportait
quatre personnes, dont M. André Burki,
de Peseux, qui était au volant. Personne
ne fut blessé. Par contre, la conductrice
du second véhicule, Mlle Staehli , de
Serroue, ainsi que sa mère qui avait pris
place à ses côtés, durent être transpor-
tées à l'hôpital Pourtalès par un automo-
biliste de passage. Après avoir reçu des
soins, la conductrice, atteinte à une lèvre,
put regagner son domicile. Mme Staehli,
quant à elle, souffre d'une forte commo-
tion et de blessures au visage. On parle
même de fracture du crâne mais les ré-
sultats des radiographies ne sont pas en-
core connus. Les voitures ont été forte-
ment endommagées.

Le Conseil général se prononcera sur I achat
d'un immeuble au chemin de la Boine

La Ville est propr iétaire de 1 article
74fi() du cadastre de Neuchâtel , au che-
min de la Bo ine , actuellement loué à
un hort icul teur  et frapp é d'une servi-
tude de non construire en faveur de la
propriété située au nord du dit che-
min . Depuis de nombreuses années , les
services communaux ont entrepris les
démarches nécessaires pour acquérir
l'article 7931 , d'une superficie de 1646
mètres carrés, situé à l'ouest de ce
terrain et comprenant un bâtiment,
place et verger, et appartenant à la
fondat ion de l'asile du Prébarreau.

A f i n  d'être à même de poursuivre
son ac t iv i té , la fonda t ion  ne pouvait
céder ce terrain à la Ville qu 'à la con-
d i t i o n  qu 'elle retrouve un autre  immeu-
ble pouvant  abr i te r  son ins t i tu t ion .  La
fondation vient d'informer le Conseil
communal  qu 'elle a m a i n t e n a n t  la pos-
s ib i l i t é  d' ache t e r  un  immeuble  rép on-
dan t  à ses besoins ,  et c'est pourquoi
elle of f re  à la Ville celui de la Boine.
Le prix de 700 ,000 fr. demandé cor-
respond au pr ix  d'achat du nouvel
immeuble.

Le Consei l  c o m m u n a l  j u s t i f i e  ainsi
cet achal :

« E t a n t  donné  la s i t u a t i o n  de ce ter-
ra in , à p r o x i m i t é  immédiate du centre
de la v i l l e , nous  devons , en pensant
à l'aven i r , l' acquér i r  ' pour notre cité.
Nous ne pouvons a u j o u r d ' h u i  f o r m u l e r
aucune  suggest ion quant à la destina-
lion future rie cel immeub le ,  car , à no-
t re  avis ,  il y aurail l i e u  d'acquérir en-
core d'autres te r ra ins  f l a n s  ce secteur
a v a n t  rie prévoir  un p lan  général  d' amé-
nagement .  Nous avons  cependant  jugé
nécessaire ,  malgré  l ' i nves t i s semen t  im-

portant que cela représente , de propo-
ser au Conseil général l'achat de ce
terrain qui se révélera d'une u t i l i t é  in-
contestable lors du développement fu-
tur rie notre ville. 2>

au Ira* liiiiii
Une croix dans le ciel...
Nous avons publ i é  vendredi pas-

sé une  in l 'onnation du Service de
presse pro tes tan t  annonçant  que
« sur l ' i n i t i a t i v e  rlu résident de la
maison do l'Eglise à Crèt-Bérard
(Vaud) ,  le chef «lu dépar tement  mi-
l i t a i r e  fédéral cl te commandant  en
chef des troupes d'aviat ion et de dé-
fense contre  avions  ont bien youlu
faire équiper d' une croix lumineuse
un avion mi l i t a i re  approprié et pré-
voir pour cet apparei l  un vol noc-
t u r n e  au-dessus de notre pays dans
la soirée du Vendredi saint ou , se-
lon les prévisions météorologiques ,
un a u t r e  soir de la semaine sain-
te. »

L'idée é t a i t  nouve l le , le moyen
choisi original. Le résident du Grêt-
Bérard a v a i t  malheureusement  ou-
blié qu 'en Suisse romande un certain
a n t i m i l i t a r i s m e , pour ne pas dire
un a n t i m i l i t a r i s m e  certain , trouve,
dans nos Efiilises d' ardents mil i tants ,
qui. en toute bonne conscience évan-
gélique, s'empressent de condamner
avan t  de comprendre et sur tout  de
comprendre leurs frères qui ne les
suivent  pais.

Devant les c r i t i ques  de ce clan , le
résident du Crèt-Bérard a été con-
t r a i n t  de donner des précisions sur
son i n i t i a t i v e  : « Le passage d'une
croix lumineuse  dans le ciel , le soir
du Vendredi saint , croix portée par
un gros- avion lent et ancien , pro-
priété  de l'armée, mais affecté pres-
que un iquement  à des tâches ci-
viles ou d ' instruction , est une ini-
t ia t ive  qui n 'engage que le résident
de Crèt-Bé.rard » et non pas les pas-
teurs , théologiens et autori tés  des
Eglises du canton de Vaud. « D'autre
part , loin d'avoir jamais conçu cette
apparition comme un témoignage de
militarisme actif ou de collusion en-
tre « la  croix et le glaive », le rési-
dent de Crèt-Bérard est reconnais-
sant que l'armée se soit empressée
de rendre ce service, comme elle a
l 'hab i tude  d'éviter des dépenses aux
communes indigentes en prenant sur
elle la cons t ruc t ion  de chemins, de
ponts ou des démolitions importan-
tes. Or , Crèt-Bérard est pauvre et
n 'a pas d'argent pou r affréter et
équiper un avion commercial . Il n 'en
existe d'ailleurs plus guère dans le
inonde d' assez grands et d'assez lents
pour un vol de ce genre. »

On relèvera dans ces lignes le bon
sens et la bonne dose d 'humour
vaudois du résident  de Crèt-Bérard ,
face à ses détracteurs passionnés.

Il semble que notre, canton ne soit
pas le seul à compter des esprits
compliqués se plaisant  à inventer
des querelles. Pour le 12 septembre
1814, on peut hausser les épaules ,
mais pour la croix du Christ...
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Samerii ,  les moni teurs , monitr ices  et
les e n f a n t s  de l'Ecole du dimanche de
la Maladière o f f r a i e n t  à leur public
de parents et d'amis leur soirée an-
nuelle.  Les enfants  sont sensibles à la
valeur rie la l i tu rg ie  et ils l'ont prouvé
en ouvrant  leur soirée par le service
liturgique qu ' i ls  u t i l i s e n t  à leur culte
rlu d imanche  ma t in .  Et ces enfants ,
bien secondés par leurs moniteurs et
monitrices, possèdent aiussi une bonne
dose d ' imaginat ion , ce qu 'ils ont dé-
m o n t r é  en présentant  leurs produc-
tions de groupes

A l'occasion de cette soirée un con-
cours rie dessins avait été laincé, sur le
thème de la prière. Et les adultes qui
ont admiré bon nombre de ces des-
sins , dans le hall de la chapelle de la
Maladière , ont peut-être mieux compris
ce que représente le privilège accordé
aux parents et éducateurs chrétiens de
pouvoir initier lea petits au grand
mystère de la prière.

DE L'ÉCOEE DU DEMANCHE
DE LA MALADIÈRE

Les trois paroisses qui recouvrent la
ville de Neuchâtel (Serrières, Neuchâ-
tel et la Coudre) ont décidé de con -
naître d'um peu p lus près le comporte-
ment de leurs paroissiens. Pour ce faire
elles mènent depuis bientôt deux ans
une enquête sociologique, dirigée par
M. Jacques Meylan , avocat , qui dispose
d'une petite équip e die travail .

Durant toute l' année 1963, on a comp-
té, chaque dimanche et dans chaque
lieu de culte , combien de paroissiens
assistaient au culte. Le 1er décembre,
une fiche d'enquête a été remise aux
paroissiens qui étaient priés de donner
toutes sortes d ' ind ica t ions , notamment
q u a n t  à l ' Instruction reçue, la pro-
fession , la participation au culte et à
la saint e cène , et aux  autres activités
paroissiales, la durée du séjour à Neu-
châtel .

Ce sont 1570 fiches qui sont rentrées ,
et qui seront analysées par des machi-
nes. Le f ich ie r  paroissial  sera scrupu-
leusement défilé af in  de mieux défi-
n i r  « la mouvance » des paroisses. Enfin ,
ries enquêtes personnelles seront me-
nées dans un certain nombre de ména-
ges pro tes tan t s  rie conditions sociolo-
togiqu.es d i f fé ren tes .

Il s'agit  là d' une en quête t echn ique
ent repr i se  saus aucune idée derr ière
la tè te  ; l' on souhai te  simplement savoir
si la s t ructure  paroissiale, efficace gé-
néralement à la campagne où la popu-
l a t i o n  var ie  de 30 à 40 unités pair année ,
l'est aussi  en ville , où le brassage est
beaucoup p lus considérable. Les résul-
tats seront  connus  dans le courant de
l'été

Une enquête sociologique
dans les trois paroisses

de Neuchâtel

Toujours la publication
du procès-verbal confidentiel

(c) La section de Delémont de la So-
ciété des inst i tuteur s  bernois a tenu
hier à Delémont son assemblée syno-
dale ordinaire. Elle comportait , en
plus ries délibérations administratives ,
la présentation d'un cours de dessin
par le sculpteur .jurassien Laurent Voil-
lat , ma i t r e  à l'école secondaire de De-
lémont , et un récital de piano de
M. Henri Monnerat , lauréat du con-
cours jurassien d'exécution musicale.

L'assemblée synodale décida d'en-
voyer à M. Marc Haegeli, rie Tramelan ,
président de la Société pédagogiqu e
jurassienne , une lettre lui reprochant
de n 'avoir pas défendu la liberté d'opi-
nion et d'expression des membres du
corps enseignant lors de la séance
du comité de vigilance démocratique,
au cours de laquelle fut proposée la
préparation d'une loi qui permettrait
au gouvernement bernois de mettre à
pied les instituteurs qui s'opposent à
l'Etat et à ses institutions

Protestation
des instituteurs

de la région
délémontaine
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